
Le Conseil d'Etat propose
une importante réduction

des impôts cantonaux
Dès Tannée prochaine, les contribuables pourraient déduire
1000 fr. de leur revenu total et 10.000 fr. de leur fortune

Les recettes de l'Etat diminueraient
ainsi de 3 millions 135 mille francs

La campagne que nous menons depuis 1950 en faveur d'une revision de
la loi fiscale neuchàteloise obtient enfin un résultat appréciable. Le Conseil
d'Etat vient en effet, à la demande expresse du Grand Conseil, de publier
ses nouvelles propositions qui vont bien au-delà de la « réformette » accep-
tée le 15 février dernier. Du même coup, le projet gouvernemental justifie
nos efforts et ceux de tous les partisans d'une baisse des impôts, et con-
firme sur plusieurs points essentiels nos conclusions.

Le Conseil d'Etat, après avoir étudié
les différentes propositions qui lui
étaient soumises, s'est finalement arrêté
à la solution consistant à déclarer
franche d'impôt une certaine partie
du revenu ou de la fortune déclarée.
Il propose au Grand Conseil de per-
mettre à l'avenir aux contribuables de
déduire de leur revenu total une som-
me de 1000 fr., et de leur fortune
total e une somme de 10,000 fr.

Ce système présente d'abord l'avan-
tage de réaliser une réduction d'autant
p lus faible que le revenu ou la for-
tune sont importants. « En d'autres
termes, note le rapport, les contribua-
bles dont le revenu oscille entre
3000 fr. et 20,000 fr. et dont la for-
tune est égale ou inférieure à 200,000 fr.,
seront ceux pour lesquels la réduc-
tion stipulée sera la plus sensible,
sans que pour autant les autres caté-
gories de contribuables soient abandon-
nées à leur sort ».
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On se réjouira de constater que les
principaux bénéficiaires du projet du
Conseil d'Etat sont les petits rentiers
et les salariés de condition modeste
ou moyenne, c'est-à-diire les principales
victimes de la hausse de l'indice du
coût die la vie, de la réduction du
taux de l'intérêt et de la progression
fiscale.

Certes, le système préconisé par le
Conseil d'Etat a pour conséquence
d'augmenter encore le nombre des con-
tribuables dont on n'exige que le
paiement d'um impôt personnel et
d'accroître la progressivité des
échelles d'impôt. Il y a là une lacune,
mais qui pourra sams doute être com-
blée par la suite. L'essentiel, pour le
moment, est qu'une diminuibion des im-
pôts soit réalisée, et qu'en bénéficient
tous les contribuables, quels que soient
leur situation de fortune, le montant
de leurs ressources ou leuirs charges
de famille.

Cependant , il faut souligner que le
Conseil d'Etat a renoncé à diminuer
également le montant des contributions
publiques dues par les sociétés de ca-
pitaux. Les études auxquelles il s'est
livré ont révélé, en effet, que « le
moindre allégement apporté au systè-
me ou aux taux d'imposition prévus
pour les sociétés anonymes, provoque-
rait une moins-value considérable des
rentrées fiscales ». Par exemple, si le
législateur avait décidé de considérer

Impôt direct sur la fortune 470,000 fr.
Impôt direct sur le revenu 2,280,000 fr
Contributions aux charges sociales sur la fortune 66,000 fr
Contributions aux charges sociales sur le revenu 319,000 fr

Le gouvernement estime aujourd'hui
que les finances de l'Etat peuvent
supporter  une telle moins-value. Mais
il note qu 'il serait « extrêmement dan-
gereux, cn revanche, d'accorder à l'en-
semble des contribuables ou à certaines
catégories d'entre eux une réduction
d'impôt plus forte.

« Les dépenses auxquelles l'Etat doit
fa ire face sont , en effet , considérables,
et , pour la plupart , quasi incompres-
sibles. Le montant de la dette repré-
sente, en particulier, une charge très
lourde, qu 'il serait souhaitable de ré-
duire , damis la mesure du possible,
pendant les années de liante comjonc-
ture dont mous bénéficions présente-
ment. (...) Il convient enfin que notre
loi continue à l'avenir de permettre
à l'Etat de mettre en réserve, en temps
de prospérité, des sommes suffisantes
pour faire face aux dépenses considé-
rables dos animées de dépression éco-
nomiqu e ».
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Comme l'impôt communal est en
principe calculé sur les mêmes bases
que l 'impôt direct cantonal , il résul-
tera des propositions du Conseil d'Etat
une diminution des impôts communaux.
Le gouvernement remarque que la plu-
part des communes pourront la sup-
porter. Mais d'autres qui verraient
l 'équi l ibre  de leurs comptes gravement
compromis , se trouveraient sans doute
contraintes de décréter une augmenta-
tion de leurs taux d'imposition pour
compenser la moins-value. Comme la
loi actuelle fixe un maximum pour
les taux communaux , cette solution
pourrait  présenter parfois des incon-
vénients.

Dans ces conditions , le Conseil d'Etat
propose d'introduire dans la loi une
clause permettant aux communes de
renoncer totalement ou partiellement à
l' appl icat ion sur leur territoire de l'exo-
nérat ion fiscale de 1000 fr. de revenu
et de 10,000 fr. de fortune. La déci-
sion appart iendra dans chaque cas au
Conseil général ou à l'assemblée des
électeurs.

Le gouvernemen t 'propose en ombre
quatre autres modifications de détail
de la loi. En particulier, les employeurs
seront désormais responsables du paie-
ment des impôts dus par leur person-

les impôts directs payés par ces so-
ciétés comme des frais généraux, et
s'il avait permis à ces dernières de
déduire à l'avenir de leur revenu im-
posable les sommes versées à ce titre,
le rendement de l'impôt direct aurait
été réduit de 3,600 ,000 fr., celui de la
contribution aux charges sociales de
500,000 fr., et celui de l'ensemble des
impôts directs communaux de 3 mil-
lions 500,000 fr.

Comme la réduction des rentrées fis-
cales ne pouvait guère dépasser 3
millions, le Conseil d'Etat a jugé qu 'il
fallait opérer en premier lieu là où
l'abcès était le plus douloureux, et
s'est donc contenté de réduire dans
une mesure appréci able la charge des
petits rentiers et des salariés de con-
dition modeste et moyenne.

« Une au tre raison, diUM, nous a gui-
dé daims notre choix. Le système de
l'imposition du bénéfice des sociétés
anonymes selon l'intensité du rende-
ment est beaucoup plus sensible aux
effets die la conjoncture économique
que le système appliqué sons l'empi-
re die ranioiienne législation. SI, daims les
années de prospérité, le sysitèmie ac-
tuel rapporte à l'Etait des somimies plus
considérables que J'aniciien, ïlinvense
ee produira en période die crise. »

Tout cela nous paraît judicieux.
Pourtant, il reste que dans bien des
cas les personnes morales sont trop
lourdement imposées chez nous. Le can-
ton de Neuchàtel est en effet l'un de
ceux qui frappent le plus lourdement
les sociétés anonymes. Il faut le dé-
plorer, car la prospérité économique
de notre canton dépend étroitement
du nombre et de l'essor des entrepri-
ses commerciales établies sur notre sol.
Or, des impôts trop élevés ont pour
conséquence de les défavoriser par rap-
port aux entreprises similaires établies
dans d'autres cantons, et empêchent
sans doute de nouvelles industries de
venir s'établir chez nous.

Ce serait commettre une grave erreur
que de fermer les yeux sur cette ques-
tion.

En se basant sur les résultats de
la taxation de 1954, le gouvernement
calcule que son projet entraînerait
pour l'Etat une diminution de ses re-
cettes fiscales de l'ordre de 3,135,000 fr.
Elle se déterminerait de la manière
suivante :

nel étranger mis au bénéfice d'une au-
torisation de séjour temporaire, pour
le temps durant lequel ce personnel
est à leur service. Pour se couvrir, ils
seront autorisés à opérer, sur les sa-
laires qu'ils servent, des retenues cal-
culées conformément à un barème éta-
bli par le département des finances.
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L'entrée en vigueur de la révision
proposée par le Conseil d'Etat est fixée
au ler janvier 1956. Dès l'année pro-
chaine, à condition que le Grand Con-
seil la ratifie — mais pourrait-il faire
autrement ? —, les contribuables neu-
châtelois verront donc leuir charge fis-
cale diminuer.

La réduction des impôts cantonaux
atteindra, par exemple, pour un con-
tribuable marié, les pourcentages sui-
vants : 81,81 % pour un revenu impo-
sable de 3000 fr., 32,96 % pour 6000 fr.,
18,32% pour 10,000, 12,31% pour 15,000,
8,86 % pour 20,000, 2,52 % pour 50,000
francs.

Pour les rentiers dont la fortune me
dépasse pas 200,000 fr., les dim inutions
varieront entre 9,96 % et 94,31 %.

C'est vraiment une bonne nouvelle.
Jean HOSTETTLER.

Voir en dernière page deux ta-
bleaux exp licati fs  tirés du rapport
du Conseil d'Etat.

LIRE AUJOURD ' HUI
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Billet chaux-de-f onnier
UN NEUCHATELOIS

AU CONGRÈS DE L'UNION
INTERPARLEMENT AIRE

Récit de chez nous

Lever de rideau à Genève
Les quatre ministres des affaires étrangères

se sont mis d'accord sur l'ordre du j our
Dispute de procédure entre MM. Pinay et Molotov

GENÈVE, 27. — La première réu-
nion de la conférence des ministres
des affaires étrangères s'est ouverte,
jeudi à 15 heures. Une foule clairse-
mée était massée place des Nations
pour assister au passage des auto-
mobiles.

En revanche, journalistes , radiorepor-
ters, cinéastes et photographes étaient
fort nombreux. Le premier homme
d'Etat qui arriva fut  M. Antoine Pinay,
suivi peu après de M. Harold MacMil-
lan, chef du Foreign Office. A 15 h. 45,
M. Foster Dulles , mitraillé par les pho-
tographes, descendait d'une grande li-
mousine noire que suivait une auto
blindée arborant le fanion soviétique
et de laquelle on vit sortir M. Gromy-
ko puis M. Molotov. Le chef de la di-
plomatie soviétique répondant aux in-
vites des photographes , s'arrêta un ins-
tant devant les objectifs braqués sur
lui et après avoir salué du geste les
journalistes , il pénétra à son tour dans
le Palais des Nations.

Les hommes d'Etat ont été reçus
dans le hall die l'édifice pair M. Bro-
feyev, secrétaire générai! de la confé-
rence, et ses collègues des trois autres
pays, puis pair M. Adrien Pelt , direc-
teur de l'Office européen des Nations
Unies, qui souhaita la bienvenue, au
nom du secrétaire générai die l'O.N.U.,
et foinma des voeux pour le succès de
la conférencie die Genève.

Auparavant, les photographes et ci-
néastes avalant pu pémétiner dunaint une
diza ine die minutes dans la salle des
Conseil s pour photographier les hom-
mes d'Etat, sur quoi les délibérations
ont commencé sous la présidence de
M. Antoine Pinay, ministre dies affaires
éttraingèmes de France.

(Lire la suite en 13me page)

Premier à débarquer à Genève, M. Molotov fait devant les micros
sa déclaration préliminaire.

Le procès extravagant
de la soyeuse prison

de Pont-I'Evêque
s'est ouvert devant les assises du Calvados

Les jurés ont dû froncer le sourcil pour s'empêcher de rire
CAEN. — Le procès de la « joyeuse prison » de Pont-1'Evêque s'est ouvert

mercredi après-midi , devant la Cour d'assises de Caen.
Après lecture des conidiaimmations dé-

jà encourues par les huit accusés, le
président du tribunal eiiitairme l'inter-
noigatoine dies prévenus, dont la plupart
me manquent pats d'astuce et qui , à la
grandie joie die l'assistance, font dies
réponses dignes d'une famée de Cour-
teiline.

Ainsi, Maurice Teuimien- qui citant à la
prison quelque chose comme « le pre-
mier détenu-gairdlien-chef », avait libéré
plusieurs codétenus en falsifiant des
pièces d'administration. Il s'en excuse
en disant que « l'un était affecté pair
la mort de son beau-fils » , que l'autre
« s'eminuyalt en prison ». Coiinme il imi-
tait très bien la signature du « vrai >
gairdicm chef , celui-ci lui avait demandé
de continuer... car ill avait beaucoup de
courrier en retard.

Un comble !
Quamt à DuPresnes « libéré » par Teu-

mier, il avait accepté d'aller travailler
pour la genidainmenie de Poinit-t'Evêque,
réparant notaimment une soniraebbe dfa-
tairmie. Pair la suite, il avait monté une
aigemce de police privée.

René Grain ville est ie pensom mage
central de ce vaudeville judiciaire. H
se dépeint commue un « philanthrope »
et un « juriste » et déclare qu'il dési-
rait neindire service KIUX autres déte-
nus en leur acoordamt des memises de
peine. « J'appliquais les airbicles du co-
de, dit-il , et le gardien chef me laissait
carte blainctie » . G'raiimville en était arri-
vé à correspondre avec le procureur
général. H a rapporté suir les miceurs
légères de la prison des précisions
ahiuirissainibes.

Garde des sceaux
Emprisoninié à Pont-I'Evêque, il y de-

vint aussitôt gamdle des Sceaux, c'est-à-
dire gairdiien die la isaenaimieirabelle signa-
ture du gardien chef Bilia. Gralnville
expliqua d'aiilleuiris dams un excellent
numéro qui le fait rire lul-niêrne com-
ment se paissaient les choses et coim-
memt Billa concevait sa fonction.

(Lire la suite en I3me page)

A l'affût autour de la conf érence
De notre correspondant de Genève :
La Maison de la presse a retrouvé

ses mille rumeurs du mois de juil let .
On a g lané ce propos dans ce qui

s 'est dit , mercredi , à la première con-
férence de presse souiétique , où dans
l'énumération qui avait été fa i t e  des
membres de l'imposante délégation de

VU.R.S.S., on avait bien remarqué qu 'il
se trouvait plusieurs femmes :

— Est-ce là aussi un signe de l'es-
prit de Genève ? demanda un journa-
liste qui voulait être malicieux.

A quoi le porte-parole soviétique , M.
Ilitchev , répondit imperturbablement:

— C'est un signe de l'égalité des
droits des femmes.

Les Soviets , même à, Genève, nft^par-
dent pas le nord. Auraient-ils song é,
par hasard , à apporter de l'eau au mou-
lin de nos modernes suf fraget tes , qui
se sont démenées de nouveau à l'occa-
sion des élections fédérales ? Elles ont
été même les premières à a f f icher  sur
les murs de la ville de vastes pancar-
tes où elles réclament également l'éga-
lité des droits pour la femme l

La conférence n'était pas ouverte que
déjà , tout en f lânant  dans les cou-
loirs , les journalistes se préoccupaient
de la grave question de savoir com-
ment les quatre nouveaux Grands de
l'heure , qu 'un pla isantin parmi eux a
baptisé plus modestement de « Petits-
Grands », allaient passer le week-end
tout proche. Il est vrai que, comme le
secrétaire d'Eta t américain a annoncé
urbi et orbi qu 'il passerait le deuxiè-
me week-end de la conférence à Vien-
ne , puis en compagnie du maréchal
Tito , à Brioni , le 6 novembre — a f f a i -
re , ce qu 'il n'a pas dit, de p lanter di-
p lomatiquement de nouveaux jalons
— on se demandait bien légitimement
si son exemple n'allait pas être suivi
par d' autres de ses collègues.

Ne peut-on pas songer, en e f f e t , en-
temps de week-end , à aller à la p ê-
che , qui , pour des dip lomates, n'est
pas toujours celle du poisson !

Ed. B.

(Lire la suite en 13me page)

M. Mendès-France conduit l'attaque
contre le cabinet Edgar Faure

Les pronostics demeurent réservés sur le vote de confiance
qui aura lieu aujourd 'hui

Notre correspondant de Paris nous téléphone :
Deux fois mis en minorité dans le scrutin de procédure, d'abord par

303 voix contre 275 (priorité à l'ordre du jour de confiance radical), en-
suite par 289 voix contre 286 (priorité à l'ordre du jour de défiance socia-
liste), M. Edgar Faure s'est vu contraint l'autre nuit de poser la question
de confiance dans les formes constitutionnelles.

sa gestion économique, sociale et finan-
cière sans grand peine, et à plus forte
¦raison, éviter le camou flet grain il du
blâme impl icite que les socialistes lui
omit adlminisibré.

La partie
est loin d'être perdue

Ceci étant, la partie est loin d'être
pierduie et M. Faune peut fort bien
obtenir aujourd'hui ce qui lui a été
refusé daims la nuit de mercredi. Trois
faobeuTS, en effet , peuvent l'aider à
remonter . la pente . Le premier est le
souci die ne pas toupiller la conférence
de Genève ; le second est la crainte
panique qu'inspire aux partis de la
droite et diu centre, et même à cer-
tains radicaux, l'éventualité d^um re-
tour de M. Mendès-Frainée au pouvoir ;
le troisième enfin est le rallie-mienit
attendu die dix députés paysans diomt
^abstention de lundi devrait logique-
ment se transformer en soutien , l'hos-
tilité qu'ils avaient manifestée à M,
Pamre visant mon pas l'ensemble de la
politique du gouvernement , mais seu-
lement le point précis die la politique
agricole.

^ 
SI cette hypothèse optimiste se véri-

fie — et les couloirs lui accoindent
umie pnéférence à celle qui annonce la
catastrophe inévitable — M. Faure
pourra passer au deuxième article die
son plan qui est la disousisiom du pro-
jet dféliectiioms anticipées.

M.-G. G.

(Lire la suite en 13me p age)

L'échec infligé au président du con-
seil est dû à deux causes très diffé-
rentes. La première est la dislocation
cle la majorité d'investiture. L'opéra-
tion a été menée sans ménagement et
depuis 24 heures , l'opposition socialo-
communiste s'est renforcée de deux
recrues de choix : M. Mendès-France
qui a entraîné avec lui neuf députés
radicaux ; M. Mitterrand qui a fait
voter contre le cabinet huit de ses
collègues de l'U.D.S.R.

La guerre est déclarée
La guerre est désormais déclamée em-

bne factuel et l'ancien président du
conseil et t out comme M. René Moyer
fut à l'origine die la chute die M. Men-
dlès-Frainee, c'est aujourd'hui M. Men-
rtos-Finaimce qui , ouvertement, a pris la
tète de l'o! feins! ve confire M. Faure .

La seconda raison qui a motivé la
défaite lactique du président du con-
seil est d'ordre psychologique. Elle a
son origine dams le réflexe d'auto-
défense die l'assemblée qui, plus que
jamais, a ; paraît peu convaincue de la
nécessité die miebbre fin prématurément
à son mandat. Si cette hypothèque
ulaviait pas pesé SUIT le débat die poDBtî-
qpie géiniérale, le ctbjef du gouweinaeŒJeiat
aurait, sams doute, pu faire ratifier

STATISTIQUES
L '/NGÉNU VOUS PARl£.m

Quelle science admirable que la
statistique ! Elle nous enseigne com-
bien de boxeurs , en mogenne , se
f o n t  casser le nez chaque année,
si les fumeu rs  de p ipe sont , dans
le monde , en régression sur les f e r -
vents de la cigarette et le nombre
de cas où les divorces répétés des
stars de cinéma ont contribué à
leur popular ité.

Tous ces renseignements sont,
cela va sans dire , d'une haute va-
leur éducative et civilisatrice ; leur
principa l intérêt , néanmoins, est
de fa ire  vivre p as mal de ronds-de-
cuir qui , dans des bureaux ad hoc,
colligent des f i ches  ou tapotent à
longueur de jo urnée le clavier de
machines à calculer.

La statistique s'occupe aussi , na-
turellement, de la littérature. Au.
moment où les candidats aux
grands prix annuels décernés p ar
des jurgs  d 'hommes et de femmes
de lettres s'alignent au garde à
vous, il est intéressant d'app rendre
que bon an, mal an , on écrit en
France 70.000 romans, dont 60.000
n'ont aucune valeur ; que là-dessus
W.000 sont soumis à des éditeurs ;
que 1500 sont retenus, dont mille
à peine seront p ubliés.  Encore sur
ce nombre n'y en a-t-il que deux
à trois cents dont la vente cou-
vre les f ra i s  d 'édition, une cin-
quantaine dont le rapport paie à
peu près (en comptant l'heure de
travail au prix le p lus bas) le
labeur de l'auteur et trois ou qua-
tre qui deviennent véritablement
des succès de librairie.

Faut-il s 'a f f l i g e r  de cet e f froyab l e
déchet ? Consolons-nous : sur 70.000
œ u f s  pondus par la feme l le  de
l' esturgeon, il n'en est pas beau-
coup p lus qui prennent la taille
et la forme d'un poisson. Cela est
heureux d'ailleurs, sinon que de-
viendrait l 'industrie du caviar, un
des seuls moyens d'expression en-
tre l'Orient et l 'Occident qui ait
pu braver le rideau de f e r  ?

Disons encore que , sur les 70.000
romans écrits chaque année en
France, la grande majorité ont des
femmes pour auteurs. Parmi les
hommes qui écrivent, on trouve
d'abord des fonctionnaires, profes-
seurs ou instituteurs pour la p lu-
part. Ensuite viennent les médecins,
les avocats et les hommes politi-
ques. Les ouvriers et les paysans
noircissait peu de pap ier, mais
on a vu récemment un c h a u f f e u r
de taxi parvenir à une grande no-
toriété , grâce à la truculence for te-
ment argoti que de son sty le, au
dur réalisme de son intrigue et sur-
tout au goût prononcé du public
d'aujourd'hui pour les ouvrages de
la « Série noire ».

Leurs mécomptes successifs , le
sentiment du peu de chances qui
leur sont o f f e r t e »  d' « arriver » ou,
p lus simplement, de se faire  lire,
finiront-ils par décourager tant
d' obscurs gratte-papier, dont l'il-
lusion et la f o i  en leur génie sou-
tiennent seules les e f f o r t s  ? Cela
est peu probable, hélas ! Ecrire est
devenu plus fac i le  même que pein-
dre puisque nous vivons en un
temps où l'on méprise le sty le au-
tant que la grammaire. Et , sans se
poser en prop hète de malheur, oh
peut a f f i rmer  que cette ère est en-
core loin de son déclin.

L'INGÉNU.

Le général Lopez, président du Portugal , et sa femme, sont en visite offi-
cielle à Londres, où ils ont été reçus par la reine Elisabeth, 1© duc

d'Edimbourg, la reine mère et la princesse Margaret.



A vendre à Chaumont
magnifique

CHALET
de 3 pièces, tout con-
fort , garage. Adresser
offres écrites à P. R-
852 au bureau de la

Feuille d'avis.

On cherche à acheter
seulement dans très bonne situation
centrale de Neuchàtel

grand immeuble
qui conviendrait pour l'installation
d'un tea-room moderne. Eventuellement
on louerait aussi locaux appropriés ou
un restaurant existant déjà.
Particuliers, architectes, etc., sont priés
d'adresser offres sous chiffres G 15437
Y à Publicitas, Berne.

.c Au Chanet » à vendre beau

terrain à bâtir
de 876 m', clôturé, vue étendue et
imprenable. — S'adresser par écrit
sous chiffres P 7380 N à Publicitas,

Neuchàtel.

Nous cherchons pour cafetier-restaurateur
de profession, disposant de finances, un bon

CAFÉ
à Neuchàtel ou aux environs, région du lac.
Paiement comptant et reprise pour date à

convenir.
Adresser offres détaillées

& Télétransactions S.A., 2, fbg du Lac.

Je cherche

GRANDE CAVE
ou LOCAL au rez-de-chaussée, d'accès facile,
au centre ou à proximité immédiate.
Adresser offres écrites à N. P. 850 au

bureau de la Feuille d'avis.

LA FABRIQUE D'HORLOGERIE
DE FONTAINEMELON S. A.

engagerait

QUELQUES JEUNES OUVRIERS ET OUVRIÈRES
pour être formés sur différentes parties de l'ébauche.
Faire offres ou se présenter au bureau administratif de

l'entreprise.

Geigy cherche
pour le service de rédaction scientifique
de son département de publicité un

médecin
pharmacien ou
chimiste
Les candidats, de langue maternelle fran-
çaise, doivent posséder de bonnes con-
naissances d'anglais et d'allemand.

Ils doivent être capables de traduire ef de
rédiger, en un français excellent, des textes
médicaux, biologiques, pharmacologiques
et chimiques.

Adresser les offres de service détaillées,
avec curriculum vifae manuscrit (pas de
sfylo à bille), au chef du personnel de

J.-R. Geigy S.A., Bâle (̂

Nous engageons tout de suite :

Un polisseur

Un emballeur-expéditeur

Deux aides-mécaniciens

Deux mécaniciens sur autos

pour notre fabrication d'accumula-
teurs. Ouvriers consciencieux et
sérieux trouveront places stables et

bien rétribuées.

Offres avec certificats de travail
sont à adresser, ou se présenter du
lundi au vendredi, de 8 à 18 h., à

ELECTRONA S.A., Boudry.

Metteuse en marche
pour l'atelier demandée par Arnstein ,

Saars 55. - Tél. 5 20 79.

URGENT. — On cherche jeune fille pour
aider au ménage le matin et garder un
petit garçon de 3 ans. Vie de famille. Place
agréable. Libre tous les dimanches. Faire
offre téléphonique au 5 27 16 ou demander
l'adresse du No 859 au bureau de la Feuille
d'avis.

Commerce de gros de Neuchàtel
cherche

sténodactylo
connaissant les travaux de bureau.

Faire offres sous chiffres S. U. 855
au bureau de la Feuille d'avis.

Instituteur de l'école primaire, possédant
diplôme du canton d'Argovie et ayant fait
un semestre d'étude à l'Université de Lau-
sanne, cherche

PLACE D'INSTITUTEUR
pour les mois de Janvier, février et mars
dans région de langue française. Adresser
offres sous chiffres S. A. 8012 A. à Annonces
Suisses S.A. <x ASSA », Aarau.

Jeune
Suissesse

catholique, de lfP,<S ans,
cherche place dans fa-
mille avec enfant , pour
apprendre le français. —
Faire offres détaillées à
R. Huguenln , Bourg 12,
Bienne.

Les familles ROD et MATJRER, très tou-
chées des nombreux témoignages qui leur
ont été adressés lors du décès de

Madame veuve Paul ROD
prient toutes les personnes qui ont entouré
leur chère malade et se sont associées à
leur deuil , par leurs messages ou leurs
envols de fleurs , de trouver ici l'expression
de leur reconnaissance.

—— 2 —— —̂——
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UNIVERSITÉ DE NEUCHATEL

FACULTÉ DES LETTRES

Semestre d'hiver 1955-1956

Cours public
de littérature française

de M. Charly Guyot
SUJET : S T E N D H A L

première leçon
mardi ler novembre, à 17 h. 15

URGENT
A vendre, au quartier des Draizes

BELLE VILLA
de 7 pièces, chauffage central ,
grand hall, véranda vitrée, dépen-
dances , garage, terrain clôturé
1200 m3, très bien situé.
Adresser offres écrites à W. Y. 8(54
au bureau de la Feuille d'avis.

A vendre à Dombresson, à prix avantageux

maison familiale
dans belle situation , près de la forêt, avec
vue étendue - 2 belles chambres - 3 cham-
bres moyennes - 2 grands bûchers - dépen-
dances - jardin.
Pour visiter et pour traiter, s'adresser à
l'étude de Me Alfred Perregaux, notaire à
Cernier (tél. (038) 711 51).

MÉIRANFACE
offre & vendre

Villas familiales
A NEUCHATEL :

5 pièces, confort
i pièces, confort, garage

4 pièces , confort

A LA COUDRE :
B pièces , confort

A HAUTERIVE :
10 pièces, confort , garage
7 pièces , confort , garage
5 pièces, confort , garage

A BOLE
5 pièces , confort , garage

A PESEUX :
3-4 pièces , confort

A CORCELLES :
5 pièces, confort

6 pièces, confort, garage

A Colombier :
i pièces, confort , garage

6 pièces, confort

Toutes ces villas sont
en parfait état et béné-
ficient du chauffage cen-
tral, de Jardin et de vue.
Elles sont libres tout de
suite.

Pour visiter et traiter ,
s'adresser à :

Télétransaction 8. A.
Faubourg du Lac 2

A vendre à Peseux

villa locative
de 12 pièces, 2-3 appartements. Belle situa-
tion , vue étendue, vastes dépendances. Pour
tous renseignements, écrire à case postale
25,352, Neuchàtel.

Nous cherchons, pour le 15 novem-
bre ou date à convenir, une

aide de comptoir
et deux

filles d'office
Places à l'année, nourries , logées,
congé le dimanche. — Faire offres
à M. Ducret , Foyer Paillard S.A.,
Sainte-Croix.

Sténodûctylographe
est demandée par importante agence
générale d'assurances, à Neuchàtel.

Entrée immédiate ou pour date à
convenir.

Faire offres manuscrites avec curri-
culum vitae à F. G. 810 au bureau de
la Feuille d'avis.

...grâce à 0M0 qui travaille pour vous pendant la nuit!

Trempe/ ,  la veille votre linge dans OMO et vous ^J ̂ 4&An«
gagnerez un temps précieux ! OMO travaille ^|1B1IÇ|H M
pendant la nui t  intensivement : il détache la sa- f

 ̂
"

xtÎH
leté des tissus et la dissout. Avec OMO, vous il^^nff ĵj lW
faites votre lessive en moitié moins de temps 1 J§|é _̂ Âm
Et c'est le seul produit à tremper qui confère à ll(Hîiïiifl|MW
votre linge et à votre buan- ,, sllffB|jy^Mf, . r , , ,  Excellent aussi ËlMikWiniTi' W
dene un parfum agréable pour dégrossir K§f |g ||I§
et rafraîchissant. OMO vous dans toutes les fl fl
donne des ailes au travail . . .  machines à laver I t  -^S

Pour remplacer le présent titulaire prenant bientôt sa
retraite, une importante fabrique de

vernis et couleurs
cherche

représentant pour la Suisse romande

Une place stable, bien rétribuée , avec prestations
sociales, est offerte à personne qualifiée au courant des
produits modernes de la branche et capable de
conseiller une clientèle industrielle . Connaissance par-
faite du français et de l'allemand nécessaire.

Les offres/ tenues strictement confidentielles , avec
curriculum vitae et références, sont à adresser à la
S. A. des Usines des vernis et couleurs standard
Zurich-Altstetten

Appartement de trois pièces
à louer , à l'ouest de la ville, immédiatement ou
pour date à convenir, très belle situation, balcon,
vue, confort moderne, chauffage général. Pr. 148.—¦
par mois, plus chauffage. — Paire offres à Etude
de Me A. Thlébaud, notaire , Neuchàtel. Tél. 5 52 52.

A louer, tout de suite ou pour date à con-
venir, ,à Vaumarcus, immeuble « Vers la
Rive », à proximité de la gare et du lac,

A P P A R T E M E N T S
de 3 pièces, cuisine, salle de bains et dépen-
dances, chauffage par appartement , balcon.
Loyer mensuel : Fr. 106.—. S'adresser à
Francis Etatiser, gérant , à Saint-Aubin (NE).
Tél. (038) 6 75 20, entre 12 h. et 13 h. et
18 h. 45 et 20 h.

A LOUER
temporairement, pour une durée d'environ
6 mois, dans immeuble neuf du centre de
la ville, 2 pièces chauffées pour bureaux.

Offres écrites à case postale 6886,
Neuchàtel 1.

A louer en dessous de la gare de
Peseux-Corcelles, un

L O G E M E N T
de 1 pièce, cuisine, salle de bains,
cave, grenier , éventuellement garage,
dès le 24 novembre.
S'adresser, dès 20 h., à A. L'Eplatte-
nier, Tires 9, Peseux.

Atelier de reliure de la
ville cherche

jeune
ouvrier
relieur

qualifié. Place stable.
Entrée immédiate ou à
convenir. — Ecrire avec
référence à case postale
11.614, Neuchàtel.

I O n  

demande
mécanicien
électricien j

pour divers travaux
d'appareillage . Faire
offres détaillées avec
prétention de salai-
re à S. T. 824 au
bureau cie la Feuil-
le d'avis.

On cherche

jeune fille
agile et sachant bien cui-
siner, pour faire le mé-
nage de deux personnes
et pour aider au maga-
sin. Salaire de début : 170
francs. — Dimanches et
jours de fête libres. —
Zwygart , rue du Marché
No 533, Berne.

Nous cherchons
M Jeune

MÉCANICIEN
H ayant quelques con-
¦ naissances de l'élec-
t . 'l trlcité. Place stable
¦ assurée à personne
I ayant de l'initiative.
B Adresser offres écri-
¦ tes à R. S. 822 au
¦ bureau de la Feuille

Entreprise de la place
cherche de bons

carreleurs
pour travail très intéres-
sant et de longue durée.
Adresser offres écrites à
T. V. 857 au bureau de
la Feuille d'avis.

SUISSESSE
ALLEMANDE

de 18 ans, ayant des
connaisances de fran-
çais, cherche place pour
le 16 novembre. Adresser
offres sous chiffres A.
58327 Q. à Publicitas,
Bâle.

Dame prendrait des

demi-journées
de lessive

Fournit sa machine à
laver. Haut de la ville.
Téléphoner de 10 à 14 h.
ou après 19 h. au 5 38 83.

Horlogerie
Employé supérieur

comptabilité, fabrication , écots , règlement F. H.,
langues, longue expérience, cherche changement
de situation pour se fixer dans la région cle
Neuchàtel. Discrétion. Prière d'écrire sous chiffres
T. 12118 à Publicitas S.A., Granges.

Jeune fille , au courant
de tous les travaux de
bureau , cherche place

d'employée
de bureau

Adresser offres écrites
à Y. A. 865 au bureau
de la Feuille d'avis.

Monsieur sérieux, pos-
sédant voiture , cherche

représentation
pour maison connue. —
(Clientèle particulière
exclue.) Adresser offres
écrites à F. N. 820 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On demande un

ouvrier agricole
Entrée tout de suite.

Paul Bichoff , Coffrane.
Tél . 7 2179.

On demande

jeune fille
honnête, de 16 à. 17 ans,
pour le ménage et pour
aider au commerce. Occa-
sion d'apprendre la lan-
gue allemande. Vie de
famille. Offres à famille
MOSER-JOST, épicerie,
Hermrigen près Bienne.

On cherche pour la
Chaux-de-Fonds,

COIFFEUSE
de première force , surtout
pour mises en plis, pour
les jeudis, vendredis et
samedis. — Arrangement
pour le train. Tél. (039)
2 88 53.

Femme
de ménage

active et de confiance,
est cherchée pour une
matinée par semaine. —
Evole 45. Tél. 5 42 92.

On demande

bobineurs-
électriciens

pour travaux de ré-
parations. Faire of-
fres détaillées avec
prétentions de salai-
res à Q. R. 823 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche

DAME
pour un remplacement
un Jour par semaine,
dans un restaurant. —
Adresser offres écrites à
U. W. 860 au bureau de
la Peuille d'avis.

Manœuvre
ayant références, serait
engagé tout de suite
pour différents travaux
mécaniques. — Etablisse-
ment SAP AL, fabrique de
sièges en métal, Parcs 38,
Neuchàtel .

f^sJ r<!si FW ̂ ! f^S F̂ S F̂ >J F

Sommelière
connaissant les deux
services, bonne présenta-
tion , libre tout de suite,
cherche place dans res-
taurant ou hôtel , à Neu-
chàtel ou aux environs.
Tél. (038) 9 4.1 04.

JEUNE FILLE
de bonne famille, aimant
les enfants, cherche place
facile pour apprendre la
langue française. Désire
leçons de français. —
Adresser offres à Mme
E. Zurbrûgg, Kiental
(O.B.).

Apprenti
mécanicien

est demandé pour
le printemps 1-966
par atelier ' électro-
mécanique. Prière
de faire offres à-T.
V. 825 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche à acheter
un

PIANO
en bon état , de préféren-
ce brun. Indiquer mar-
que et prix sous Z. B. 866
au bureau de la Feuille
d'avis.

On achèterait

PIANO
d'occasion , en très bon
état , brun de préférence.
Adresser offres écrites à
B. E. 862 au bureau de
la Feuille d'avis.

] On achèterait

PENDULE
neuchâtelolse ou fran-
çaise. Huguenln , 65, che-
min de Ruth , Cologny
(Genève).

4 CV « Renault », en
ordre de marche, 1475
francs. Tél. 5 50 53.

VW ~
1049 à 1955 en vente,
avec services et condi-
tions de paiement. Ga-
rage, rue de Neuchàtel
No 27 , Peseux.

Four cause imprévue,

« Ford-Anglia »
6 CH, dernier modèle ,
couleur beige , intérieur
rouge, peu roulé , à l'état
de neuf , est à vendre.
Tél. ( 039 ) 2 66 42.

Dr Rolf LEVI
maladies nerveuses

et psychiques
Quai Ph.-Godet 2
absent pour

service militaire
du 28 octobre au

12 novembre

Appartement
à louer

rue des Parcs , trois cham-
bres, tout confort, chauf-
fage général , eau chaude,
service de concierge. Li-
bre dès le 24 décembre
1956. — Adresser offres
écrites à V. X. 863 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Boucherie-
charcuterie

à louer, à Cressier , tout
de suite ou pour époque
à convenir. Faire offres
à Ed. Vacher, à Cressier.

Une pièce
à louer à l'est de Peseux,
confort moderne, balcon ,
vue, chauffage général
au mazout. 88 fr. par
mois plus chauffage. —
Adresser offres écrites a
R. T. 856 au bureau de
la Feuille d'avis.

CA FÉ
avec petit domaine à
louer à preneur actif dis-
posant de 10,000 fr. —
Offres sous chiffres P.
7366 N. à Publicitas,
Neuchàtel.

A LOUER
trois chambres et demie,
tout confort. Service de
concierge. Favarge 83. —
Tél. 5 73 17.

A louer pour début
1966

appartement
de trois ou quatre cham-
bres , tout confort, au
nord-est de la ville. —
Adresser offres écrites à
D. E. 812 au bureau de
la Feuille d'avis.

Très belle chambre ,
tout confort , à monsieur.
Demander l'adresse du
No 836 au bureau de la
Feuille d'avis.

Très jolie chambre ,
confort , à louer à jeune
fille. — S'adresser à M.
Ramsauer ,' Saars 2.

A louer belle chambre ,
vue sur les quais. Rue
Purry 8, ler étage.

BELLE CHAMBRE
à louer. S'adresser : fau-
bourg de l'Hôpital 17,
4me, ascenseur.

A louer à demoiselle
sérieuse,

belle chambre
meublée , indépendante ,
tout confort. Libre pour
le 24 novembre. Télépho-
ner au No 5 61 14.

A louer Jolies cham-
bres meublées, chauffées.
Bellevaux 14.

Près de
NEUCHATEL

au bord du lac, maison
de 6 chambres, 2 cuisi-
nes, dépendances, à ven-
dre Fr. 75,000.— avec
6000 m! en vignes. Con-
viendrait aussi pour pê-
cheur. Agence DESPONT ,
Ruchonnet 41, Lausanne.

A vendre

domaine
au Val-de-Travers , très
bien situé. Immeubles et
écuries en parfait état.
75 poses en prés et fo-
rêts, accès facile. Adres-
ser offres écrites à A. D.
867 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jolie maison
familiale

à vendre à Nyon
dans situation tranquil -
le, bien ensoleillée. 5
chambres , cuisine, bains,
W.-C, dépendances. Jar-
din 500 m2 . Disponible
dès le ler novembre. —
Ecrire sous chiffres P.O.
61529 L à Publicitas,
Lausanne.

Pour cause imprévue,
à vendre, à l'est de Neu-
chàtel,

villa familiale
de cinq chambres, bains,
chauffage central , gara-
ge, jardin et vue. Libre
pour date à convenir . —
Adresser offres écrites à
U. V. 826 au bureau de
la Feuille d'avis.

Belle grande chambre
à un ou deux lits. A la
même adresse, on pren-
drait un enfant en pen-
sion. Tél. 5 27 36.

Chambre
indépendante

à louer à demoiselle, dés
le ler novembre. Con-
fort moderne. S'adresser
le soir, dès 20 heures,
Pommier la ou Télépho-
ne 5 53 59.

PENSION
accepterait encore deux
ou trois pensionnaires
pour la table. Vieux-Châ-
tel 11, 2me. Tél. 5 55 88.

A l'ouest de la ville,
jolie chambre indépen-
dante, pour une ou deux
personnes. Eau courante ,
bien chauffée, avec ou
sans pension. Demander
l'adresse du No 858 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A louer à monsieur ,
belle grande chambre au
soleil , avec pension soi-
gnée. — Beaux-Arts 24,
2me étage.

Pension
tranquille

est offerte à dames âgées.
Situation ensoleillée , cui-
sine simple et soignée.
Prix modérés. Bons soins
par garde-malade. Adres-
ser offres écrites à Q. S.
853 au bureau de la
Feuille d'avis.

Dame seule, tranquille ,
cherche

appartement
meublé

une ou deux chambres,
avec cuisine, éventuelle-
ment partagerait l'appar-
tement d'une dame. —
Adresser conditions à
l'Etude G. Payot , fau-
bourg du Lac 2 , Neuchà-
tel.

On cherche pour le 7
novembre une

chambre
meublée

pour étudiant. — Offres
sous chiffres U. 12.120 à
Publicitas S. A., Granges.

Ménage sans enfants
demande, pour le ler jan-
vier 1956, bel

appartement
de 2-3 chambres
région de Neuchàtel à
Boudry. Offres sous chif-
fres 9344 S. à Publicitas,
Soleure.
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Tout un grand choix de spécialités
françaises

Roquefort - Carré des Vosges
Camembert - Brie sur paille

iïluquesne t r i p l e  crème
Fromage de Monsieur
Reblochons de Savoie

FROMAGE
Jura et Gruyère ler choix

Mélange spécial pour fondue
neuchàteloise

Vasherin fribourgeois S
mOnt-d'Or en hoite et au détail S

et toujours... HL
| Les fameux Ifc

escargots d'Areuse r
L'ARMAILLI I

I A. BORLOZ Hôpital 10 W
Service à domicile W^

§ Samedi : grande vente de [ ¦¦• .¦]

' RÔTI DE BŒUF
j ' . '¦"] extra-tendre et succulent i i
M SUPERBE BOUS&H 1

] BELLES TRIPES CUITES | î
I ! BOUCHERIE « MONT-FLEURY » | :

1 MM HSFMMN 1
| Rue Fleury 20 Tél. 510 50 ¦;!
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Ultra-Bienna, la lessive efficace à base de savon, rend ie linge propre, le ménage et élimine le calcaire ! ;\ * 4 ï\Upan. ° \Wfk\

Baisse de prix ! ̂ M 1.25 v p J*§af •
 ̂ TAPIS ¦
¦ bouclés , dessins nouveaux , très mo- I :

dernes, première qualité, 200 x 300, |
r%, Fr. 209.— et 250.—
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H SPÉCIALISTES eg,

I liEUCUATEL Place-d'Armes 6 | \

Façon slipon, pure laine 128.- /«§ WÊÊË'Ï

I^MHÉjtliiK^^^É^^ 4̂ CONFE CTION DU SP OR TIF

... ET VOICI DES PRIX SURPRENANTS !
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dhiTIIrrî  VENEZ VISITER SANS ENGAGEMENT - ~ ¦¦_
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Chauffage
« Ciney » à charbon , à
l'état de neuf , capacité
de chauffe 1O0O m3, et
« Couvlnolse t, à char-
bon , neuve, à vendre
pour cause de non-em-
ploi. Téléphone (038)
7 72 73, dans la Journée.

Complets
confection

un et deux rangs
depuis Fr. 140.—

COOPÉRATIVE
DU VÊTEMENT

GRAND-RUE 6
ler étage

Manteau
de fourrure

à vendre, taille 42-44
(opossum). — Demander
l'adresse du No 854 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A céder

transmission
roues et un tour de mé-
canicien. S'adresser à M.
Puchs, Brot-Dessous.

A vendre 2 paires de

patins vissés
1 paire pour dame, No
39, 1 paire pour mon-
sieur , No 42. Tél. 5 58 54.

A VENDRE
1 piano d'étude, noir ,
300 fr. ; 1 violon 4/4,
avec étu i et lutrin , 50
fr. ; patins à roulettes,
10 fr. ; patins de hockey
No 39. 25 fr. ; 1 costume
golf , brun , pour enfant
de 12 ans, 60 fr. Deman-
der l'adresse du No 861
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

FUMIER
Rudolf , Ecluse 78.

Caniche
A vendre petit chien

de 2 mois, brun. Meyer,
vétérinaire, la Chaux-de-
Fonds. Tél. 2 21 53.

A vendre

patins vissés
avec souliers No 39. Té-
léphone 5 17 33.

A vendre

PIANO
noir , cordes croisées. —
S'adresser à Roger Schln-
delholz , le Plan-du-Pré,
sur Couvet. Tél. 9 22 82.

UN DIVAN-LIT
d'une place, à l'état de
neuf , avec matelas, à
vendre , 160 fr. R. Perrot-
tet , tapissier , Parcs 40.
Téléphone 5 52 78.

Pour cause
de départ

à enlever Immédiatement
vélo d'homme, à l'état de
neuf , valeur 350 fr., cédé
à vm fr. ; deux man-
teaux pour dame, taille
44, 50 fr. pièce ; mando-
line , 30 fr. Demander
l'adresse du No 701 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A VENDRE
armoires portatives à 2
portes , 200 x 100 X 50,
non vernies, et un

vélomoteur
revisé. Menuiserie Henri
AJRRIGO. Peseux. Télé-
phone 8 12 24.
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Présumé coupable !

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchàte l »

Roman policier
adapté de l'américain par André Clalrval

par 16
DAY KEENE

Quand ils rentrèrent dans le bu-
reau princi pal , Hass, Ferris et Saun-
ders étaient déjà partis. A la de-
mande de l'avocat , l'inspecteur
Treech répondit d'assez mauvaise
grâce :

— Jusqu 'à présent , l'arme du cri-
me n 'a pas été découverte . Mais les
projectiles ont été extraits des cous-
sins.

— Sont-ils dans un état qui per-
mettra d ' identif ier  l'arme qui les a
tirés, lorsqu 'on l'aura retrouvée ?
demanda Ernie.

— Le laboratoire ne s'est pas en-
core prononcé , répondit l'inspec-
teur. Il faut d'abord mettre la main
sur le pistolet.

Treech continuait à compulser
ses notes. Il prit un pap ier et le lut
at tentivement :

— Le sang retrouv e dans la voi-
ture de Stanton est du même grou-
pe que celui de la victime, déclara-
t-il. Je précise : le sang qui impré-
gnait les sièges , car des traces de
sang ont été également découvertes
dans le coffre mais.»

L'inspecteur s'interrompit , recom-
mença attentivement sa lecture , et
se plongea dans une profonde mé-
ditation. Après un moment , l'avocat
lui posa une question précise :

— Qu 'alliez-vous dire ? le sang
retrouvé dans le coffre appartenait-
il aussi à Grâce Turner , et comment
y était-il venu ?

Treech ne répondit pas tout de
suite :

— Oh ! Il y en avait seulement
quel ques traces... Le laboratoire ne
s'est pas prononcé... Mais pourquoi
s'agirait-il d' un sang différent ? Il y
a encore autre cliose : la victime a
quitté l'hôtel vêtue d'un manteau de
tweed moutarde. On ne l'a pas re-
trouvé , pas plus que le sac blanc,
qu 'elle portait en allant au rendez-
vous fatal.

L'avocat demanda encore :
— Quels renseignements avez-

vous recueillis sur la vie de cette
Grâce Turner ?

— Jusqu 'à présent , nous n'avons
pas grand-chose. Nous savons qu 'el-
le était Anglaise. Elle a obtenu le
visa pour entrer en Améri que à
Londres, il y a trois semaines. Je
me suis mis en rapport avec notre
service d'immigration et j' ai ques-
tionné la police londonienne , les
priant de nous communi quer toutes
les informations qu'ils pourraient
avoir ou retrouver sur la victime.

Reisler prit la parole :
— Que vous ont appris les vête-

ments portés par Stanton le soir
du crime ?

— La chemise était tachée» cle
sang, mais c'était bien le sien ; est"
tout cas, il appartient au même"
groupe, et il est différent de celui
de Grâce Turner , admit Treech. Les
vêtements eux-mêmes se trouvaient
dans un triste état , froissés, tachés
et même déchirés par places.

— Avez-vous pu reconstituer l'em-
ploi du temps cle l'inculpé la nuit
dernière ?

— Nous savons qu 'il était au
Sherry entre 11 heures et 11 h. 30'.
Après , nous perdons sa trace.

—¦ D'après le rapport du médecin
légiste , la mort se serait produite
vers 1 heure, m'avez-vous dit , de-
manda Meyers.

— Oui, à peu près , répondit
Treech. On ne peut pas le savoir
d' une manière très précise. En ad-
mettant que Shad Hanson dise la
vérité , et que la victime soit mon-
tée dans la voiture de Stanton...*

— Pardon ! lança Ernie Goetz.
Vous n'avez pas le droit de présen-
ter la chose ainsi. Planson a dit :
« dans une voilure de la même mar-
que et du même modèle que celle
de Stanton » et il a reconnu qu 'il
ne pouvait identifier le véhicule, ni
le conducteur !

— Bon , acquiesça Treech. Nous
dirons : « dans une voiture qui res-
semblait à celle du prévenu», à mi-
nuit , le crime ne peut avoir été com-
mis avant minuit  et demi , une heure
du matin paraissant le moment le
plus probable.

Meyers constata 2

,'— Stanton ne possède par consé-
quent aucun alibi. Quel mobile lui
attribuez-vous ? Crime passionnel
sans douté...

Treech rie put s'empêcher de sou-
rire à cette suggestion :

— Non , vraiment , je ne vois pas
l'affaire sous ce jour... La victime
est tout à fait quelconque , plus toute
jeune , ses vêtements sont modestes.
Elle est si maigre qu 'on dirait qu 'elle
n 'a pas un seul jour mang é à sa
faim depuis des années. Robert
Stanton , vous le savez sans doute ,
est pratiquement fiancé à Joy Par-
nell.

L'écrivain alluma une cigarette ,
tira quel ques bouffées , puis l'étei-
gnit d'un air dégoûté. Reisler prit
à son tour la parole :

— Etesij 'ous aile a Londres , Stan-
ton ?

— Oui , pendant la guerre.
— Ah ! en quelle année exacte-

ment ?
— En automne 1941. C'est en no-

vembre que j'ai partici pé, cn qua-
lité de navigateur , à un raid sur,
Brème à bord d'un bombardier an-
glais qui fut descendu. Jusqu 'à la
fin des hostilités , je suis resté dans
un camp de prisonniers en Allema-
gne.

— Et depuis, êtes-vous retourné
en Angleterre ?

— Non, pas une seule fois. Je
n 'ai même jamais quitté les Etats-
Unis depuis mon retour de cap-
tivité. Mon travail m'occupe com-
plètement.

Reisler étendit les mains dans un
geste exprimant la perp lexité de son
esprit.

— C'est tout à fait singulier. Si
cette Grâce Turner avait à se plain-
dre de Stanton pour quelque chose
qui se serait passé en 1941, est-il
croyable qu 'elle ait attendu sept ans
avant de lui créer des ennuis ? C'est
contraire à toute logique.

Ernie Goetz se leva et toussa. Tous
les regards se tournèrent vers lui :

— Nous n 'avons tous qu 'un seul
désir : servir les intérêts de la jus-
tice et découvrir la vérité , n 'est-ce
pas '? Mon client me l'a aff i rmé tout
à l'heure.

Meyers approuva cette déclara-
tion. Il ne pouvait , bien sûr , dire
le contraire. L'inspecteur non plus.

— Eh bien ! poursuivit Goetz , je
serai le dernier à contester que cer-
tains faits exigent une exp lication ,
que ni l'inspecteur dans l'état ac-
tuel de l'enquête , ni mon client ,
puisqu 'il ne se souvient pas de ce
qu 'il a fait la nuit  dernière , ne peu-
vent fournir. Celte exp lication , pour-
tant , je sais comment la trouver...

Reisler regarda l'avocat avec une
nuance d'inquiétude dans les yeux,
mais ne rép ondit rien.

— Mon client désire tout autant
que quiconque savoir ce qui s'est
passé durant les quelques heures
qui n 'ont laissé aucune trace dans
sa mémoire, et il est tout disposé à
subir — Goetz frappa de la main
sur le bureau de Meyers — je veux
dire, plutôt : il insiste pour qu 'on

lui fasse subir l'épreuve du « sérum
de vérité ».

Le chef adjoint repoussa sa chai-
se et regarda Treech en demandant :

— C'est une proposition intéres-
sante. Eh bien ! inspecteur , qu 'en
pensez-vous '?

Treech se leva vivement et étouf-
fa un juron entre ses dents.

— Rien de bon ! Goetz est cn train
de nous jouer un tour de sa façon.
Nous aurons des ennuis ! nous ac-
ceptons et nous en aurons tout au-
tant  si nous refusons. Certains hom-
mes sont immunisés contre l'action
du penthotal : ils peuvent l'absor-
ber sans risque. C'est sûrement ce
que l'avocat voulait demander à son
client tout à l 'heure , quand il lui a
parlé en particulier.  Sans doute a-
t-on injecté du « Joy Juce » à Stan-
ton à l'armée , et il voulait savoir
comment il avait réagi.

L'avocat caressa doucement le
diamant de quatre carats qui ornait
sa cravate et attendit  que tous les
yeux se soient posés sur lui pour
prendre la parole :

— Très bien , inspecteur Treech,
emprisonnez mon client sous l'incul-
pation d'assassinat — Goetz n 'éle-
vait pas la voix , et pour tant  elle
emplissait la pièce en tombant  dans
un silence total. Accusez-le, fa ites-le
comparaître. Je vous promets que , le
jour où il se présentera devant la
cour , vous souhaiterez n 'être pas
né !

(A suivre)

CYCLISME
Le Biennois Dubach

veut battre son record
établi il y a 51 ans :
Romanshorn-Genèvé

derrière moto
Pour la jeune génératiom. le nom

d'Ernest Dubach ne signifie rien.
Pouir-tanit, au démit de notre siècl e, it

• fut, à l'instar des Kubler et Koblet
d'aujourd'hui, une tourte giraude figure
du sport cycliste suisse, à côté d;es
Sohmid, Chaimbetta et Marcel Lecniat-
tre.

Ernest Dubach , né le 20 jainvier
1881, possède un palmaires imposant :
la Chaux-de-Fondis-Ponibarlier (1902 et
1003) ; Graine! prix de Suisse coura à
Genève (1904) ; n ombreuses courses
sur route derrière mot o, tamt en
Suisse oui'à l'cbra.nger.

.. En 1917, ailons âgé die 38 ans, il ga-
gne encore le chiiimpi-onnait suisse de
la montagne, à Picrre-Pertiuis.

Mois sa victoire la plus significa-
tive est, sains conteste , celle qu 'il
meanponba le 14 août 1904, dams Ro-
miainishonn-Genève, en 13 heumes et 20
miniuite-s, , . . , . . .

Avec la éaldiafioraitian dAiné manu-
facture die cycles , Dubach tentera,¦ giràce- à la perfection apportée amx bi-
cyclettes depuis plus de 50 anus , d'abais -
ser , ce temps malgré, ses 75 ans, en
pren an t la irauite pour Genève , lundi
prochain 31 octobre, à Romanshorn.

Ernest Duibach, rotrauté depuis quel-
ques animées, passe le plius clair de
soin temps à vélo. Cet été, il s'est sé-
¦niieuisiement entraîné en vue de triom-
pher dainis sa tentative. En juillet , il
parcourait la distance Longeau-Gonève
et retour en 12 heures, mettant , un
mois plus tard, le même temps sur les
routes Rienine-Romiamishoiim-Bieninie.

Lohmann
bat le record du monde

de l'heure... derrière moto
Le «tayer aiUenKmd WMter Lohmann ,

ex-champion du monde, a c-babl i un
nouveau record du monde de l'heure
sur piste couverte, parcourant 94 km.
016. Il a couvent les 100 km. en 1 h.
03' 40". Cette tentative, qui s'est dé-
roulée sur la piste de Wuippenta.l . était
contrôlée officiellement par les repré-
sentants de la Fédération allemande
qui en demandera l'homologation à la
Fédération internationale.

FOOTBALL
VONLANTHEN EST A MILAN. —

Roger Voulant lien; engagé par le club
milana is  Intennazionale , actuellement en
tète du championnat d'Italie , est arriv é
mardi soir à Milan.  Il s'est aussitôt
rendu à la préfecture de police pour
demander un permis de séjou r pour des
raisons de travail et d'étude. Ce permis
lui a été immédiatement délivré , le
nouvea u joueur d' « Int er . » ayant pu éta-
blir qu 'il était employé dans une entre-
prise de produits chimiques milanaise
et qu 'il était inscrit- à un cours régu-
lier à l'Ecole polytechnique dé Milan .

On prévoit que Von lanthcn jouera
son premier mat ch de championnat
d'Italie le 6 novembre à Milan , contre
Lazio de Rome.

BASKETBALL
HUITIÈME DE FINALE DE LA COU-

PE SUISSE. — Neuchàtel-Basket a bat-
tu à la Chaux-de-Fonds le Chaux-de-
Fonds - Olympique par 64 points à 53,
se qualifiant ainsi pour le quart de fi-
nale qui se disputera , dimanche, A Neu-
chàtel.

PENTATHLON
Le Russe Szalnikov,

vainqueur
des championnats mondiaux

de pentathlon moderne
à Macolin

Les 6mes championnats mondiaux
de pentathlon moderne se sont t ermi-
nés mercredi soir. Le nouveau cham-
pion du inonde do pentathlon est le
Russe Konstantin Szalnikov. Les Hon-
grois sont les vainqueurs du classe-
ment par équipes.

I^e président de l'Association inter-
nationale de pentat hlon, le généra l
suédois Gustave Dryssen , a pris la pa-
role au COUPS die la cérémonie finale .
Il a remercié la communauté suisse
des concours m i l i t a i r es et en pair-"
ticulior le colonel Walter Siengcntha-
ler, de la brillante organisation de ces
manifestations. Le colonel Siegenthaler
a répondu à ces aimables pu-oles et
déclaré clos les championnats mon-
diaux.

Le département mil i taire  fédéra l
était représent é pan' le chef die l 'état-
major général die l'airmée, le colonel
commandant de corps de Montmollin.

Classement final  individuel
1. Konstantin Szalnikov , U.R.S.S.,

4453 ,5 pt. ; 2. Olavi Mannone , Finlande,
4305,5 ; 3. Aladar Kovacsi , Hongrie ,
4239 ,5 ; 4. Bertil Haase, Suède , 4236 ;
5. Istvan Szondy, Hongrie , 4226 ; 6. Wer-
ner Vetterli , Suisse , 418$ ; 7. Erhard
Minier , Suisse , 3998 ,5.

Classement final  par nations :
1, Hongrie, 12,407 pt. ; 2. U.R.S.S.,

11,942 ,4 ; 3. Suisse, 11,424,5 ; 4. Suède,
11,297 ; 5. Etats-Unis ; 6. Finllamdie : 7.
Roumanie ; 8. Tchécoslovaquie ; !) . Ita-
lie ; 10. Mexique ; 11. Autriche ; 12.
Grande-Bretagne ; 13. Cuba ; 14. Alle-
maigne.

Nouv elles sp ortives

Manteaux de p luie depuis Fr. 40.—
Manteaux de pluie

imitation cuir » » 75. 
Pèlerines pour cyclistes » » 21.—
Pèlerines de travail » » 26.—
Grandes pèlerines

avec plis au dos » » 42.—
Windjack

av.ee capuchon » » 41.—
Pantalons imperméables » » 25 
Chapeaux tempête » » 8.—

STOCKS U. S. A.
B. SCHUPBACH

Neuchàtel, Saars 50. Tél. 5 57 50

Résultats du concours de bétail de Pertuis
(sp) Voici le palmarès du concours
organisé par le Syndicat d'élevage bovin
du Val-de-Ruz c Montagne «, à Pertuis,
le 22 septembre :

VACHES ANCIENNES
«Fleurette», à Philippe Morthier , les

Planches ; «Vega», à Ernest Studer, Per-
tuis ; «Elégante » et «Dorette» , à Armand
Buffat , Villiers ; «Agathe» , «Reinette»,
«Tulipe» et «Gàbel», à Charles Slngele,
la Grand-Combe, 89 ; «Narcisse», à André
Slngele, les Vieux-Prés ; «Frudl», à Louis
Steiner, la Grand-Combe ; «Linotte» , à
Emile Sciboz , la Grand-Combe ; «Elsl»,
à Albert Soltermann, la Joux-du-Plâne,
88; «Contesse», à Ernest Studer , Per-
tuis ; «Lulu», à Henri Maurer , le Gur-
nlgel ; «Gastonne», à Armand Bulïat ,
Villiers ; «Amazonne», à Louis Steiner ,
la Grand-Combe ; «Fleurette», à André
Slngele, les Vieux-Prés ; «Boubette» , à
J.-C. Hoffmann , les Planches ; «Sabine» ,
à Alfred Howald , les Vieux-Prés ; « Tu-
lipe»-, à Fritz Sommer, les Planches, 87 ;
«Jeep», «Rosette», «Lunette» et «Bou-
quet» , à Armand Buffat , Villiers ; «Flo-
quette» , à Albert Soltermann , la Joux-
du-Plâne ; «Suzl» et «Bergère» , à Fré-
déric Vauthier, - les- Planches;-.«Noisette»,
à " Alcide Schneider, les - Vieux -Prés ;
«Pommette» et «Fleurette», à Henri Mau-
rer, le Gurnlgel ; «Knqutl», «Cerise» ,
«Fauvette» et «Princesse» , a Edouard
Racheter , le Bec-à-1'Oiseau ; «Friponne» ,
à Fritz Sommer , les Planches- ; « Fleu-
rette» , à Frédéric Christen, la Joux-du-
Plâne ; «Silvette» , à J.-C. Hoffmann , les
Planches ; «Princesse», Philippe Morthier ,
les Planches ; «Thea» , à Ernest Leuen-
berger , les Vieux-Prés ; «Sultane», à
Robert Sauser , le Bec-à-1'Oiseau ; «Co-
lombe» , à Ernest Studer , Pertuis , 86 ;
«Narcisse», à Frédéric Vauthier , les Plan-
ches ; «Nettv», à Emile Sciboz , la Grand-
Combe ; «Rougette», a J.-C. Hoffmann ,
les Planches ; «Taconne», à Charles Sln-
gele, la Grand-Combe ; «Adèle» , à Robert
Sauser , le Bec-à-1'Oiseau ; «Blondine», à
Armand Buffat , Villiers ; «Mirabelle» , à
Albert Soltermann, la Joux-du-Plâne ;
«Noisette» , Fritz Sommer , les Planches ;
«Réséda», à Charles Slngele, la Grand-
Combe ; «Flâck» , à Frédéric Christen , la
Joux-du-Plâne ; «Frendi» , à Jules Perret,
le Côty ; «Lustl», à Edouard Racheter ,
le Bèc-à-1'Olseau ; «Marquise», à Jean
Oppliger , les Vieux-Prés ; «Mouchette», à
Jules Perret , le Côty ; «Diane» , à Charles
Slngele, -la Grand-Combe ; «Tulipe»-, à
Edouard Racheter , le Bec-à-1'Olseau ;
«Gabi», à J.-C. Hoffmann , les Planches ;
«Rosette», à Edouard Racheter , le Bec-
à-1'Oiseau ; «Julie», à Robert Sauser, le
Bec-à-1'Olseàu , 85; «Léonie», à Robert
Sauser , le Bec-à-1'Oiseau ; «Rêveuse», à
Henri Maurer , le Gurnigel ; «Fanny», à
Philippe Morthier , les Planches ; «Chou-
quette» , à Jean Oppliger , les Vieux-Prés ;
«Heidi» , à Alcide Schneider , les Vieux-
Prés ; «Naegell» , à Frédéric Christen , la
Joux-du-Plâne -; «Rosette» , à Robert Sau-
ser , le Bec-à-1'Olseau ; «Biche» , à J.-C.
Hoffmann, les Planches ; «Coréma» , à
Armand Buffat , Villiers ; «Bergère» , à
Jules Perret , le Côty ; «Rondi», à Alexan-
dre Maurer , la Joux-du-Plâne ; «Bergère» ,
à Edouard Racheter , le Bec-à-1'Oiseau ;
«Citron» , à Armand Buffat , Villiers ;
«Rosette», à Frédéric Christen, la Joux-
du-Plâne ; «Edelweiss», à André Slngele,
la Grand-Combe ; «Chamois», à Charles
Slngele, la Grand-Combe ; «Furka», à
Henri Maurer , le Gurnlgel ; «Baronne»,
à Edouard Racheter , le Bec-à-1'Oiseau,

84 ; «Sibelle», à Alcide Schneider , les
Vieux-Prés ; «Tulipe» , à Henri Maurer ,
le Gurnigel ; «Cerise», à Armand Buffat ,
Villiers ; «Linda» , à Albert Soltermann ,
la Joux-du-Plâne ; «Suzon», à J.-C. Hoff-
mann , les Planches I. «Oeillette» , à Ale-
xandre Maurer , la Joux-du-Plâne ; «Ju-
lie» , à Albert Soltermann, la Joux-du-
Plâne ; «Mésange» , à Christian Schmoker ,
les Vieux-Prés, 83 ; «Freudi» , à Alfred
Howald , les Vieux-Prés ; «Amsel» et «Kai-
ser», à Albert Soltermann, la Joux-du-
Plâne ; «Toube» , à J.-C,- Hoffmann, les
Planches ; «Nelly», à Armand Buffat ,
Villiers ; «Réveil», à Jules..Perret ,- le Côty,
82 ; «Coquette» et «Miquette» , à Alcide
Schneider , les Vieux-Prés , 81 ; «Promes-
se» , à Ernest Leuenberger , les Vieux-
Prés ; «Cedrine», à Albert Soltermann, la
Joux-du-Plâne, 80.

Génisses de plus de 2 ans
«Jeannette», à Charles - Slngele, la

Grand-Combe, 88 ; «Suzette», à Edouard
Racheter , le Bec-à-1'Oiseau ; «Charman-
te» , «Pouponne» et «Miqûèt'te» , à Henri
Maurer , le Gurnigel r r'«Mlquette» et
« Rita» , à Charles Singele, la Grand-
Combe ; «Malou» , à Philippe Morthier ,
les Planches.;, «Ursula», à Albert Solteir
mann, la Joux-du-Plftne ;¦' '. :«Nelly» , à
Edouard Racheter ,: le- Bec-à-1'Oiseau, 8.6";
«Vreny» et «Bouquette».. à .Frédéric Chris-
ten , la Joux-du-Plâne ; «Emma» , à Albert
Soltermann , la Joux-du-Plâne ; «Bergè-
re» , à Ernest Leuenberger , la Joux-du-
Plâne ; «Marguerite» , «Surprise» et «Gen-
tiane» , à Charles Slngele , la Grand-
Combe ; «Bonda» , à Christian Schmoker ,
les Vieux-Prés, 85 ; «Fauvette» , à Char-
les Singelé, la Grand-Combe ; «Roesi»
et «Mésange», à Jules Perret , le Côty ;
«Coquette» , «Pervenche» et «Erna» , à
Henri Maurer , le Gurnigel ;: «Ciclamen»,
à Armand Buffat , Villiers, 84 ; «Bethli»
et «Tatiane» , à Albert Soltermann, la
Joux-du-Plâne ; «Pommette», à Alcide
Schneider , les Vieux-Prés -; «Poisette» , à
Jules Perret , le Côty ; «Cicile» , à Armand
Buffat , Villiers ; «Colette» , à Albert Sol-
termann, la Joux-du-Plâne, 83 ; «Sur-
prise», à Frédéric Vauthier , les Planches ;
«Cerise», «Madelon» , «Gentiane» et «Mou-
chette» , à Alcide Schneider , les Vieux-
Prés ; «Florine» , à Armand Buffat, Vil-
liers, 82; «Charlotte» , , à . Robert. Sauser,
le Bec-à-1'Oiseau, 80.

Vaches nouvelles
«Pervenche» , à Edouard Racheter , le

Bec-à-1'Olseau ; «Meill» , â Philippe Mor-
thier , les Planches ; «Coquette», à An-
dré Slngele, les Vieux-Prés , 88 ; «Mar-
lène», à J.-C. Hoffmann, les Planches ;
«Mignonne», à Alexandre Maurer , la
Joux-du-Plâne ; «Rivière» , à Alfred Ho-
wald, les Vieux-Prés ; «Charmante» , à
Jules Perret , le Côty ; «Rougette», à
Fritz Sommer, les Planches, 87 ; «Dolly»,
à Alfred Howald, les Vieux-Prés ; «Alpi-
na», à Fritz Sommer, les Planches ;
«Erlca» , à Alfred -Howaldr- -les Vieux-
Prés ; «Primula», à Ernest Leuenberger,
les Vieux-Prés ; «Frudl» , «Coquette» et
«Joyeuse», à Alexandre Maurer , la Joux-

du-Plâne ; «Rundl» , k J.-C. Hoffmann ,
les Planches ; «Rosi» , à Jean Oppliger ,
les Vieux-Prés, 86 ; «Couronne» , à Edouard
Racheter , le Bec-à-1'Olseau ; «Freudi»,
â Alexandre Maurer , la Joux-du-Plâne ;
«Edelweiss» et «Joyeuse» , à Frédéric Vau-
thier , les Planches ; «Sibelle» , «Goldl» ,
«Flora» et «Biolionne» , à Louis Steiner ,
Grand-Combe ; «Quinquina », à Alfred
Howald , les Vieux-Prés ; « Nelly» , à
Edouard Racheter , le Bec-à-1'Oiseau, 85 ;
«Pommette», à J.-C. Hoffmann, les Plan-
ches ; «Fleurette» , à Slngele , les Vieux-
Prés, 84 ; «Ragusa», à Frédéric Vauthier,
les Planches, 82.

Génisses de 20 à 24 mois
«Freni», à Ernest Studer , Pertuis , 87 ;

«Sabine», à J.-C. Hoffmann, les Plan-
ches ; «Muguette», à Fritz Sommer, les
Planches ; «Mésange», à Louis Steiner ,
la . Grand-Combe, 86 ; «Boldine» , &
Edouard Racheter , le Bec-à-1'Oiseau ;
«Mésange», à Alexandre Maurer, la Joux-
du-Plâne ; «Llly» , à Christian Schmoker ,
les Vieux-Prés , 84 ; «Pistache» , à J.-L.
Hoffmann , les Planches ; «Baronne» , k
Edouard Racheter, le Bec-à-1'Oiseau, 83 ;
«Gazelle» , à Louis Steiner , la Grand-
Combe, 81 ; «Bergère», à Fritz Sommer,
les' Planches ; «Maédl» , à Jules Perre t, le
Côty, 80.

Taureaux avec cahier fédéral -
«Amor» , à Charles Singele, la Grand-

Combe , 90 ; «Eiger» , à Armand Buffa ,
Villiers , 88 ; «Gluck» , à Edouard Rache-
ter , le Bec-à-1'Olseau ; «Amor», à Alfred
Howald , les Vieux-Prés , 86 ; «Benz» , à
J. -C. Hoffmann , les Planches ; «Granit» ,
à Henri Maurer , le Gurnlgel ; «Alarn» , k
Fritz Sommer, les Planches, 85 : «Aelpler» ,
à Alexandre Maurer , la Joux-du-Plâne.
84.

Taureau sans cahier fédéral
«Frohslme», à Alcide Schneiter , les

Vieux-Prés, 82.
Taurlllons

«Hans» , à Frédéri c Christen, la Joux-
du-Plâne, 86 ; «Léo», à Albert Solter-
mann , la Joux-du-Plâne , 85 ; «Rex» , à
Georges Bourquin , les Vieux-Prés, 81.

- "*> B̂ëë^̂  résistante

NEUCHATEL — Faubourg du Lac 2

Regardez donc cette ravissante
jeune fille

aux cheveux si remarquablement beaux ! Elle
n'en fait pas un secret: elle lave ses cheveux
avec GLORIA, le shampooing aux reflets
soyeux de renommée universelle. Vous aussi,
prodiguez à vos cheveux ces soins incompa-
rables ! GLORIA s'obtient dans de mignons et

>— pratiques sachets dorés : un
:̂ ^S ĵ ^̂ /  ̂ C0UP de 

ciseaux... 
et votre

^Wj/î ^' shampooing 
est 

prêt 
à l'em-

ploi, facile à répartir sur les
cheveux ! Vous aussi trou- o^lKverez en GLORIA votre 4̂ ||PA
shampooing ! 

^̂ ^^B-vmV

mV
 ̂

ĤW mm. d̂d M mm \WÊW<$ÊÈÊÊÊËÈÊIÈî

donne à vos cheveux
GL 13 A ## éclat si merveilleux !

- y .i% •• % • ¦ **
' *• *£ »¦ • u

Grande vente de ®̂l|k
j  i poulardes hollandaises ^Ëà
&'/} '/} '.¦'} prêtes à la poêle. Volaille de tout «g m
y/): '/ :'/4 premier choix et moins cher que î w
•v£v$v 'a viande de veau H S
£:'\y;.';'y. Pièces de 1 kg. à 1 kg. 800, par 1/? kg. È Bf

Bœuf rôti
Bœuf bouilli
Bœuf ragoût

et Bœuf haché
toujours la meilleure
qualité à la

BOUCHERIE

GUTMANN
Avenue du Premier-Mars

Vous ai/es besoin
d'argent pour

Alors adressez-voosè '
nousstmswus f a i r e  des
soucis ëenjgute confiance

Vous- ne vous en
repentirez certes p a t  - '

H. SPILLMANN
BIENNE 8

Case postale 17

Ragoût de bœuf
très avantageux

2.40 le K kg.
chez Balmelli I

; Rue Fleury 14

; .-S* '̂ *$aP

CARNET DU JOUR
Cinéma

Palace : 20 h. 30. La tour de Nesle.
Théâtre : 20 h. 30. La mer cruelle.
Rex : 20 h. 30. Les belles de nuit.
Studio : 20 h. 30. Les fruits de l'été.

Etat civil de Neuchàtel
DÉCÈS : 22 octobre : Vessaz , Jules, né

en 1873, ancien serrurier à l' usine à
gaz , à Neuchàtel , époux d'Adèle-Frédé-
rlque , née Nussbaum. 23. Vuilliomenet ,
Jul ien-Aimé, né en 1876, ancien ma-
nœuvre , à Neuchàtel , veuf de Wilhel-
mlne-Dorothée, née Hedram ; Tschanz ,
Daniel , né en 1886, ancien employé aux
tramways, à Neuchàtel , célibataire .

JUBILÉ DE L'ÉCOLE
DES INFIRMIÈRES D U BON SECO URS
Le samedi 29 octobre , celte institu-

tion genevoise célébrera son jubilé. Une
cérémonie a'nini 'versaire, ouverte au pu-
blic, aura lieu ce jour-là , à 15 h. 45,
en l'Aulia de l'inniiversité. On y on ten-
dra notammenit une conférence de M.
Georges Duhamel , de l'Académie fran-
çaise, sur la « Formation des élites » .
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Cette dernière née de la gamme Shell X-100
unit les avantages de l'huile «multigrade»
aux propriétés remarquables de Shell X-100

D» lubrification uniforme de tous les organes du moteur. \ un *W Vente en boi-

Shell X-100 10 W/30 possède en outre toutes les pro- ^  ̂
M ™ ^3.90

priétés des huiles Shell X-100. Ces lubrifiants de grande ^S8

^^5*%;rs MÊ
classe se distinguent surtout par une triple efficacité : ¦"•«s ^iBffiP

protection contre la corrosion à froid, Remarque:
maintien de la propreté du moteur, Seuls les moteurs en parfait ém mécanique peuvent pleinement
Stabilité de la Compression et du rendement du moteur. bénéficier de tous les avantages de cette huile multigrade.

SHELL  (Switzerland)

Shell X-100 10W/30 représente le
plus récent progrès de la technique du graissage

J^^SeuIsmenf 
AJAX avec 

sa moosse détersive...

I 

Pouvoir nettoyant PW^V  ̂ t . ¦ l̂f / ^JJl^̂  5
sensationnel! l̂ ^̂ -̂  /ï^ -̂̂  ̂ ] L/—̂" V̂ f̂ 75 I

<X& Eviers , baignoires , lavabos , surfaces dallées , émail- || ~̂ _̂__
^^ 

~^/^  ̂
-— ~̂~̂ /̂ /

 ̂
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lées , de porcelaine . - . Casseroles , marmites , grils el ~̂ ___
^̂ ^̂ ^̂ J//  f*dY\ \ m \ lH CtS» i IB

autres ustensiles particulièrement gras sont propres SSïtejj^. 
~~"̂ ~""~~̂ --_ 
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en un clin d'oeil et retrouvent leur brillant sp lendide ï̂ ^^̂ ^ fej, . 
"~~̂ ~~---~-̂ _ 
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_„,__ Graisse et saleté soiîrinnffBfiê  ̂ j
NOUVEAU ! La boiïe double Fr. 1.2C seulement ^  ̂IllliiW iir^^^

ENFANTS

27 -35

DAMES

f S''fi î/Ê/ 'AT*""**-^ 
Tissu imitation

^̂ »̂ 13.50
MESSIEURS

Avec timbres-ristourne - Au magasin

^_ 

Joli studio neuf de fabrique
comprenant :

1 divan et 2 fauteuils, beau «*»*>tissu d'ameublement rouge p ^ÏJ [j
ou vert I I .  HOU ^

"

Livraison franco domicile

Ameublements ODAG Fanti & Gie
Couvet , Grande-Rue 34-36 - Tél . (038) 9 22 21

A vendre

cuisinière
électrique

trois plaques, en excel-
lent état. Bel-Air 13. rez-
de-chaussée.

TAPIS
deux beaux milieux à
l'état de neuf. Prix très
avantageux. — Benoit,
Tél. 5 34 69.

LAPIN I
frais du pays I
chez Balmelli I

Bue Fleury 14 §

TOUS r "̂ N.
COMBUSTIBLES^

[ MAZOUT

LAMPES AU NÊOX
à visser dans la douille
de chaque lampe, 32
watts , 220 volts, 30 cm.
de diamètre . Luminosité
équivalant une lampe de

150 watts. '
Prix : Fr. 50.—
PLAFONNIERS

complets . 220 volts
Longueurs : 60. 100 efcj

120 cm.
Prix : Fr . 28.—

L. GROGG & Cle
Lotzwtl

Tél. (063) 2 15 71
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BILLET CHAUX-DE-FONNIER
Depuis 1948, quarante-quatre millions ont été investis pour

la modernisation et le développement de la ville

De notre correspondant de la
Chaux-de-Fonds :

Pendant les années de crise, qui
mirent en péril les finances commu-
nales, rien ou à peu près rien ne
fut  entrepris pour assurer le déve-
loppement normal de la ville. D'au-
tres tâches , plus urgentes , retenaient
l'attention des autorités. A la fin de
la dernière guerre mondiale , et déjà
au cours de celle-ci , quand s'amorça
la reprise des affaires dans l'indus-
trie horlogère , les autorités se trou-
vèrent en face d' un dilemme : amor-
tir la dette publiqu e ou passer à la
modernisation de la cité. Elles n 'hé-
sitèrent pas et mirent sur p ied un
vaste programme de réalisations
pratiques .

Dans notre précédente corres-
pondance , nous avons évoqué l'ef-
fort entrepris dans le domaine de
la construction d 'immeubles locatifs .
Abordons m a in tenan t  l' u t i l i sa t ion
des crédits extr aordinaires , s'élevant
à environ 44 millions , consacrés de-
puis 1948 à des travaux les plus di-
vers, à l'embellissement et à l'enri-
chissement du patrimoine commu-
nal.

Modernisation et création
de bâtiments publics

Nous avons déjà suff isamment
parlé des importants problèmes po-
sés par la création de la salle de
musique, de la piscine , de la pati-
noire artificielle , du remp lacement
des tramways par les trolley bus,
pour ne pas revenir sur ces divers
sujets. S'il a été investi une dizaine
de millions pour le développement
de l ' instruction publi que , la réno-
vation du technicum , la construction
du centre scolaire des Forges et
l'amélioration des collèges existants ,
un certain nombre de dépenses ,
moins visibles peut-être , méritent
d'être signalées. En particip ant fi-
nancièrement à la modernisation de
la salle de la Croix-Bleue , de la salle
communale et du bât iment  de l'an-
cien stand , l'autori té  a mis à la dis-
position du public et des sociétés
locales des locaux spacieux , élégants ,
qui rendent présentement les p lus
grands services.

Matériel  roulant
et ramassage des ordures

Le dicastère des travaux publics
a poursuivi , avec méthode , la réor-
ganisation de ses différents services.
Il a fait  l'achat d'un imposant ma-
tériel roulant. Des équipes spéciali-
sées ont mis au point un système
qui permet aux véhicules, notam-
ment aux trolleybus et autobus, de
circuler avec aisance , même au gros
de l'hiver. Le problème , de la des-
truction des ordures ménagères a
été résolu selon une conception hy-
giénique imitée de l'étranger. Le ra-
massage s'opère au moyen de ca-
mions spéciaux. Il a été introduit la
poubelle Ochsner , pour chaque par-
ticulier. Les ordures sont conduites

dans une installation édifiée à la
rue du Collège , qui brasse mécani-
quement la matière , sans qu 'elle en-
tre en putréfaction. Les ordures
traitées sortent des machines sous
la forme d' un compost , semblable à
du terreau. Après une fermentation
à l'air libre , il est vendu comme un
engrais particuliè rement recherché.

L'extension de la ville a imposé
l'ouverture de nouvelles routes d' une
longueur d'environ 9 kilomètres.
Partout , aussi bien en ville que dans
les environs , les chaussées ont été
l'objet de travaux d'entretien qui
donnent à la physionomie générale
de la ville un aspect propre et agréa-
ble. Les jardins  publics  n 'ont pas
été oubliés non plus.

Les abattoirs sont niaiii.s
d' un oiUiildffe p e rf e c t i o n n é
On ne parle guère des importants

t ravaux entrepris aux abat to i rs , qui
ont mis à la disposi t ion des usagers
de nouveaux bât iments , munis  d' un
out i l lage per fec t ionné , apprécié par
le personnel qui y travail le.  On a
veillé à d iminuer  les nombreux ris-
ques d'accidents.

De l 'hôtel de vi l le
au centre spor t if

L'hôtel de ville , siège de la police
locale , de l'état civil , utilisé en même
temps comme salle d'audience par
le t r ibunal , a été comp lètement re-
mis à neuf. Dans les travaux entre-
pris , il a été tenu compte du cachet
historique du bât iment , qui a joué
un rôle important cn 1848. La créa-
tion du; centre sportif de la Char-
rière , pour lequel un crédit de plus
de 4 millions a déj à été utilisé , con-
sacrera l 'équipement sportif de la
ville. Les travaux seront très proba-
blement achevés en 1957 , pour faci-
liter l' organisat ion de la fête roman-
de dp gymnastique.

Les œuvres sociales
n'ont ptts été oubliées

Dans le domaine social , un grand
pas a été accompli en faveur de
l'enfance malheureuse , par la réfec-
tion des bâ t iments , l'extension des
locaux et en donnant  à l'établisse-
ment un caractère- familial. Un im-
meuble de 20 logements , à prix ré-
duits , a été construit pour les fa-
milles -nombreuses. Enf in , une mai-
son de retraites pour personnes âgées
est actuellement en voie d'achève-
ment à l'ouest de la ville.

En at tendant  la réalisation du
grand projet destiné à doter la ville
de la Chaux-de-Fonds d' un nouvel
hô pital , 700 ,000 fr. ont permis le re-
nouvellement du mobil ier et du ser-
vice de radiologie.

Pendant la période rie 1939 à 1954,
la dette publi que a passé de 44 ,7 mil-
lions à 51 millions , ce qui est rela-
tivement modeste si l'on tient compte
des 44 millions investis dans les
domaines les p lus divers , et qui cons-
t i tuent  f inalement un imposant ac t i f .

R É G I T  DE C H E Z  NOUSA
LORS que l'automne assis sur
nos coteaux a donné à Chau-
mont les tons d'or et de

rouille dont sa palette est si riche,
les étourneaux de la région ont
reçu leur habituelle convocation.
Leur secrétaire Tire-d'aile n'a pas
eu de peine à les rassembler
au lieu convenu dans les arbres
dominant la vieille carrière. Puis ,
chacun ayant fait part de ses
idées stratégiques, on décida de
recourir toujours à la vieille tac-
tique des vols d'ensemble en tour-
billon. Un jeune étourneau qui
venait tout droit des vignes de M.
Chaudet , à Rivaz , essaya bien de
proposer une attaque en tirailleurs
en se glissant derrière les murs.
Il fut arrêté tout net par Flûtiau ,
le vieil étourneau de Rouges-Ter-
res, lequel lui coupa le sifflet par
un péremptoire : « Ici , c'est nous
qu 'on commande, si tu n'es pas
content , va manger les restes là
d'où tu viens ! »

L'autre dimanche , alors que le
soleil éclairait tout le pays , nous
avons , le long des vieux chemins
où passèrent tant d'honnêtes vi-
gnerons de chez nous, rencontré ,
se chauffant  à l'angle du mur , un
des doyens de la bande d'étour-
neaux tournoyant sous le ciel bleu.
Il paraissait un peu fatigué de sa
semaine , gu ignan t  juste  d' un œil , si
la grappe la plus proche n 'al lai t  pas
se dorer pour son goûter domini-
cal. Pas sauvage du tout , le vieux
maraudeur ouvrait un bec décelant
soit la faim , soit un embarras d'es-
tomac. Du moins le pensions-nous
mais ce n 'était pas cela du tout !
En effet l'oiseau désirait seule-
ment raconter ses misères à quel-
qu 'un !

Une vie d'étourneau !

Ce ne fut pas long ! A peine assis
sur un granit faisant saillie , nous
fûmes rejoint par ce gaillard au long
bec ! Sans attendre qu 'on l'y invite ,
il commença d'une voix devenue na-
sillarde , à dévoiler le chapelet de ses
plaintes !

Ah ! vous croyez que c'est
beau , vous, une vie d'étourneau ?
Quand lé soleil se cantonne derrière
le rideau de fer des nuages, qu 'il
nous oblige à chercher notre grappe
quotidienne sous la morsure de
l'âpre bise ? Et à quelle vitesse !
Avec les exemp les qu 'ils ont dans
l' air et sur terre , nos chefs de file
ont été pris par la même folie i
Tenez , l' autre jour , près de l'an-
cienne Favarge où subsistent encore
quelques parchets de vignes , on
allait si vite qu 'au lieu d' at terrir
dans un coin bien mûr , on s'est
presque enfi lé  dans le dernier va-
gon de la Directe ! Encore un peu
on serait allé à Berne pour rien !

» Autrefois , on avait le temps de
souffler. Entre deux hauts , murs ,
près des buissons de poires à Bon
Dieu, on pouvait  encore savourer le
dernier grain qu 'on avait dans le
bec. Aujou rd 'hui  ? C'est tout ju ste
s'il v a encore les murs : les buis-
sons", ça se fait rare , le fer et le ci-
ment ,  voilà ce qui remplace. Sans
compter que si nos familles s'agran-
dissent , le vignoble , lui , se rétrécit .
« blosses » el rie- mûres sauvages. Il
» blasses » et rie s mûres sauvages. 11
n 'y aura p lus assez de raisin pour
chacun. Nous qui sommes bien pla-
cés pour voir les choses de haut ,
que de changements constatés en
deux décennies ! De ce. beaux cep<
qui nous faisaient signe, de Saint
Biaise à Neuch àtel , combien en res-
tera-t-il dans vingt ans ? Mon cousin
germain l'engoulevent de Fontaine
André , qui n 'a plus la tête bien so-
lide, prétend qu 'il pleut tellement
ces derniers étés que ça fait pousseï
les maisons comme des champi-
gnons. A croire que chacun veut la
sienne. Si du moins elles avaient
bonne façon ! « Las petchu », comme
disait  le vieux Sagnard d'autrefois ,
de là-haut on en voit de drôles. Au
temps jadis , dans ce joli coin de
pays, on aimait à reconnaître les

demeures des hommes à leurs larges
toits , parfois à leurs tourelles gra-
cieusement enrobées de vigne vierge.
Le lierre des vieux murs, les abris
de clématite , de chèvrefeuille , nous
offraient  rie doux refuges après u n e
bonne ri paille dans les vignes du
coteau. M a i n t e n a n t ,  c'est le règne
du ciment ,  du béton , des balcons
qui s'al longent  comme des baignoi -
res, des colonnes qui se dressent
sèches et nues.

» Les grands arbres nous servant
de dortoirs , on les abat. Chance en-
core que vous conserviez , par là ,
votre vieux tilleul. C'est un bon re-
posoir pour notre bande quand on
veut passer des vignes d'Hauterive
à celles de la Goulette. Mais c'est
égal : une vie d'étourneau, ça n'est
pas drôle du tout ! »

Sus aux voleurs ! ' • .
L'étourneau reprit son souffle , alla

se rafraîchir  le bec dans la petite
« gouille » laissée par la dernière
pluie. Notre question arrêta ce mo-
nologue un peu larmoyant :

— Mais , après tout , monsieur l'é-
tourneau , qui vous plaignez de tout
et de chacun , et ries hommes de ce
pays singulièrement , n 'êtes-vous pas,
dans la gent ailée , ceux qui ont le
plus d' ennemis, et cela bien par
votre faute  ? Cette réputation de cha-
pardeurs , de p illards , de voleurs,
n 'est pas si usurp ée que cela. Après
tout , ceux qui arrachent leurs vi-
gnes diront  peut-être qu 'ils en ont
assez de travailler tant que ça poul-
ie plaisir de nourrir , en été , toutes
les vilaines bêtes qui font  la guerre
au vignoble et , en automne, des ban-
des d'étourneaux trop gourmands !

Se tortillant sur un coin de mur ,
notre ami l'étourneau eut l'air d'un
pécheur repenti. Cela ne dura pas
et le bec se rouvrit pour de plus
amp les confidences encore, vrai

plaidoyer , propre à inspirer le se-
crétaire en chef de la Ligue pro-
tectrice des animaux.

Cela débuta par un rire teinté
l' ironie ailée. Puis l' orateur pour-

suivit :
— Vous nous reprochez de guetter

et de chiper quel ques grains de rai-
sin. Voyons donc , soyez raisonnable.
Xe comprenez-vous pas que c'est le
p lus bel hommage que nous rendions
aux fruits  dorés de vos coteaux ?
Si l'étourneau s'y met , c'est signe
que le raisin est bon. Mal mûr ou
pourri , nous le dédaignons. Sans
parler du bien que ça nous fait. Il
faut que chacun vive. Alors , pour-
quoi tant crier « sus aux voleurs »
et nous envoyer de la grenaille ?
Pour ce que ça sert ! Tous les gail-
lards qui se promènent avec un fusil .
on les connaît  déjà. Même ceux qui
mettent col et cravate. Ils croient
qu 'on va les prendre pour le pasteur
en tournée dans ses annexes. Pas
plus ! Sitôt qu 'ils tournent  le dos,
frrrtt... on s'abat dans une autre
direction.

» Leur dernière ruse, c'est cette
combine de p étards automati ques.
C'est traître , ça , ça vous donne de
ces émotions quand on s'y a t tend
le moins. Hier , ma cousine Friquette ,
qui a déj à dit que c'était sa dernière
année de maraude avec la bande , a
eu l'aile gauche mal arrangée par
un de ces engins. Elle aura bien de
la peine à s'en remettre. C'est le
même coup que la bombe atomi que,
on devrait interdire ça avant  que ça
ne cause un malheur. C'était pour-
tant  p lus joli , quand on nous mettai t
au milieu de chaque vigne un épou-
vantail avec un chapeau tout ca-
bossé. Mais quand ils ont vu qu 'on
s'enfilait dans la manche du paletot
pour manger nos raisins à l'abri de
la bise... ils ont repris leurs frus-
ques et leurs perches de haricots ! »

Ailleurs ! ?
Notre étourneau riait à gorge dé-

ploy ée. Il fallait en profiter pour
pousser notre offensive. Avec une
prudente circonspection , nous avan-
cions sur un terrain dangereux.
Notre prochaine interrogation serait-
elle trop suggestive pour cet oiseau
à l'œil malin ? Il nous prévint avec
un flair de sorcier , en encha înant
sans tarder :

— Oui , je sais ce que vous allez
me dire : « Si vous n 'êtes pas con-
» tents , allez voir ailleurs !»  Oh ! je
sais bien que vous seriez heureux de
nous voir le bout de la queue.

» Que voulez-vous.. . on a été élevé
ici , on a vu la ronde ries beaux au-
tomnes, depuis tant  d'années. On
aime cet horizon de lumière avec ce
lac où baignent les roseaux , où passe
le reflet changeant  des nuages. C'est
un beau pays qui se déroule sous
nos yeux comme la toil e d' un pein-
tre merveil leux qu'il aurait accro-
chée , immense et colorée , aux hê-
tres de Chaumont , pour la joie de
tous nos yeux !

» Je veux bien vous dire , murmura
comme en sourdine l'oiseau bavard ,
j' ai passé là-bas de l'au t re  côté de
la ville , deux étés. C'étai t  quand
j' avais eu ce gros chagrin avec la
Lorietle de Champréveyres , cette jo-
lie oiselle qui me préféra un nou-
veau venu du Vullv.

« E n f i n , quoi , j' ai bien voyagé de
Corcelles à Cortaillod. Je me suis
bien régalé parfois , mais à mon goût
il manquait toujours quel que chose.

» Sans compter que , dans leurs vi-
gnes , les femmes avec leurs châles,
leurs mouchoirs, parlent encore
beaucoup p lus que chez vous et
s'agitent continuellement.  On dit que
là-bas point n 'est besoin de garde-
vignes , les dames ont toujours le nez
en l'air et ça effraie terriblement
les oiseaux. A Corcelles , il y en
avait une qui prétendait  retrouver
en plein jour la p lace des étoiles.
«Je suis sûre , criait-elle , que la
Grande Ourse était là-haut sur la
» forêt de Chantemerle !»  — « Pas
» si loin , disait son mari , un tan-
tinet fripon et malicieux, comme le
vin de sa cave, pas si loin , tu étais
» là , de sorte que.,, j e l'avais à côté
» de moi ! » Alors , c'étaient des cris

qui nous mettaient en fuite pour un
bon moment.

» Au-dessus de Colombier , c'était
une autre chanson. Il y avait là un
couple d'amoureux qui ne cessait
de se bécoter , ça nous dérangeait
quand on essayait de comparer les
mérites des vignes. Enfin , ils sont
mariés main tenant .  Gageons que ça
va déjà être plus calme ! »

Concurrence... fédérale
Pour rendre à notre étourneau sa

belle gaieté d'autrefois , nous avons
conclu l'entretien par ces propos
de saison. Sans irrespect , mais avec
la malice des époques d'élections ,
nous avons confié à notre marau-
deur des vignes qu 'il existait pré-
sentement , sous le ciel helvéti que ,
une nuée d'étourneaux d'une autre
sorte , prêts à s'élancer à l'assaut de
la grappe fédérale, représentée par
la coupole sous laquelle vont entrer ,
après les prochaines vendanges élec-
torales , un petit  nombre d'élus !

On voit ça d'ici : l'image de plu-
sieurs centaines de candidats , tous
prêts à se sacrifier pour le bonheur
de leurs électeurs.

Heureusement que ces étourneaux-
là ne risquent pas la mitraille ! C'est
à coups de crayon que l'on brisera
les ailes de leur ambition légitime
et que certains d'entre eux , mettant
au rancart la helle serviette de cuir
gaufré,  devront  dire un adieu p lein
d' amer tume à leur fauteui l  confor-
table.

C'est un bon vigneron du pays
romand,  auquel  pareille aventure
était  arrivée voilà bien des années ,
qui , inspiré par son travail quoti-
dien , avai t  écrit dans son calep in
cette conclusion un peu mélancoli-
que d' un l endemain  d'élections :
« Adieu...  paniers , vendanges sont
fai tes .  »

Mis en joie par cette parabole ,
mon é tourneau ,  ravi, s'en fut , d'un
coup d' aile,  retrouver la bande des
pirates de l'air.

Fram.

5 docteurs
Approuvent ce moyen
d'en finir ovee
l'abus des laxatifs

Si vous dépendez des laxatifs — VOICI comment
oous en passer. Récemment. 5 docteurs spécia-
listes ont prouve que vous pouvez couper a mau-
vaise habitude de prendre  sans ar rê t  des laxa t i f s .

83 "„ des suie ts  étudies 1 ont lait. N o u s  aussi ,
vous le pouvez.

Voici le procède : chaque |OUl buvez S verres
d' eau (ou t ou t e  au t re  boisson! et fixez-vous une
heure  recu l iére  pour  al le r  à la selle. !'< semaine,
prenez deux Pi lules  Car te rs  ch.i o.ue soir , — 2
semaine ,  une  c h a q u e  soir,  - f  sema ine ,  une  tous
les deux soirs- Ensuite , plus rien, car 1 effet lax atif
des PETITES PILULES CARTERS pour  c
FOIE débloque voire  intest in et lui donne  la
force de fonct ionner  régulièrement de lu i -même
sans recours cons tan t  aux l a x a t i f s .  Lorsque les
soucis les excès de nou r r i t u r e ,  le su rmenace  ren-
dent  vo i re  i n t e s t i n  i r r ecuhcr ,  pren ez temporai-
re™.» des Pi lu les  Carters  qui  vous r e m e t t e n t
d' aplomb. Surmon tez  celte crise de cons t ipa t ion
sans prendre  l ' h a b i t u d e  des l a x a t i f s .  Exigez les
PETITES P I L U L E S  CARTERS pour le t-OlE.
Pharmacies et Drogueries : Fr. 2.3 5

Un Neuchâtelois a siégé à Helsinki
dans le «plus grand parlement du monde »

Qui sait dans le grand public
ce qu 'est l'Union interparlemen-
taire ? Bien peu de personnes sans
doute. Et pourtant il est intéres-
sant de connaîtr e ce groupement
international , ne ressemblant à nul
autre , qui est né déjà avant la pre-
mière guerre mondiale et dont le
rôle et l'influence ne sont pas né-
gligeables aujourd'hui.

L'Union interparlementaire a te-
nu il y a quelques semaines sa
conférence annuelle  à Helsinki. Le
conseiller national neuchâtelois
Paul-René Rosset a assisté comme
membre de la délégation suisse,
à ces assises. Il a bien voulu ré-
pondre à nos questions , nous ren-
seignant d' abord sur le statut de
l 'Union interparlementaire et son
organisation.

— L ' U n i o n  interparlcmenlaire
réunit des représentants des par-
lements de quarante-six pays d'Eu-

Le palais du parlement finlandais à Helsinki.

rope , d ' A f r i q u e ,  d'Asie , d'Améri que
du Nord et d 'Amérique du Sud.
Chacun de ces pays p ossède un
groupe ,  auquel les parlementaires
adhèrent individuellement. L 'Union
fédère  en quelque sorte tous ces
groupes. ¦

— Et le groupe suisse ?
— Le groupe su isse compte 60

membres. Il  esl présidé par M.
Aymon de Senarclens. de Genève et
son vice-président est M.  Bœrlin.
de Liestal. Le secrétaire général

Il nous conf ie quelques impressions sur la conf érence
de l'Union interparlementaire qui s'est tenue dans la
capitale f inlandaise et qui groupait des représentants

de quarante-six pays

de l 'Union est un Suisse , M.  André
de Blonay. A noter que dans les
groupes nationaux, tous les partis
sont représentés ,  en principe.

Les buts
de l'Union interparlementaire

— Quels buts l'Union cherche-
t-elle à at teindre ?

— L ' U n i o n  interparlementaire
examine certains grands problèmes
politiques ; elle cherche à contri-
buer , par les contacts qu 'elle fa-
cilite, an maintien de la paix mon-
diale ; elle s'occupe en f in  de tech-
nique parlementaire. Elle tient une

conférence chaque année. Ses or-
ganes sont le comité exécut i f ,  pré-
sidé par lord Stansgate / neu f
membres , dont M.  de Senarclens ) ,
le conseil (deux membres par p a y s )
et l' assemblée générale. Une des
caractéristi ques de l'Union est que
les nations représentées le sont sur
un p ied d'égalité. On ne cannait
pas de grands cl peti ts  pays.  Au-
cun pays ne dispose d' un siège
permanent au comité exécu t i f ,  où
le droit de veto n 'existe pas. Au

sein du conseil , chaque groupe dis-
pose d' un même nombre de voix.
Et à l'assemblée , le système de
vote tient compte du nombre des
membres du groupe , du c h i f f r e  de
la population que représente le
groupe et d' autres facteurs .  De tel-
le sorte que , par exemp le, la Suis-
se dispose et l'assemblée de f l voix ,
les Etats-Unis de 28 et l'U.R.S.S.
de W voix.

— Que s'est-il passé à Hels inki .
— L' accueil de. la Finlande a été

tout à fa i t  remarquable. Les quel-
que 350 parlementaires que nous
étions ,, dont 7 Suisses , ont pu , en-
tre les séances , faire connaissance
avec une cap itale moderhe et un
pays qui s'est admirablement re-
levé depuis dix ans. La Finlande a
d' autre part  de solides traditions
parlementaires.  Le parlement , chez
elle, esl vraiment le symbole de la
volonté populaire.  Non seulement
des électeurs , mais aussi des élec-
trices , puisque les Finlandaises ont
le droit de vote depuis 1906. Notre
séjour a été encore facil i té  par
notre ministre de Suisse en Fin-
lande , M.  Real , qui s'est donné
beaucoup de mal pour agrémenter
nos rares loisirs .

Le cas de l'Espagne
et des deux Chines

» La conférence a débattu plu-
sieurs problèmes. Elle a examiné
longuement certaines demandes
d' admission , et le débat , technique
d' abord , est devenu politi que dans
une large mesure. L'U.R.S.S., qui
avait été invitée par le conseil de
l'Union , à participer aux travaux ,
était présente à Helsinki , avec une
trentaine de membres du Soviel
suprême , parmi lesquels le minis-
tre de l'instruction publi que (qui ,
comme, en Fiance , reste d é p u t é) .
L'U.R.S.S. a donc été admise , de
même que le Libéria eet l'Albanie.
Le cas de l'Espagne a soulevé des
discussions. L'Espagne ré publicaine
était jusqu 'ici représentée dans
l'Union, mais n'ayant p lus de ter-
ritoire , elle ne peut plus être con-
sidérée comme un Etat souverain.
De sorte que le groupe de l'Espa-
gne franquiste  a été admis comme
membre. L'Allemagn e orientale avait
posé sa candidature , mais l'a re-
tirée avan t la conf érence . Autre
cas délicat: celui des deux Chines
qui demandaient l' une et l' autre
leur admission. Le groupe des
Etats-Unis a menacé de se retirer
si la Chine communiste était ad-
mise, alors que des objections
étaient soulevées au sujet du statut
juridi que de la Chine nationaliste ,
dont le territoire — Formose —
était japonais jusqu 'à la dernière
guerre . La Suisse a fa i t  la propo-
sition de recevoir les deux Chines ,

mais le comité exécutif a renvoyé
la question.

La coexistence
» La conférence a discuté aussi

d' une question politi que d' actualité :
la coexistence. Nous sommes ar-
rivés à la conclusion que cette
coexistence était possible entre
Etats ayant une structure politi que
d i f f é r e n t e .  Cette coexistence devrait
cependant contribuer à de libres
échanges sur le p lan intellectuel ,
économique et touristi que. Le point
de vue de la Suiss e était que cette
coexistence pouvait renfor ce^ le
caractère universel de l'Union ,
mais que cela ne devrait pas se
faire  an détriment de l' esprit dé-
mocratique. »

L'« esprit de Genève » s'est-il
mani fes té  r ians vos débats ?

— A l'Union interparlementaire,
il est de coutume de discuter dans
une atmosphère de bonne compa-
gnie. Celle année , comme avant ,
le. ton des débats f u t  extrême-
ment pondéré et mesuré. Comme
de coutume aussi , un délégu é ir-
landais 'demanda le dé part des An-
g lais de l'Ulster. Les seuls incidents
désagréables furen t  provoqués par
les attaques adressées par des re-
présentants des pays arabes con-
tre ceux de la France et d'Israël.

Le français regagne
du Isrrain

— Est-il une constatation qu'un
Neuchâtelois peut faire plus parti-
culièrement au sujet de la confé-
rence d'Helsinki ?

— Un Suisse romand , p lus pré -
cisément , que la question des lan-
gues préoccu pe.  Il est r éconfor -
tant de constater que le français est
en honneur an sein de l'Union in-
terparlementaire , - les langues of-
f ic ie l les  étant le français et l'an-
glais. Avant la dernière guerre, la
proportion était la suivante : =/i
pour le fran çais et 'A pour l'an-
gla is. Dès 1945, la proporti on a été
renversée. Ma is depuis 1950 envi-
ron , le français a regagné du ter-
rain et est à égalité avec l'anglais.
Nos collè gues syriens , libanais ,' rou-
mains, yougoslaves , hongrois par -
laient fran çais  à Helsinki , de mê-
me que des femmes dé putés au
Soviet suprêm e , qui nous dirent
avoir appris le français , qu 'elles
savaient fo r t  bien , à l' université
p u dans les écoles supérieures.
N' est-il pas intéressant de savoir
que certaines traditions de cul-
ture fran çaise sont entretenues en
U.R.S.S. et dans les démocraties
populaires ? D' ailleurs , un des
points de l' ordre du jour de la
conférence était le problèm e de la
reconnaissance des dip lômes uni-
versitaires sur le plan international.

M. Paul-René Rosset , concluant
cet entretien , estime que dans l'en-
semble les résultats de la conféren-
ce d'Helsinki ont été positifs com-
me contribution à la paix . Et c'est
aussi notre sentiment après les dé-
clarations du député neuchâtelois.

D. B.
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\ ^Bpi||K S>) les nouveaux coloris
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MESDAMES, NE MANQ UEZ PAS DE RENDRE VISITE A NOS RAYONS

\a9vte (j '£iaf ùe?ih& s.a,.

D'après les dernières données de la science ,
il est actuellement établi qu 'une

peau sèche ou irritée
a davantage besoin d'une crème hyd ra t an t e
que d'une crème très grasse. C'est dans ce
but qu 'a été créée la

\^CC.'./:*?.'vi'i>tJu s •;,- '

D'une composition toute  nouvelle , elle pénè-
tre rapidement dans l'épiderme et a un effet
adoucissant immédiat.

Crème non parfumée : Fr. 2.50 la boite

Crème parfumée : Fr . 2.60 la boite (impôt
de luxe compris)

En vente dans toutes les pharmacies

Dépôt général: pharmacie Armand, Neuchàtel

mouvement automati que Longines. Spéciale- T TEB^H 
IBMHIH jniP s

fond du boîtier , un médaillon émail //Jt/̂^bi-''' ' '̂ v^ \\=J(^B 8»
champ levé et or qui lui confère un cachet [Lf/î'/ ¦* " Vv-S'̂ S*»̂  '- '":¦. ^SsBïBj WÊ

i distinctif et sa garantie de qualité. luÈêa^ --'?v'ë̂ y^
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LE P R I X  DU T E M P S  VAUT B I E N  LE P R I X  D ' U N E  L O N G I N E S
En vente chez :

P. MATTHEY , rue du Seyon S - E. MICHAUD, place Purry 1
H. PFAFF, place Purry 7

Boucherie- sfo J!\J \̂ACharcuterie (/PfJJf
J %Ŝ  Tél. 5 26 05

•̂  Hôpital 15, Neuchàtel WÊ

Samedi , GRANDE VENTE de i

Bœuf à rôtir et à bouillir i
Gros veau, porc, agneau

Porc fumé de douce salaison
Une seule qualité , la meilleure ; jPrix avantageux !

Poulets - Poules à bouillir
Lapins frais du pays

Poulets rôtis à la broche
de «.80 à 12 la pièce

Civet de lapin et de chevreuil
Pour le service à domicile , veuillez nous
téléphoner si possible la veille ou le

matin Jusqu 'à 7 h. 45 :

PLANTA m'a ouvert les yeux
sur la margarine !

¦"* "*-' ¦•*<¦«¦¦¦* ¦* '¦->&•> «B».* 
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a,cker, Jozef J?Y ;¦'. '«xsiraat 68, làsi .
; «eren Donk : JM 'Goûtez-la donc! : JZsrgg ** M :
. P'oient-e l/ec ,7 em " MM •Soyons francs: la margarine n est pas populaire chez nous, • gar ine?p "'/T- BèÊt •

maisc'est un simp le préjuge dû à notre ignorance. PLANTA , î 'e esi avanta ^
U e

'" ^/lf | •
la margarine à base de graisses végétales de choix , vous em- • d un pr,x abordai' *
ballera. Elle est idéale pour la cuisson à la casserole , à l'étu- • . „ Première o,,.,?-, - „ 2
vée, pour affiner les mets. . .  et tellement avantageuse ! • sans • ,es pla ts nourr .
PLANTA se conserve toujours fraîche , sans perdre sa fine ' éconnm -61"' 'acuis 'nees t fi n!fnt •
saveur beurrée. Etonnanl qu avec sa qualité elle soit aussi . Passer?» *-°mment s'en *
économique! Faites un essai et vous en chanterez les louan- J J
ges car vous verrez comme elle nourrit sans alourdir. _irfW^a°?-- •
PLANTA ,c'est la margarine qui tient pu i squ 'elle ne promet. - -̂ uJeffiSî^^îSÎÉlwSiiL^

PLANTA - la margarine avec vitamines! . - . ,:-.,;- jj jj „ 
" '"̂ ^,,1, i 1 I :

Vitamine A pour la croissance normale J^^BBBÉ?^" ' t'I'l ' ' • i ¦' 'l/Vitamine D pour les dents et les os 'JÉ&̂Ĵ mWÊÊL:̂ ^'" - ï' ¦ .' 'flÉP
PLANT * I est sous le contrôle permanent de l 'Institut de ^W&^^rJÊniE ï':- '-'ï'y ~ ' rHÉif
Chimie et de Physiologie de i Université de Bâle Ŵm%î/7/ f ^t s - ' ' f̂ -



IfCOTfl l 1 Mazout  sur 5 en fo nc t ion  en Suisse est 1 VESTOL (î ^^̂ à
I_B SSCTSt dU bÎGn -êtr S ; V tO I \3 fmm Contrôle annuel gratuit par la fabrique , service d'entretien par abonn ement II S" * "I § H

Une cha leur confortable , rapide , économique , la propreté par le chauffage au mazout II I f ^ g=Ti

! fPîïi • ! f^V v  ̂ If f i X / m t î i  la qualité suisse ' au même prix... en beiie fonte émaiiiée castor Irl lffll h' i 'i '
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s- A - • VEVEY ypiiiiiiiilll )f
^  ̂ Nos autres fabrica tions : Brûleur suisse THE RM EX Conditionneurs THERMATIC. NATIONAL Ç^̂ =gy

NEUCHATEL - VESTOL-SERVICE J.-P. Wyss, G.-Farel 10, Serrières, tél. (038) 5 44 25. Cretegny & Co ; G. Sydler , ferblant ier  30, Tertre ; Fritz Gross & Cie,
instal lateurs , Coq>-d'Incle 24, NeucMtêL — BOUDRY : Y. Barbier , quincailler.  — PESEUX : Beck & Cie, quincaillerie , René Billaud , ferblanterie. — •

SAINT-BLAISE : Paul Pierrehumbert, ferblantier.

Collectionnez les points (chèques) \̂D V^
Primes : Abonnements de Journaux

Chèques de voyage
Chèques livres

Prospectus : SERVICE ABO, OLTEN

POURQUOI RISQUER UN RHUME ?
en vous lavant les cheveux ? Employez
plutôt l'excellent shampooing sec LYS
D'OR. Dégraisse et assouplit la cheve-
lure comme un lavage. La boîte pour
dix applications : Fr. 2.—. Envoi et
vente par le dépôt : pharmacie CART,

rue de l'Hôpital , Neuchàtel.

\ (M2)
SBÊ0 depuis 1930

est renommé
M W pour ses
IP^

Éf brosses pour
¦Éj|[,,„ ses soins du

corps et de
mmm la peau

SHHBBH

Ulrich Ji istrich Ŵ Bmmm̂Bmmmm. ,3
Walzenhausen

Schenk Robert , rue de la Côle , Colombier/Ne
Tél. (038) 6 35 05

y Mt4<hy  ^FflCC U fl K n'empêche pas ftft
Û4a*tûf l&? Uni C nflU de dormir ^w

IftDH LA MARGARINE SUI SSE
Bî a  ̂Il H C' est celle qui a été primée à l 'HOSPES 1954  avec félicitations
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| %$  ̂ ^ SAVOUREUSE MARGARINE «L0RA»
' ¦¦ \ \ < f  ¦ ' j m'W ,f JÊ '.;':.: Ce q u 'écnt ur>- ménagère suisse , Mme L. B., à Bienne :

Jf -JkÊÉff r "" C 'est m grand plaLsir de réussir un bon p lat

WWr Ŝr-.é 
grâCe " la >uarSarine L ORA et d'être félicitée

JÈJr^&sf âjp par ses con vi ves. A mon avis rien n égale L ORA.

N. JÊlflSÊ! ^  ̂
Dégagez-vous du préjugé contre la margarine. La margarine LORA est 

un
^¦̂ 

produit suisse , provenant  de beaux f ru i t s  oléagineux , gorgés de soleil .  Elle
,,nlh, . OR ._rr,n 

contient 10% de beurre frais et les vitamines indispensables A et D. C'est

nt coûte aue Fr 1 S 
 ̂ ™ m3rgarine merveiI,euse avec un *>* Parfait de beurre frais et l'Expo-ne coûte que rr. 1.30 SItl0n in ternationale HOSPES 1 954 l'a couronnée avec la médaille d' or 1«

f ran Ê avec limitations. LORA est sous le contrôle de l'Institut des vitam.
'
nes.
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Le nouveau désinfectant

Si A pour la bouche et le pharynx :

1 °— ' B R A D O R A L
Fi Gargarisme à base de Bradosol de CIBA

^
d& ĵ ^WM^^  ̂ ^—*—  ̂ if \ 

Le protecteur du 
pharynx

kmmW WlL- S y*'"""""*'* \ J \m fÊ ^ -£ " \f -4\ Bradera i Pastilles Fr. 1.85

@| P l B ^ A O OE A  LM Bradoral Gargarisme Fr. 2.8 s
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BINACA S.A., Bile

UNE AIDE BIENV ENUE

f  

off er te  par le Service PKZ
Il assume le soin de votre garde-robe masculine ou féminine.

Nettoyage chimique
Le nettoyage chimique fait durer vos vêtements et leur rend
lustre et fraîcheur.
Actuellement , hors saison , les délais de livraison sont particu-
lièrement courts.

Réparations et retouches
PKZ fait soigneusement et à un prix modeste toutes retouches
et réparations.

Téléphonez-nous 5 16 68

wÊmmmÊÊF &. %.
_____________________ _______________m_______________ l 1ÊÊm* ŷ'&Mm 1ÊÊËËÊSBMÊËm VMmmmnmmm VBK U BNHyk^HISS

S 
«  ̂,,, N E U C H AT E L, rue du Seyon 2

M.¦MB

LIQUIDATION TOTALE
autorisée par le département cantonal de police i

Rabais, de M 
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COUTELLERIE JEAN CHESI

ANGLE PLACE DU MARCHÉ - RUE DE FLANDRES Im —m

La nouvelle
machine à écrire

TORPEDO
portative,

1 ' devant être classée
comme une

des 7 merveilles
du monde

Modèle
depuis Fr. 510.—
Demandez un essai

gratuit
Reprise éventuelle
de votre ancienne

machine
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A NEUCHATEL %
J Rue Saint-Honoré 9 E
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S Fiancés, ne mm mariez pas... E
... sans avoir visité la nouvelle I
exposition des AMEUBLEMENTS
MEYER ! C'est parmi un si beau =
choix que se trouve le mobilier de
vos rêves !
... Et n'oubliez pas que les prix
sont vraiment avantageux !

Neuchàtel - 11, faubourg de l'Hôpita l ¦ Tél. 5 75 05 j

A VENDRE
à l'état de neuf : un ca-
lorifère « Irlandais », en
fonte noire, pour bols ou
charbon , un calorifère

! « Ludln » pour bols ou
charbon , un fourneau

ï « OPO » pour bois ou co-
peaux , conviendrait pour
atelier. S'adresser à Paul
Gentil . Saint-Martin. —
Tél. (038) 7 12 96.

CIVET
i de boeuf
j chez Balmelli

Rue Fleury 14

ï|l;Hgnijg i |E|jBifTLs> prive INS
js^̂ tliflUBjj 1 ' ¦ te5? en élémenîs

Sur demande , (aclllliis de paiement. (| M J J

Téléphone (032) 8 35 2 2 / 8  35 66

Demandez le prospectus
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MUSIQUE g
C'roix-du-Marché I

(Bas rue du
Château)

Les plus beaux I

DISQUES |

Jaquettes de laine
Cardigan
Nouveautés

au prix d'atelier
Madame A. Ladine

Rnelle Dnblé 1



Rideaux soignés en tous genres
JEAN PEBHIRAZ

TAPISSIER - DÉCORATEUR
Maîtrise fédérale - Hôpital 8 - Tél. 5 32 02

Le p lus grand choix de tissus
1 i

Sans ÉSfÊ  )/ i
compresseur! P̂ f|ël̂ ^

le pistolet P T ^ *S \  1

BURGIA 53 Î Ĵ i
pour décorateurs , peintres , garagistes

220 v. Prix : Fr, 98.50 + port

M . T H O M E T
ÉCLUSE 15 NEUCHATEL

AU DOMINO
Place-d'Armes 6

Nouvel arrivage de

PUZZLES à BON MARCHÉ
JEUX - JOUETS

ATTENTION
DEMAIN SAMEDI , à l'occasion de
l' ouverture de saison, DI STRIBUTION
DE CADEA UX ET DE CATALOGUES
DE JOUETS A TOUS NOS CLIENTS

POUR QUELQUES JOURS :

EXPOSITION de POUPÉES
Prix très avantageux

Venez choisir et faire réserver
pour les fêtes

Venez peindant qu 'il y a DU CHOIX

I /j§y I CCasse... tOïstincUan... j
Hf^, L 'homme exigeant s'habille chez

*̂ G. AUBRY tailleur I
Beau choix de lISSUS allgSalS , , , , . ,  vêtements f i ne  mesure IT'H» |Ul j met confection modèle à vos mesures, depuis fl JL ¦ lv| |i

Se
^

x,fe"ba.rd :"e: 1.od?n'. H "™: Fr. 90.- a Fr. 250.-1
Magasin A L'ÉTAGE Temple-Neuf 4 (Centre-Ville) M

L'empoisonnement par accident
est devenu un grave problème

de santé publique
« L'empoisonnement prend 1 aspect

incruiétant d'un grave problème de
santé publique s- , viennent de décla-
rer deux médecins qui envisagent
non pas des meurtres mais des acci-
dents provoqués par le grand nom-
bre de produits toxiques qui résul-
tent des techniques introduites par
la civilisation complexe de notre
temps.

Absorbé en excès , presque n 'im-
porte quoi peut devenir toxique.
Même le lait peut provoquer des
réactions toxiques dans certains cas.
Au point de vue médical , toute
substance dont l'action chimique sur
l'organisme peut provoquer des lé-
sions ou des troubles fonctionnels
doit être considérée comme un poi-
son.

On connaît les accidents toxiques
d'origine naturelle , causés par les
serpents, les araignées et les scor-
pions. Mais il faut y ajouter main-
tenant toute une série de produits
de ménage, comme le pétrole , la les-
sive, les insecticides , l'essence à bri-
quet , l'antigel , le blanc de céruse
(à base de plomb) et les détachants ,
responsables d'un grand nombre
d'intoxications et de cas de mort
accidentelle.

Les enfants sont particulièrement
exposés aux dangers d'intoxication
de ce genre , mais certaines activités
professionnelles recèlent également
des risques d'accidents pour les
adultes. Citons, parmi les dangers
d'intoxications industrielles , les ac-
cidents provoqués par le radium , les
rayons ultra-violets et infrarouges ,
le gaz carbonique et l'oxyde de car-
bone, le benzène , le chlore , le mer-
cure et l'alcool méthylique.

Chose curieuse , les plus puissants
poisons sont sécrétés par les plus
petits de tous les organismes con-
nus : les bactéries. Nous avons ce-
pendant réussi à combattre les ef-
fets de ces exoloxines (c'est le nom
des poisons produits par les micro-
bes). Nous savons comment prépa-
rer des antitoxines pour lutter con-
tre la diphtérie et le tétanos et ,
puisque nous avons découvert que
la toxine du botu lisme (une forme
d'intoxication alimentaire) est dé-
truite par la chaleur , nous sommes
en mesure de prendre les précau-
tions nécessaires .

De tout temps, les poisons ont
constitué un sujet de fascination et

d'effroi. Leur emploi en tant qu'ins-
trument de violence remonte à la
nuit des temps. Les flèches empoi-
sonnées appartiennent aux premières
armes de l'homme primitif et nous
trouvons des allusions aux poisons
aussi bien dans la littérature hé-
braïque que dans la mythologie
grecque. Un papyrus égyptien que
l'on croit remonter à quinze cents
ans avant notre ère mentionne des
poisons d'origine minérale et végé-
tale et l'on trouve des histoires
d'empoisonnements rapportées -par
écrivains grecs et romains.

Avec la Renaissance, l'art et la
profession d'empoisonneur prend
encore de l'extension. L'Etat s'en
sert aussi bien que les individus.
En 1572, on trouve trente mille sor-
ciers à Paris , dont la plupart pra-
tiquaient ouvertement leur trafic de
poisons et de philtres d'amour. Des
milliers de « professionnels » accep-
taient de commettre un assassinat
discret , si l'on voulait bien y mettre
le prix. Une Romaine, Giulia Tofana ,
et ses complices pratiquaient l'em-
poisonnement à l'échelle industriel-
le ; on leur attribue plus de six
cents meurtres. La Voisin , la derniè-
re des fameuses professionnelles de
l'empoisonnement , a reconnu avoir
tué quelque deux mille cinq cents
enfants.

Au cours du dix-huitième siècle,
l'art a perdu beaucoup de sa fasci-
nation. La profession reçut le coup
de grâce en 1840 avec la découverte
d'une réaction chimique permettant
de détecter l'arsenic, le roi des poi-
sons. Reconnue par la loi, cette mé-
thode permit d'apporter la preuve
matérielle nécessaire à la condam-
nation des empoisonneurs.

De nos jours , la médecine prend
des mesures énergiques pour résou-
dre le problème des empoisonne-
ments. Au cours des dernières an-
nées, de nombreux vaccins, antitoxi-
nes , sérums antivenimeux et d'au-
tres remèdes furent mis au point.
De plus , on établit maintenant des
centres antivenimeux dans certaines
régions, tant  pour le traitement que
pour l'information du public sur les
derniers progrès accomplis. On es-
père ainsi venir à bout de l'angois-
sant problème que représente l'ac-
croissement du nombre des intoxi-
cations accidentelles dans le monde
moderne.

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE
SUISSE DU COMMERCE

6 septembre. Révision des statuts des
Fabriques des montres Zénith S. A.
(Zenith Watch Manufacturtng Ltd),  au
Locle, le capital social ayant été réduit
à 1,996 ,000 fr. puis réaugmenté à
2 ,500.000 fr.

7. Sous la raison sociale S.I. Prome-
nade No 6 S.A., à Couvet , il a été cons-
titué une société anonyme ayant pour
but l'acquisition, la construction, la
vente et le commerce d'Immeubles. Ca-
pital social Fr. 50.000.—. Président : Jean
Bourquin ; vice-président : Georges Du-
bied ; secrétaire : Max Caméllque, tous
trois à Couvet.

12. Radiation de la raison sociale Henri
Calame. à la Chaux-de-Fonds, épicerie,
primeurs, par suite de cessation de com-
merce.

12. Le chef de la maison Comptoir de
bijouterie , Henri Descœudres, à Neu-
chàtel , achat . et vente en gros de bijou -
terie et bracelets en tous genres, est
Ulysse-Henri Descœudres.

12. Le chef de la maison Alfred Robert,
à, Neuchàtel, exploitation d'une laiterie-
épicerie , est Alfred-Henri Robert.

13. Radiation d'office du registre du
commerce de Neuchàtel de la raison
sociale Technal S.A., par suite du trans-
fert du siège de la société à Bôle.

14. Radiation de la Société immobilière
Rue des Jeannerets No 21 S.A., au Locle,
par suite de sa transformation en société
à responsabilité limitée. Les créanciers
ont accepté la nouvelle société comme
débitrice.

14. Le chef de la maison Albert Mon-
tandon , à Môtiers , commerce d'horlogerie
en gros et détail , est Albert Montandon.

14. Radiation de la raison sociale Geor-
ges Bornand , sclerte du Pont-de-la-Roche,
à Fleurier, par suite de cessation de
commerce.

14. Le chef de la maison Edouard
Philippin , à Neuchàtel , achat et vente
d'articles en caoutchouc, est Edouard
Philippin.

15. Transfert à la Chaux-de-Fonds du
siège social de la maison Claude Drox-
ler , entreprise de transports de person-
nes et de choses, précédemment au Locle,

15. Radiation de la raison sociale
Marchand & Cie en liquidation , à Neu-
chàtel , représentations générales, Impor-
tation , exportation, la liquidation étant
terminée.

15. Sous la raison sociale Mirador S.A.,
à la Chaux-de-Fonds, il a été constitué
une société anonyme ayant pour but
l'achat , la vente, la construction et
l'exploitation d'immeubles. Capital social;
50,000 fr. Seul administrateur : Pierre
Aubert , à la Chaux-de-Fonds.

16. Radiation de la raison sociale Henri
Zahner , aux Geneveys-sur-Coffrane, en-
treprise électrique. L'actif , et le passif
sont repris par la société en nom col-
lectif Henri Zahner et fils, entreprise
électrique, aux Geneveys-sur-Coffrane.
Cette société a été constituée par Henri-
William Zahner , aux Geneveys-sur-Cof-
frane , et son fils Robert-Philippe, à
Fontalnemelon.

16. Le chef de la maison Léon Notarl ,
au Locle, entreprise de maçonnerie, est
Léon-Emile Notarl.

20.' Transfert à Neuchàtel du siège
social de la maison John Maier , confi-
serie-boulangerie, précédemment à la
Neuveville.

20. Le chef de la maison E. Favre, à
Neuchàtel , maroquinerie en gros, est
Ernest-Marcel Favre.

20. Radiation de la raison sociale
Frédéric Lehmann, à Neuchàtel, boulan-
gerie-pâtisserie, par suite de remise de
commerce.

20. Radiation de la raison sociale
Pargos (Centrale du canton de Neuchàtel
et du Jura bernois de grossistes en
denrées coloniales), à Saint-Biaise, sau-
vegarde des intérêts des grossistes en
denrées coloniales, etc., société coopéra-
tive, la liquidation étant terminée.

20. Le chef de la maison Paul Mlserez-
Bolchat , à la Chaux-de-Fonds, commerced'appareils tendeurs pour cols, est Paul-
René Miserez , allié Boichat.

21. Le chef de la maison A. Fleury,
à la Chaux-de-Fonds, fabrication et
vente de produits chimiques pour le
nettoyage, spécialement de détergents
pour l'industrie, est Alphonse-René
Fleury.

22. Le chef de la maison Robert Chap-
puls , aux Ponts-de-Martel, . gravure de
pièces Industrielles, gravure sur fonds
de boites de montres et sur mouvements
par procédé chimique, est Robert Chap-
puls.

22. Modification des statuts de la mai-
son Georges Brelsacher, « Au Bon Mar-
ché » , à Neuchàtel , confections et chemi-
serie pour hommes, dont la raison sociale
sera désormais : Vêtements Brelsacher.

22. Sous le nom Fonds de prévoyance
Vesta S.A., à la Chaux-de-Fonds, il a
été constitué une fondation ayant pour
but d'aider le personnel travaillant dans
la société Vesta S.A., à supporter les
conséquences de toute nature résultant
de la situation économique, de la ma-
ladie ou d'un accident , de la vieillesse
ou de la mort , dans la mesure où elles
ne «ont pas couvertes par d'autres pres-
tations de la société et de tiers.

25. Modification des statuts de la

Fabrique d'horlogerie Neuchàtel S A.
(Neuchàtel Watch Co. Ltd.), à Neuchàtel,
le capital social ayant été porté de
150,000 à 200 ,000 francs.

24. Modification des statuts de la
société immobilière Au Suchiez S.A.,
à Neuchàtel , sur un point non soumis
à publication.

24. Radiation de la raison sociale Paul
Gaschen , à Neuchàtel , commerce de four-
nitures de bureau, d'imprimés en tous
genres, de meubles et machines de
bureau, par suite de cessation de com-
merce.

28. Modification des statuts de la S.I.
Rue Léopold-Robert 83 S.A., à la Chaux-
de-Fonds, achat , vente , rénovation , trans-
formation et exploitation de tous im-
meubles bâtis ou non bâtis, de même
que leur gérance, sur un point nonsoumis à publication. -

28. Modification des statuts de la SI.Rue Léopold-Robert 81 S.A., à la Chaux-
de-Fonds, achat , vente , rénovation, trans-
formation et exploitation de tous Im-meubles bâtis ou non bâtis, de mêmeque leur gérance, sur un point non
soumis à publication.
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Une offre à nos rayons tissus (1er étage)

HORS CATALO GUE I
iNous vous recommandons tout spécialement

notre grand choix en H

tissus ÉCOSSAIS laine ç A A
Largeur 90 cm. . . .  Le mètre seulement $&m 4 r%Jr

Pour la robe habillée ou Votre prochaine robe sera
le petit deux-pièces , nous en
avons choisi une sélection » p /> A . . IKH. .
de tissus de AFCÎALAIISE US1IG
LAINE PEIGNÉE à cet effet , nous mettons

. , . , , une belle gamme de colo-enrichis de rayures ou de _ • . ..„?_„ j ;t.„„„;*- „„
carreaux de tons contras- A AA [' .-.enr nn ,m P «V AAtants. Largeur 00 cm. U lï fl UrgeUr 90 cm' 7 «lflLe mètre *MaW%B Le mètre B a W%#

La bise ou la neige n 'auront aucune prise
sur vous, si vous portez une jaquette con-
fectionnée dans notre magnifique

h ÉCOSSAIS VELOURS g
aux Ions vifs , pure laine . Largeur 140 cm. 1] _ffM , 0|| ( '

wm&mm&m  ̂
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Tous les combustibles

COMBE VARIN S.A.
Bourgogne 4 — Tél. 8 24 12

OCCASIONS
Bureaux ministres, 55

et 150 fr., fauteuil de
bureau , 25 fr., armoire à
trois portes, avec glace ,
220 fr., guéridon , 25 fr.,
dressoir , 40 fr., armoire à
deux portes, 70 fr., mate-
las en crin animal, 55"
francs , chaises, 4 fr., vi-
trines, 25 fr., calorifère .
30 fr., duvets , couvertu-
res, matelas neufs , etc .
Tél. 5 12 43, Marcelle Ré-
my, passage du Neubourg.

A VENDRE
un vélo de dame ; un
accordéon chromatique ;
un manteau d'homme
(hiver), taille 48. Télé-
phon e 8 25 90.

nnnnnnnnnnnnnnD
A vendre

patins de hockey
No 41. Tél. 5 54 30.

nnnnnnnnnnnnnnn

A vendre

machine
à coudre

à pied, marque « Phœ-
nix », en bon -état.

. Patins •/
vissés pour dame, No 38.
souliers bruns. S'adresser :
Roger Robert , Mail 8. —
Tél. 5 10 93.

Cuisinière
électrique

«Le Rêve » , trois pla-
ques, en parfait état , à
vendre 250 fr. — Suter ,
Montmirail .

1 PRÊTS
• Discrets
• (lapides

• Formalités simplifiées
f) Conditions avantageuses
Courvoisier & Cie

Banquiers - Neuchàtel

..  ̂*v f , tmBÊm ¦ HoD^m

Le j >îanège «le Colombier
©RGANISEÎRA UM COURS EN GROUPE,

le sosir île 20 à 21 heures,
s'il y a assez cle cavaliers. Ce cours durera
six semaines et selon le désir des cavaliers ,
une ou deux l'ois par semaine. Le prix pour
ce cours sera réduit . Inscriptions au Manène
de Cnlombiter , téléphone (038) fi 36 88.

Location et vente
machines à laver électriques et hydrau-
lique , service à domicile. Tél. 8 23 76.

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce j ournal

LA VIE RELIGIEUSE
Le quatrième centenaire

de la première Eglise réformée
de Paris

(«api On a célébré, samedi et dimamche
derniers , à Patris , le quat r ième cente-
naire  die ta fonda t ion  de la première
Eglise reformée de Paris . Le _ pro-
gramme cle cet «mniversailre . célébré
pair le Conisis-loirc ries Egliiws réfor-
mées et le Cons istoire des Eglises
évnngé l iq i i e s  hi lhorieniies cle Paris ,
comprenait uiroe promenade drains le Pa-
ris protestent, soins la conduite dai
do von d^c Félice, des con férences, un
cuite solennel à l'église des Blllettes,
et ume conférence du professeur .Icati
Giiclicr . à l'ora toire  dm Louvre, sur :
« Les origines de l'Eglise réformée de
Paris > .

C'esit en 1555 crue fut édifiée et orga -
nisée la premiière Eglise reformée de
Paris. Depuis l'0""5- ,n réforme Inscrit
maintes pages de son histoire d'an« la
capitale de la France, où tes témoius.
anciens et actuels, diu protest«ntisTne.
sont nombreux et où l'Eglise réformée
est *in>gulièreme.nt présente et vivante.

mariage, services fuinèbres, cuilte quoti-
dien, etc.).

Un congrès de morale médicale
( sp)  Le premier congrès iinternaiti onaï
d« morale médicale vient ée se réUTnir
à Paris, dm 30 septembre au S octobre,
convoqué par le Conseil national de
l'ordre des médecins, sous la présidence
diu professeur Piédelièvre. C'était le
premier congrès iintemaiMonail die juiri-
cliiotiion profess i oiiiuellle m édiicaile. de mo-
rale mckliicate et de droit médical com-
paré. Vingt-quatre nations, avec 415
congressistes, y étaient 'représentées.
Voici les sujets des raipportis pnesemt.es :
1. Les raisons morailes du secret rnedii-
cal ; 2. le consent ornent du malade à
l'acte médical : 3. l'in-diéipendaince du
médecin ; 4. les conditions morales
d'aipplication des nouveaux procédés de
diagnostic et de tiraillement.

Une comimissiion fut créée dams le but
d'élaborer un projet de oréaitiion d'urne
Société iuiternatiiomale d'éthique médà-
caile et de droit médical, avec le sou-
hait de la création , dams chaque pays,
cl'umie Société natitouaile d'éthique mé-
dicale.

Dans la paroisse réforméeUne nouvelle liturgie
(sip) L'Eglise réformée de Fronce vient
de faire, paraître une nouvelle édition
de sa liturgie pour le culte, (iominica'l,
les différents temps de l'anmée ecolé-
siastiquie, les cultes spéciaux ( semaine,
fêtes, cultes commémoratifs, baptême,

M. Pierre-Yves Emery, de la Commu-
nauté de Taîze, accompliit actuellement
une paintiie de sou stage pastorail <fc>n«
la paroisis* cie NeuchAtel, sou» la direc-
tion dai pawteur Jean-Philippe Ram-
seyer.

JL_ Cours de I
ifl répétition g

Nom s servons des ABONNEMENTS \ >
MILITAIRES de 3 semaines, au prix de g j

Mb f ii ¦ mmu j B r%&

Légalement doit être effectué d'avance f
à (notre compte postal IV 178 ou à D

1 nos guichets

Administration
de la Feuille d'avis de Neuchàtel E

Margaret Bell Horiston
L'ILE DE LA I\L4RIÉE

Presses de la CSté
Ainsi s'appelle ce petit coin du Texas

que nous découvrirons avec; les yeux tout
neufs d'une Victoria de / dix ans, que
peuple le domaine des 'fantasmagories
de son ' Imagination. Ella évolue avec
candeur parmi les nègres , les membres
de sa famille, les voisin. Que tante
Nep, coquette jusqu'à l'inconscience, chi-
pe le prétendant de sa ifille, que son
cousin prenne part à ses Jeux , que la
négresse Nlnky raconte des histoires de
fantômes, qu'un vieux monsieur un peu
fou trouve une mort dramatique, voilà
qui n'émeut pas Victoria .

Ainsi ce délicieux romasn se déroule-
t-il dans une atmosphère ' où se mêlent
le charme désuet d'une époque révolue :
1886, et l'irréalité de reventes enfantines.
Les personnages ' sont bie»\ actuels :' IS
aiment, ils souffrent, ils Hvrent un peu
de leur âme honnête et I travailleuse.

Paul Frenorj
LA BATAILLE DES [ASTRES

Presses de la Cité
Quinze minutes avant l'heure H,

l'« Atlas » était prêt à décoller et les
lignes polies du vaisseau ' de l'air bril-
laient dans la lumière quî, venue de la
terre , inondait la lune. Car c'est bien de
la lune que l'« Atlas » allait s'élancer
dans l'espace, la lune, colonie ter-
restre...

Les savants croyaient feirmement qu 'il
n 'y avait personne à bord^ : 

la 
machine

seule devait enregistrer lés agissements
des pirates de l'esDace. qutt tentaient de
s'approprier toutes les pflariètes alen-
tour . Mais le jeune Luctey Starr n 'ac-
cordait pas à la science uiqe entière con-
fiance , et 11 s'était elissé dans les flancs
du bâtiment afin de se rendre comnte
par lui-même des événements. Thème
audacieux , mais très vraisemblable.

W. E. .Tonus'

KING ET LES ZOMBIES
Presses de la Olté

Une petite île perdue ,dans l'Océan.
Deux de ses personnalités disparaissaient .
Voilà du travail pour Krag. Du travail
dur passionnant, pour lequel il doit
déployer tovite son énergie, I toute son au-
torité de chef .

Et c'est ainsi que notïe ami Klng,
dit Glmlet . - devient gouverneur. Malgré
ce" titre flatteur, malgré le respect dont
on l'entoure, saura-t-11 venilr à bout des
mystérieux Zombies qui bantent l'île ?

Maurice LenoHr
L'ESPACE SERA-T-IL ',VAINCU ?

Editions Pion , PJarls
Le problème des soucoupes volantes

est de ceux qui passionnent l'opinion
publique. La récente déclaration du pré-
sident Eisenhower sur le ^lancement de
satellites artificiels donne.' une base of-
ficielle à ce qui n 'était rancore que ré-
cits invérifiables. Le llvrej du comman-
dant Lenoir n 'est ni une ! étude techni-
que des satellites artificiels , depuis
longtemps réalisables, ni um examen cri-
tique des faits, réels ou -supposés, que
la presse a rapportés. gi5 limitant; à, -.
l'examen des possibilités techniques, l'auA
teur nous rappelle brièvement les don-
nées élémentaires sur lTattractlon ter-
restre, les projectiles et! fusées Inter-
planétaires, pour en arriver à l'étude
d'astronefs et « cosmonefsl* dont il nous
décrit la structure et le /mode de fonc-
tionnement. D se base ' sur l'analogie
existant entre les réaliserions humaines
et les manifestations naturelles .

LES REQUINS D'ACIER
par Henri Ternes

Collection Marabout-Junior

Une redoutable bande de malfaiteurs
terrorise les grandes lignes de navigation.
En pleine nuit , ils aparaissent à bord des
paquebots, sans que l'on puisse savoir
d'où ils sont venus. Ils pillent , rançon-
nent , tuent même, puis disparaissent
aussi mystérieusement qu 'ils sont venus.
Les polices du monde entier sont sur les
dents , mais cependant toutes les enquêtes
demeurent vaines.. .

Et un jour , Bob Morane , qui se rend
d'Honolulu à San Francisco, tombe lui
aussi sur les énigmatiques bandits et est
laissé pour mort sur le sol de sa cabine.
Quand il se réveille à l 'infirmerie, il se
souvient d'avoir vu le visage ùu chef des
malfaiteurs... et il commet l' erreur de le
révéler.

Clirlstiane Fournler
RELIGIEUSES DE CHOC

Editions Pion, Pari s
Ce reportage-documentaire a un dou-

ble but : être exact et efficace.
Pour serrer la vérité. Chrlstiane Four-

nler , autant que possible, l'a vécu. Sans
se contenter d'interroger la responsable
de tel ou tel ordre religieux , elle a tenté
de vivre leur apostolat : bonne à tout
faire avec les unes, ouvrière d'usine
avec les autres.

L'idéal de cette petite moisson d'expé-
rience serait de ne pas rester gra-
tuite : mais de « servir» à modifier cer-
tains jugements tout faits; de « servir »
à l'Information de celles qui cherchent
leur « voie ». Dépassant l'audience catho-
lique , le reportage s'adresse à tous ceux
qui se sentent solidaires de la misère
des hommes.

BIBLIOGRAPHIE

Rencontre annuelle
des collaborateurs romands

de la Fondation Pro Juventute
Cette traditionnelle rencontre qui a

eu lieu au Casino-Théâtre de Morges et
a réuni 115 participants , était présidée
par le pasteur M. Mayor-de Rahm. M.
M. Pilet-Golaz , ancien conseiller fédérai
et président du conseil de la Fondation
honorait l'assemblée de sa présence et
improvisa un discours qui fut une mer-
veille d'esprit , de tact et de raison .

Mme Françoise Henny-Muller, psy-
chanaliste , Lausanne , présenta un excel-
lent exposé sur les écoles de parents,
exposé plein de pondération et de bon
sens. Mlle S. Schlaeppi parla des activi-
tés du service de 'puériculture de la
Suisse romande , qui est financé et diri-
gé par le secrétariat général de Pro
Juventute. M. A. Bertschi , secrétaire ro-
mand, parla de la prochaine vente et du
matériel qui sera mis à la disposition
des collaborateurs. On entendit égale-
ment une spirituelle allocution de M.
Serex , syndic de Morges.

En résumé, une belle , une excellente
journée pour Pro Juventute. De tels
contacts sont fort utiles , car ils rensei-
gnent et encouragent tous ceux qui œu-
vrent en terre romande.

£a me . , .
de nos SOCiêteS

Communiqués
La Croix-Rouge

lance un appel en faveur
des victimes des inondations

au Costa Rica
La Ligue des sociétés de la Croix-

Rouge a lancé un appelé urgent en
faveur de six mille familles restées sans
abr i au Costa .Rica, à la suite des
inondations.

La ligue demande des médicaments,
des vivres , des tentes et des vêtements
pour adultes et enfants, ces articles
ayant été Indiqués par la Croix-Rouge
costaricienne comme devant couvrir les
besoins les plus urgents. Les denrées
alimentaires nécessaires à la population
sinistrée comprennent du riz , des hari-
cots , du lait en poudre et du beurre,
tandis qu 'au nombre des médicaments
demandés figurent des antibiotiques, des
vaccins antidiphtériques, antityphoïdi-
ques et antitétaniques.

« La veuve joyeuse »,
à la Rotonde

Mardi prochain , l' « Operettenbùhne
Winterthour » donnera une représentation
de gala de la plus célèbre opérette
de Franz Lehar : « La veuve joyeuse ».

Il est de tradition que l'« Operetten-
bùhne » présente chaque saison quelques
nouveaux artistes. Cette année, pour
la régie , a été engagé Franz Helgl , de
Hambourg, et Gerd May, de Karlsruhe ,
Karl Frey, du Raymond Théâtre de
Vienne , comme chanteurs de classe.

Erwin Marchart , maitre de ballet , et
Mlles Meinzer et Marguerite de Mouche
gagneront la faveur du public dans
leurs nouveaux ballets. Les amateurs
d'opérettes ne voudront pas manquer
cette soirée , préparée avec grand soin.

Thé-vente
en faveur du Home suisse

de Londres
des Amies de la jeune fille
La Protection catholique et les Amies

de la jeune fille organisent en commun
un thé-vente samedi prochain 29 octo-
bre . Celui-ci aura lieu à la Maison
de paroisse , où des tables bien garnies
attendent petits et grands. Outre le
plaisir du palais, ils auront la Joied'entendre des chœurs d'enfants.

Le bénéfice de cette manifestation
aider a à meubler le « Swiss Hostel for
Glrls ». Que le public répond e avec
élan à l'invitation de la Protection et
des Amies de la Jeune fille.

Hoiliday on Ice 1955
Après Paris , Lyon et Zurich , la grande

revue américaine « Holliday on ice » sera
à Lausanne, du 8 au IS novembre 1955.
Dans la plus grande salle du Comptoir
suisse , des estrades seront installées pour
loger plus de 4000 spectateurs par repré-
sentation.

Le programme annoncé est celui de1(956 ; il est entièrement nouveau et dé-
passe tout ce qui a été vu jusqu 'ici. Les
vedettes sont également nouvelles.

« Qu'est-ce que l'Eglise
orthodoxe ? »

Samedi 29 octobre , à la Salle des pas-
teurs (Collégiale 3), le professeur P. Ev-
dokimof , directeur de l 'Institut orthodoxe
de Sèvres, près Paris , répondra à. cette
question.

Tous ceux qui s'intéressent aux grands
courants de la pensée religieuse russe et
occidentale et au combat que le mouve-
ment œcuménique conduit depuis quel-
ques années pour Inviter les chrétiens à
se mieux comprendre, profiteront de l'oc-
casion d'entendre un des plus dignes re-
présentants de l'Eglise orthodoxe.
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Le président Eisenhower
adresse un appel

à l'Union soviétique

« Poiar créer la paix
que le monde attend »

DENVER (Colorado), 27 (A.F.P.). —
Dams une déclaration remise à la pres-
se hier matin, le président Eisenhower
engage l'Union soviétiqu e a faire preu-
ve à Genève du même esprty de con-
ciliation qui anime les Américains, afin
de poser les fondations de la paix et
du progrès < que le monde entier at-
tend » .

M. Eisenhower a rappelé qu'à son
aviis < l'épreuve concluante • aura Lieu à
la prochaine conférence de Genève, lors-
que les ministres des affaires étrangè-
res aborderont « d'une manière concrè-
te » les problèmes qui « sont une source
die t.enision et d'e danger » .

« Ils rechercheront des solutions qui
sont possibles si ce nouvel esprit est
réel », dcefeire le président , et parmi
celles-ci, « en premier lieu la réunifica-
tion de l'Allemagne dans le cadre de
la sécurité européenne » .

Le président Eisenhower espère éga-
lement que les ministres parviendront
à dissiper certains malentendus qui ont
entouré la question du désarmement.
Quant aux propositions qu'avanceront
les puissances occidentales , c elles au-
ront pour objet de promouvoir la paix
dans la justice , en augmentant la sé-

; cuirit é et le bien-être de tous. Si l'Union
soviétique répond dans le même esprit ,

I un grand progrès pourra être accom-
pli. C'est personnellement mon espoir
comme c'est , j'en suis certain , celu i du
peuple américain » .

Le président Diem
a proclamé

la république
SAIGON', 27 i A.F.P.). — Le chef de

l'Etat du Vietnam, M. Ngo Dinh Diem,
a proclamé la république , hier, dans
cet Etait.

C'est du patois de l'Indépendance,
siège du gouvernement vietnamien à
Saigon, que le chef dm gouvernement ,
entouré de t'Omis les membres de son
cabinet, s'est adress e à la foule qui
avxiit envahi les jardin et a officielle-
ment annoncé l'in stauration du régime
républicain. * Je proclame solennelle-
ment que l'Etat diu. Vietnam est une
république, conformément à la volonté
quie le peuple vietnamien a exprimée
par son vote dm 23 oct obre. »

M. Nguyen Hum Chau, ministre délé-
gué à la présidence du consei l, a lu
ensuite d evant le microphone l'acte
const itutionnel provisoire que vient de
décréter M, Diem.

Deux tramways bondés
entrent en collision

à Bruxelles : 40 blessés

BELGIQUE

dont 30 sont hospitalisés
BRUXELLES. 27 (Bénitier). — Deux

voiltares de tramways remplies die voya-
geurs sont  entrées en collision hier
à Bruxelles. Une qua nantaime de per-
sonnes ont été blessées, diont unie dizai-
ne légèrement. Les 30 antres fuirent
transportées à l'hôpital.
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Pantalons
confection

depuis Fr. 26.—

COOPÉRATIVE
DU VÊTEMENT

GRAND-RUE 6
ler étage

LANGUES DE BŒUF
FRAÎCHES

depuis Fr. 5.50
la pièce
Boucherie

Mont-Fleury |

MAX HOFMANN
Rue Fleury 20

Tél. 5 10 50

Vendredi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h., gym-

nastique. 7.10, disque. 7.15, Inform . 7.20,
propos du matin . 7.25, roulez tambours,
sonnez clairons.. . 7.35, airs d'ocgpçfctes
françaises modernes. 7.50, SchejKh ca-
priccioso , de Dvorak . 11 h., esçjsslon
d'ensemble. 12.15, le mémento du spor-
tif . 12.25. Tupferl . de Johann Strauss.
12.30, chansons d'amour de ce beau pays
de France... 12.45, inform. 12.55, de la
Nationale 7 à la Source bleue. 13.20,
œuvres de Mozart. 13.40 , Les Sylphides ,
ballet , de Chopin. 16.30 , échos du Sep-
tembre musical de Montreux 1955. 17 h „
le feuilleton de Radio-Genève. 17.20 ,
musique légère d' aujourd'hui. 17.55 ,
grands noms, grandes étapes de la chi-
rurg ie. 18.15, disques. 18.25 . en un clin
d'reil . 18.40, brève rencontre . 19 h., ml-
cro-partout. 19.15, Inform. 19.25, la si-
tuation internationale. 19.35, instants du
monde. 19.45, musique à deux pianos,
20 h., le grand concours de Radio-Genè-
ve : A prix d'or I Pour les amateurs
d'opérettes et d'opéras-comiques. 20.30 ,
de la scène au micro. 21.20 , routes ou-
vertes. 21.40, un Jeune virtuose : le vio-
loniste Devy Erlih. 22 h., le testament
politique du président Paul Boncour.
22.30, inform. 22.35, la conférence des

ministres des affaires étrangères. 22.40 ,
pour la Semaine suisse : musique de
notre temps.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15,
information . 6.20 , disques variés. 6.45,
gymnastique. 7 h., inform. 7.10, variétés
populaires . 10.15, marche en ré majeur
de Mozart. 10.20 , émission radloscolaire .
10.50 , Rondo de concert de Mozart. 11 h.,
émission d'ensemble : podium des jeu -
nes. 11.30, le Radio-Orchestre. 12.15,
communiqués touristiques. 12.30', inform.
12.40 , café Endspurt , sports et musique.
13.25 , solistes. 14 h., pour Madame.
16.30 , pour les malades. 17 h., solistes.
17.30, pour les Jeunes. 18.10 , chants po-
pulaires, if.50 , heure de l'Information.
20 h., disques. 20.15 , autour de la table
ronde. 21 h., concert symphonique . 21.35 ,
œuvres de compositeurs autrichiens.
22 h., la poésie du mois. 22.15 , inform.
22.20 , musique légère , danses et chan-
sons.
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VOTRE APÉRITIF

« AMER MOUSSEUX »
PORRET

LA WËE N A T I O N A L E
«ans son rapport de gestion,

le Conseil fédéral relève les
faiblesses de certains points de
la législation sur les alcools

BERNE, 27. — Le Conseil fédérai! a
remiils à l'Assemblée fédiénaile le rapport
sur la gestion et le compte de lia régi e
des ailcoo'lis pendant l'exercice 1954-1955.

Le bénéfice de l'exiercioe, qui se mon-
te à 17.361.653 fr. 65 sera répairti die la
mamiière -suivant e : à lia Confédération ,
1 fr. 80 par tète d'habitant (4.714.992),
swit 8.486.985 fr. 60, et amx cantons un
momlant égal ; versement au f ronds die
comisbntKitlon et de renOTivellemient,
300.000 fr. ; solde à reipoirter à compte
Mouveaiu 87.682 fr. 45.

Dams ses conisidéraibions finales, le
rapport déclaire inota'mmen't : le comp-
té de 1954-1955 se solde par um béné-
fice de 17 miiililivomis die firames, contre
25 mWiliiomis et demi l'année précédentie.
Ce font recuii est dû amx dépenses
exoepbrominielitemient élevées dues à l'uti-
lisation die la récolte de pommes d'e
terre de 1954.

En ce qui concerne l'actif , l'exercice
a été marqué pair urne améliiroraition d'es
recettes provenant de la vente des
Qilcools et. eamx-die-viie qui ont paisse de
18 à 22 miiililii 'omis d-e f naines , tandis que
lies différents dirolbs et impôts , s'éle-
vainit à 17 miMii'on.s de francs , ont rap-
porté un peu moins qme dans l'exercice
précédant. L'augmentation des dépensas
pour les pommas die terre a cependant
îiaipgemiemt dépasisé l'excédent de recet -
tes pT'O venant des vantes d'alcool et
d'eam-die-viie.

La consommation d' eau-de-vie
franche d'impôts

inquiète le Conseil fédéral
La consom m ation d' eau-die-vie en

franchise d'impôt pair las botU'il'leU'ns die
cru et comanatitamls-bomillieuirs de cru
est égailiemeint um secteur tfuii n.e casse
die d'oniner lieu à dias diffi'ouilté 'S . Cett e
question est uni des pointe critiiques die
lia lég-i'SJatiiiom SMir l'alcool. Les quantités
d'eau-de-vie consommées en franchise
d'impôt par les productauirs n'ont pa.s
baissé diopuis l'entrée en vigmieuir d'e la
législation révisée, elles ont au con-
traire augmenté apirès avoir légèirenient
flé chi.

Le Conseil fédéral est conscient de
l'imipnrtainc e die cette question. II se
rend compte qmie la fort e consomma-
tion en franchise d'impôt chez les pro-
duioteuirs , œ«t sériieu.se.menit en dam.ger
la saint e publique et entraîne des per-
tes fiscales considérables. Il s'agira
d'épuiser les possibilités crue la légis-
lation sur l'alcool offre déjà aujour-
d'hui et d'appliquer restriictivemenit le
régime d'exception aut orisant l'alloca-
tion d'eaux-die-vie en franchise d'impôt
pomir y remédier.

La régie des alcools a fait
17 millions de bénéfice

LAUSANNE , 27. — Le tribunal de
police correctioninelilie de Lamsainne a
condamné, 'ma.rdii après-midi , Herari
Thuiillard, 32 anis , mamœuaire à Lausan-
ne, pour homicide par négligence, ivres-
se au. volant, infraction aux obligations
en cas d'accident, délit de fuite, à 18
mois de prison avec arrestation immé-
diate , à la publication du jugement
drains trois journaux die Lausanne, et
donné acte à la partie civile de ses ré-
serves .

Dan* la nuit dm 5 au 6 mal dernier ,
rentirant en automobil e de Lausanne à
Renens , Thuil lard accrocha un cycliste,
Raymond Jayet , 29 anus, mairie et père
de 3 enfants, qui fut. tué suir le coup.
Il rentra chez lui sans autre et refusa ,
le lendemain, de s'annoncer à la police.

Un chauffard lausannois
condamné

à 18 mois de prison

Un escroc condamné
ZURICH. — La Cour suprême de

Zurich a em à sa barre lumdii Julius
Frei , qui , jusiqu'à son aiiirastation il y
a urne année environ , était fondé die
pouvoir à la Banque cantonale de Zu-
rich.

Juiliois Frai, qui est né en 1907, était
accusé d'escroqueries répétées pour un
montant de 1,135.000 fr. ( dommage fi-
nal 476,000 fir.), d'usage die faux pour
un montant de 120,000 fr. (dommage
final de 317,000 fr.) et de complicité
d'escroqueries pour um montant de
160,000 fr. Il a été condammié à 4 ans
de réclusion, moins 355 jours de pré-
ventive, et à 5 ans de privation des
droits publics.

Le domimaige final est sensiblement
inférieur au montant total du délit,
dm fait que le prodiuit de nouveaux
délit s servait en partie à couvrir d'an-
ciens dommages.

La cour a tenu compte dm fait qme
l'accusé ne slesi pas enrichi et que sa
responsabilité était atténuée.

* Un terrible incendie a éclaté à Rle-
den (Glarls), dans un immeuble locatU ,
ancienne fabrique transformée, abritant
une vingtaine de logements. Dans les
caves était encore entreposé un gros
stock de benzine. Le feu s'est propagé à
une vitesse très grande. Des victimes
sont restées dans les flammes. On pense
qu 'elles sont au nombre de quatre. Leurs S
corps n 'ont pas encore été retrouvés. Les
pompiers ont dû lutter durant des heu-
res contre le sinistre.
+ Le pasteur Pierre Vlttoz , membre de
l'expédition franco-suisse au Ganesb,.
Htmal , a été redescendu à Kathmamdoui
n a déclaré que l'expédition a dû subir
vingt jours durant un très mauvais
temps. Elle poursuit cependant son ,
ascension vers le sommet qui pourrait
être atteint dans la Journée, si le temps
le permet.

A TRAVERS LE MONDE
ITALIE

ROME , 27 (A.F.P.). — Le . Front de
l'homme quelconque > (« Uomo qualun-
que ») n'exist e plus . Son fondateur ,
l'écrivain Guglielmo Giannini vient , en
effet , de décider sa dissolution officielle
dans toute l'Italie .

C'est aux élections pour la consti-
tuante du 2 juin 1946 que le « Front >
de l'« homme quelconque » s'était, à la
surprise générale, aff i rmé comme l'un
des principaux partis italiens. Il y dé-
tenait trente sièges. Sams programme
politique ni programme économique et
social bien définis , ce parti ava it réus-
si à grouper autour de lui à peu près
tou s les < mécontents > de l'après-guer-
re, parmi lesquels un grand nombre
d'anciens fascistes. Cependant, le déclin
du parti fut assez rapide : aux élec-
tions d'avril 1948, il n'obtenait plus que
douze sièges et , à celles dm 7 juin 1953,
aucun de ses candidats ne fut élu.

Fin de l'« Uomo qualunque »

SUÈDE
Près de Norrkœp ing

La maison qui l'abritait était
construite en bois

STOCKHOLM , 27 (A.F.P.). — Une fa-
mille tout entière, le père , la mère et
deux enfants , âgés de 5 et 3 amis , a péri
carbonisée, la nuit dernière, dams l'in-
cendie de sa maison de bois, aux en-
virons de Norrkœpimig, dams le sud de
la Suède.

Une famille
de quatre personnes

périt carbonisée

GRANDE-BRETA GNE

LONDRES , 27 (Reuter).  — Le prési-
dent de la république portugaise, le
général Craveiros Lopes , esl arrivé mar-
di après-midi en visite, officielle à Lon-
dres , à bord de l'aviso portugais • Bar-
telomeu Diaz .. Le chef de l'Eta t por-
tugais et sa femme ont été accueillis
au débarcadère de Westminster par la
reine Elisabeth et la famille royale. Le
premier ministre Sir Anthony Eden et
les membres du gouvernement étaient
également présents. Les personnalités
officielles se sont ensuite rendues en
calèches otivertes au palais de Buck-
ingham.

Le président du Portugal
accueilli à Londres

par la famille royale

Au MAROC, un tirailleur sénégalais,
pris soudainement de folie , a déchargé
sa mitraillette dans la médina de Fort
Lyautey, faisant trois morts et quatre
blessés.

En ALGÉRIE, cinq assassinats et
deux enlèvements ont marqué les der-
nières quarante-huit heures.

En GRANDE-BRETAGNE , M. Eden a
désigné le maréchal de l'air William
Dickson au poste de chef de l'état-ma-
jor britannique. Il sera le conseiller
militaire du gouvernement.

Le colonel Townsend , après une visi-
te de deux heures, a quit té  Clarence
House , résidence de Margaret , à
16 h. 30.

En YOUGOSLAVIE , la compagnie de
transports aériens de l'Etat a perdu
deux « Convairs n , sur les trois qu 'elle
venait de recevoir il y a peu. Le trafic
aérien est de ce fait interrompu.

Le maréchal Tito sera l'hôte de M.
Dulles le fi novembre.

En ARGENTINE, un général en re-
t ra i te , ancien ministre des travaux pu-
blics , a été arrêté pour ses activités
péronistes, de même que l'ancien gou-
verneur de la province de San Luis et
qua t r e  membres du gouvernement de
cette province.

En COLOMBIE , des pluies torrentiel-
les ont provo qué des inonda t ions  dans
la région de Bogota. Des ponts ont été
détrui ts  et d ' important s  dégâts ont été
causés aux plantations de café.

En AUSTRALIE, le chef de l'opposi-
t ion t ravai l l i s te , qui avait trai té de
« f ie f fé  menteur .. le président de la
Chambre des représentants , a été ex-
pulsé de la salle des séances. Cet épi-
sode s'est déroulé lors d' un débat con-
sacré au rapport d'espionnage de la
commission royale.

A FORMOSE , le maréchal Tchang
Kai-chek a lancé un appel aux habi -
tants de l'île , leur demandant  de con-
tr ibuer  à la libération du continent
chinois.

EN BELGIQUE , si un accord n 'est pas
intervenu entre patrons et. ouvriers des
charbonnages et de la sidérurgie,
300.000 mineurs se mettront en grève
le 2 novembre. Le conflit porte sur
l'adoption de la semaine de 15 heures.

Nouvelles brèves

Grand choix d'apéritifs et
liqueurs de toutes marques

AU CEP D'OR
W. (MacbBn - TOI. 5 32 Sa - MOUUM 11

Il est limoge et
plainte a été portée contre lui

LUCERNE , 27. — La direction du
2me arrondissement des chemin s de fer
fédéraux à Lucerne communique :

Le chef de la section du personnel
dm 2me arrondissement des C.F.F. à
Lucerne s'est rendu coupable d'impor-
tants détournements , ainsi qu'il ressort
d'une enquête , men ée par la direction.
Duran t une longue période , il a dé-
tourné à maintes reprises de petits
montants.  Le total des détournements
s'élève à 8(100 fr. Le coupabl e a été
relevé de ses fonctions et. une action
a été in ten tée  contre lui.

Le chef du personnel C.F.F.
à Lucerne

a détourné 8000 fr.
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La plus belle collection de

T I S S U S  F R A N Ç A I S
pour

M E U B L E S  ET R I D E A U X
se trouve chez

J EAN P E R R I R A Z
maître tapissier-décorateur

8, rue de l'Hôpital - Tél. 5 32 02
Livraison rapide. — Sur simple demande, Je me rends sans enga-

gement à domicile, — Devis garantis sans dépassement.

Un excellent dessert !
Goûtez notre tourte

Confiserie WÀLCHLI
Tivoli (tél. 518 49) Sablons (tél. 5 68 55)

ON PORTE A DOMICILE

I

-̂ MÊDAPHÔR -̂ H M L
LAMPES A BALLONS FLUORESCENTS
de fabrication suisse spécialement conçues pour

-HMEDAPHORH- l'éclairage public : ru«s, routes, places de sports ,
— halles de fabriques

m_________WSp _̂________m Tris haut rendement lumineux 37/46 Im/W
existent en 4 types 75-125 - 250 et 400 watts.

lW| ^MêDAPHôR
}- 

H M L
W£ j utilisées par le Service de l'Electricité de

! Neuchàtel , pour l'éclairage du quai Godet et
! ml de la rue des Beaux-Arts.

L J niia MUT ai
¦¦SIÊ BI Fasanens frasse 122 BALE Tél. (061) 32 66 05

i IJIjnQBnffiHnHnBNHHHE^HIBHRBHBHBWEM . s ÉÊÉÊÊ ïM m Jffl .

Cueillons la noisette... \gt',;! c'est le nouvel ouvrage plein de SiWMf saveur et d'à-propos de WÊ
S BENJAMIN VALLOTTON

_W\\W< que l'auteur ES
JS DÉDICACERA W
Ja vendredi 28 octobre dès 16 h. 30 §bw
M A LA (LIBRAIRIE H
JE REYMOND W
>9 Vu le succès que remportent les Wk
fle ouvrages de Benjamin Vallotiton, |B
j M  il est prudient de faire réserver ^Sd'avance l'exemplaire que vous K.
«p désirez fa ire dédicacer. 7 50 UHg Le volume I SB

Notre service de vente pair cor- ! ;
MÊ respondanoe enverra volontiers n
Mê les ouvrages dédicacés aux per- H9
ĵ sonnes qui ne pourraient se 

^rS déplacer. B^,

&i Neuchàtel Sainit-Honoré 9 &.

fSffi ianiifliiBHHBia^HMiBmM»

BON, SAIN, AVANTAGEUX
est notre bel assortiment de

POI SSONS
FRAIS DU LAC ET DE MER

Truites de rivière,
vivantes . . .  5.SO le % kg.

Rondelles . . . .  2.30 le % kg.
prêtes à cuire

PALÊES . . . .  2.50 le H kg.
prêtes à cuire

Filets de palées . . 4.— le % kg.
Filets de bondelles . 3.50 le y, kg.
Filets de perches

4 et 5 le ^ kg.
Soles . . 3.— et 3.50 le % kg.
Filets de soles . . 7.— le y, kg.
Merlans . . . .  2.— le % kg.
Saumon . . . .  5.— le y  kg.
Filets de dorsch

frais nature . . 2.20 le y. kg.
Filets de dorsch

frais panés . . 2.40 le y, kg.
Tranches de cabil-

laud 2.— le y, kg.
Colin en tranches . 3.60 le y, kg.
Baudroie . . . .  3.20 le y_ kg.
Turbot . . 2.50 et 4.50 le y3 kg.
Filets de carrelets . 3.20 le y__ kg.

Morue salée

I 

Harengs et filets - Crevettes
Moules - Scampis

AU MAGASIN

L E H N H E R R
Trésor 4 FRÈRES Tél. 5 30 92

GROS DÉTAIL
On porte à domicile - Expéditions à l'extérieur

Alimentation
A remettre à la Chaux-de-Fonds, pour
cause de départ , épicerie - primeurs de
moyenne importance, bien située. Pour
traiter, 8000 à 10,000 fr. — Adresser . .'.
offres écrites à O. Q. 851 au bureau de .

la Feuille d'avis.

Si blonde... / ^Z ^"X^Si douce... /  ̂ \
Elle est parfaite! Y ,****s. \

¦ v '̂ 
x
^Vous aimeriez savoir le nom de celle dont on fait (,  **/.

f V-\. j  • Jjune si plaisante description : il s 'agit de la cigarette \ Ç \f
Y a s e t  f iltre, présentée sur le marché /OfW<. V^é^éÉP^

pa r les Monopoles d 'Eta t de Turquie. £\\^f_L /^A-V^a.
Les meilleurs tabacs sélectionnés et mélangés /0's"*—J. '/ Y /

à Istanbul par les sp écialistes les p lus réputés j l ^^-f^a^'̂ \
donnent à la cigarette Y as et sa blondeur.,. \lf *̂ ~~ r \ .  I

et sa douceur... 1 \ 1
Si blonde, si douce, vous direz vous-même, i\\ // \w^ //

à la première bouffée : Elle est p arfaite f  \A \ t1/ ""\
.̂ \\l \S. JM * \r\s\i w \\

+ //Xlo)
gy SSS SBsi f I \V 7
 ̂

F I L T R E  M U l //V \/

tfQDOrçp© (T \\^̂ ^̂  ^
x_IiH5 M 

 ̂

De nombreux fumeurs {lfl/./
souhaitent trouver une \ji/ /
cigarette douce et filtrée . MSk  ̂ ¦j f^fr
mais qui conserve tout ÂmmmË. - -JPM»

son arôme...

VA C F mTitrlL(Test r occasion de faire f essai d une m Àr ^ ^ m m m m W  bn B
^^

/ 7 / / /*&

si blonde... si douce... elle est parfaite f

—BBBBi 28 X 55 t——^—^^^^^^^^^^^^

avec / Cij fj  C4i%' fut/u teCtùsAX *
sur parquets et planchers

K I F  vous procurera des par-

Ë

quets, planchers, linos jamais
vus. Plus besoin de vous traîner
à genoux. Vous étendez KIF
avec un large pinceau plat
(Spalter 8), sans vous salir les
doigts. Epargnez votre peine
par ce traitement uniforme,
profond et durable qui ne laisse
aucune odeur , après brillan-
tage. Quel superbe éclat et
quelle coloration magnifique
au gré des 4 nuances :

^^. jaune (gold),
"¦**"*^V brun clair (chêne),
'A, #' * brun Cant ique)  ou
p*** incolore (naturel).

^^i'y:y yy:yy ;l!!0w  ̂ _^

Tin bidon de même grandeur Hl Jàr\\_ B3Ê
vous est o f fe r t  gratuitement HHaPmi\wB W
contre remise de 6 capsules de Kg g|| It jj» MO ______
fermeture  KIF, soit : après 

J JRL 1 9™ M »
l'achat de 6 bidons KIF chez M f̂c B̂jp »

MERMOD & Co, Carouge-Genève MANTEAUX
pour messieurs

mi-saison et hiver
façons modernes, dans les dernières nouveautés

de Fr. 85.- à 220.-
impôt compris — Retouches gratuites

Vêtements MOINE , Peseux

LEGUMEX
pèle en vitesse
pommes de terre,
carottes, salsifis,

etc.

Fr. 34.-

KBMIIIBDU
NCUCI-IATU.

I

# Magasin : avenue des Portes-Rouges > DÉMONSTRATION
. ¦E] ,̂, du de la

S* ROMIX-COMBI et MACHINE à laver ALBULA
Aj j y ty*' 

3 pièces l07aB 1200 W. ©afc5a" 3000 W. w 9 9m m

V*̂  TOUTE 
LA 

JOURNEE INVITATION CORDL^LE

S———« MIGROS

Pour une

CHOUCR OUTE
ou une

COMPOTE aux RAVES
vraiment avantageuse, demandez à votre boucher

ses délicieuses saucisses
et son excellent fumé

Société des maîtres bouchers-charcutiers de Neuchàtel et environs

Comparer les prix...
c'est gagner de l'argent

Bouilli
ZiSU et Zi75 ie y2 kg.

Ragoût
Zi5" le % kg.

3iZ5 et 3.50 le % kg.

Porc frais
Ragoût le W kg  ̂ 3.25
RÔti le % kg. Fr. 3.50
Côtelettes prian,èrM 80 à S

Boucherie p£lSGER
Seyon 21 - Tél. 5 13 01 j

WÊ ' ¦ Sff Mjjg *L 'ZA.J H

FROMA GES
Spécial pour la fondue

JURA, GRUYÈRE, EMMENTAL la
VACHERIN, MONT-D'OR ler choix

des Charbonnières
VACHERIN FRIBOURGEOIS :

Bagne pour raclette
Beaux gros ŒUFS FRAIS du pays
et étrangers, danois, hollandais,

bulgares.

Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 513 91

KERBES
sèches pour cheminées
ou chaudières sont à
vendre. — Chez Claudy
Schwab. Tél. 3 71 66, les
Ponts-de-Martel.
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Eîif in  une

'p rotection d'assurance

\p our la femme

i comme pour Vhomme

£11" * • *
éIBE

Les diverses formes d'assurances sur la vie
de la femme n'avaient jusqu 'à présent au
tant pris en considération son rôle au seir,
de la communauté familiale.

Notre nouvelle combinaison d'assurance
EiNJUj^upu r£p0nci a ja nécessité d'assurer une
USMF4M meilleure répartition des risque;
en cas de prédécès de l'un ou l'autre con-
joint. Elle prévoit notamment la libératior
du paiement des primes si le mari meurt ov
devient invalide.

Nos collaborateurs sont à votre dispositior
pour tous renseignements complémentaires

Agence générale
OTTO FREI - NEUCHATEL

2, faubourg du Lac, tél. 5 46 91

Les adversaires

de l'impôt fédéral direct
votenf La liste verte

Parti libéral neuchâtelois

MmÊk^M Cinéma Capitule - Bienne mŒMÈ^
LE MARDI 8 NOVEMBRE 1955, à 20 h. 15 |fj

W3 | UNIQUE CONCERT g

WW l.lll.ll— ¦¦Illlll IIII.-.I..II.I.I.I1III ———II——

fm!Si and his ail Stars

; Cartes d'entrée : Fr. 5.75 à Fr. 20.75, Impôt compris :
; | Organisation et location : Symphonla S.A., musique, 31, rue
[ ] Centrale, Bienne, téléphone (032) 3 71 21 ; j

i  ̂ .£«P f t OIS D'ARGENTINE l3:" I
.JKP f̂e. f̂lBSiK ® Ba wB f̂efet H ¦ "̂"" — Le gros avantage ^̂ SËLl) Il

iP M 1HH S&llLJI « HP - Migros: Wffifltï

^0*0>^̂ ^^̂  ̂ _\_\\V_\W ILT~ [sur chaque paquet ce ^-^
£M Le printemps fleurit dans ce pays et les Jff Pft i I Qui Permet de con- : : j
WÊ poules pondent des ŒUFS magnifiques, lourds, |g| Ê& fl | i trôler la f r a î cheu r  ;
*™ dont les jaunes sont gros et dorés tm (fiSmaMfff à chaque instant. j

la pièce EEllEEMî Ê r

IkJI < I éfà HfH âf^li m& Café Migros, exceptionnel! f 
! 

i

WM '-\ fi MM i l  ̂ EW carton (,e 6 pièces 1-5 ° p . i
Pl̂ illilmUJI T-m iî T^Miiulsi H 9 3̂0 K Is ^F Ê r g ggg BÊ BHBBSPIJ |
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ARTISANS et COMMERÇANTS |
????????????????????????????????????? i

Pour la sauvegarde de vos intérêts

participez au scrutin I
Union cantonale neuchàteloise des arts

et métiers. ;

I I Il III »¦¦!¦¦¦ ¦ ¦¦ ¦ il

...............................
I Samedi 29 octobre 1955, dès 20 heures |-

1 Grand match \
[ au loto \

du Cercle national *
! Selles de chevreuil - Jambons '
i Poulets - Lapins - Salami, etc. r

Devant un bon f e u  de cheminée,
dans le confortable salon rose de

l'Hôtel Terminus
à Neuchàtel

profitez de la nouvelle chasse et venez déguster
le faisan à l'alsacienne

les perdreaux snr canapé
le canard sauvage à l'orange

le civet de lièvre ou de chevreuil
arrosés des meilleurs crus

Passez vos ordres un demi-Jour d'avance, vous
serez bien servis

TÉLÉPHONE 5 20 21

Clinique Bellevue
le Landeron / Neuchàtel
Traitement des maladies nerveuses,
cures de désintoxication , thérapeu-

tique moderne.
Situation magnif i que au bord du lac.

Tél. (03S)  7 93 37.

COUVET - VIEUX-COLLÈGE
EXPOSITION DE PEINTURE

Huiles (Jura) - Faïences - Porcelaine

ALICE BOREL
ouverte du 29 octobre au 6 novembre,

chaque Jour de 14 h. a 17 h. - 19 h. 30 à 21 h.
A toute autre heure en s'adressant à la concierge.

ENTRÉE LIBRE

Au Mouton d'Or, Villiers
Samedi soir 29 octobre

dès 20 heures

Grand match au cochon
1er prix un jambon à l'os
2me prix un jambon roulé
3me prix un jambon roulé, etc.

Téléphone 7 14 03

r
EffijjBEf jplfl Le problème complexe de la
liil»S»« surveillance et de la

Jl̂ Éoi préparation
i vMap' des devoirs scolaires

 ̂ (degrés primaire et secondaire )
est résolu , grâce à l'existence de

nos classes spéciales créées à cet effet
et dirigées par des maîtres expérimentés.
N'hésitez donc pas à nous confier votre

enfant. Ecolage modique.

ECOLE BENEDICT, NEUCHATEL
VEEEEMEEEEEEEEEMEEEMEEEEEEEEEEEMEEEEEEEMET

'— ¦̂™— Salami
Vins rouges
Lanibrusco

nouveau doux
Cappuccino-

Zappia I 

PRÊTS ||
de Fr. 100.— à I
Fr. 2000.— sont ra- H
pldement accordés ¦
â fonctionnaires et H
employés à salaire H
fixe. Discrétion ga- I
rantie. — Service m
de prêts S. A., Lu- H
clnges 16 (Ruml- H
ne} , L a u s a n n e .  H
Tél. (021) 22 52 77. g

Réservez votre samedi 29 octobre
pour le

THÉ-VENTE
en faveur

du Home suisse de Londres
Ouverture : 14 h. 30

Faubourg de l'Hôpital 24
Maison de paroisse

Centrale de lettres de gage
des Banques cantonales suisses

Zurich

I 

Emprunt par lettres de gage 3 °fo
série 53, 1955 1i

I d e  
Fr. 27 000 000.— au maximum

destiné à l'octroi de prêts accordés ' en vue du financement du crédit
hypothécaire.

Modalités de l'emprunt :
\ Taux d'intérêt 3 % ¦ coupons annuels au 15 novembre. Durée 15 ans, faculté

de remboursement anticipé pour la Centrale dès la fin de la lOme année.
Cotation aux principales bourses suisses.

Les titres jouissent des garanties spéciales prévues par la loi fédérale sur
l'émission de lettres de gage du 25 juin 1930.

Prix d'émission : 97,4 0%

|

(plus 0,60 % timbre fédéral sur les obligations)

Les fifres du susdit emprunt sont offerts en souscription publique

9
3 \ du 28 octobre au 3 novembre 1955, à midi
; g Les demandes de souscription sont reçues sans frais auprès des banques où
, I l'on peut se procurer le prospectus de l'émission ainsi que des bulletins de

j souscription.

1 § { Banque Canlona'le d'Argovie Banque Cantonale de Saint-Gall
, I Banque Cantonale d'Appenzell Rh. E. Banque Cantonale de Schaffhouse

: j Banque Cantonale d'Appenzell Rh. I. Banque Camtonaile de Schwyz
! ; Banca dello Sfato dei Cantons Ticino Banque Cantonale de Soleure
i j Banque Cantonale de Bâle-Campagne Banque Cantonale de Thurgovie

1 I'; Banque Cantonale de Bâle Banque Cantonale d'Uri
| Banque Cantonale de Berne Banque Cantonale Vaudoise

Banque de l'Eta t de Fribourg Banque Cantonale du Valais
j S Banque Cantonale de Glaris Banque Cantonale Zougoise
B Banque Cantonale des Grisons Banque Cantonale de Zurich
I Banque Cantonale Lucernoise Caisse Hypothécaire
j j Banque Cantonale Neuchàteloise du Canton de Berne
j j Banque Cantonale de Nidwald Caisse Hypothécaire

i K Banque Cantonale d'Obwald du Canton de Genève
i -j  H Crédit Foncier Vaudois

B B

C R O I X - B L E U E
Dimanche 30 octobre, à 14 h. 30

dans le temple de Valangin
aura lieu la réunion des groupes :

Val-de-Ruz et Vignoble
Invitation bien cordiale à tous

Les comités

SAMEDI SOIR, DÈS 20 HEURES

au Cercle libéral

LE LOTO
I DES LOTOS...

...celui du Cercle
PREMIER TOUR GRATUIT

CHEVEUX
Pas en Amérique, mais

â Neuchàtel 1 Moyen ef-
ficace pour la pousse des
cheveux. Arrête la chute,
supprime les pellicules.

Mme ROSSIRE
Reçoit au Terminus, le
lundi de 15 h. 15 à 21 h.

On cherche pour le
pressoir de Sombacour un

accordéoniste
pour samedi soir, dès
20 h. 30. Tél. 6 35 27.

La direction du

«QUICK »
S N A C K  BAR

avise son honorable clientèle, qu'en raison
du repos hebdomadaire du personnel, l'éta-
blissement est à nouveau fermé le lundi, à

partir du 31 octobre 1955.

On demande un bon

ORCHESTRE
de quatre musiciens ou
trois musiciens et un
fantaisiste pour les ler
et 2 janvier. Tél. (038)
9 41 06.

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AD BUREAU
DU JOURNAL

Ouverture de la patinoire
\ Samedi 29 octobre, à 9 heures >



Chronique régionale

BUTTES
Après la collision

Le trafic ferroviaire
a repris

(sp) Pendant une partie de la journée
d'hier les travaux se sont poursuivis
entre Fleurier et Buttes à l'endroit de
l'accident ferroviaire que nous avons
relaté dans notre précédent numéro.

L'automotrice , qui était sortie de la
voie, a été remise sur les rails et re-
morquée au dépôt de Fleurier.

Dans l'après-midi le trafic a repris
entre Fleurier et Buttes.

La direction du B.V.T. a pris la dé-
cision de faire venir un vagon spécial
qui permettra de passer les rails à la
meule d'émcri pour donner aux auto-
motrices une meilleure adhérence.

Un expert de l'office fédéral des
transports à Berne s'est rendu sur le
lieu de l'accident. Quant aux dégâts
matériels, leur importance ne pourra
être chiffrée que lorsque les véhicules
endommagés auront .été examinés par
les spécialistes.

MOTIERS
Nouveau conseiller général

(c) Pair smiilte dm d'éipairt de la localité
die M. Robert Zaïuig, le Gansai! oomnra-
nail a proclamé élu conseiller gén-énal,
M. René BroilMiet, suppléant de la liste
socialiste, à laquelle le siège appar-
tient.

VAL-DS-TRflVERS

MORAT
La prochaine

fête des musiques à Morat
(sp) L'assemblée eanitonialo dies délégués
des corps de musique firiibourgeois a
fixé b prochaine fête aiux 12 et 13 mai
1956, à Morat . Le comité d'organisation
sera prochainement constitué.

BIENNE
Au tribunal correctionnel

(c) Le tribunal correctionnel de Bienne ,
qui a siégé Jeudi matin sous la prési-
dence de M. A. Aurol , a condamné ,
pour escroqueries , H. V., né en 1922 ,
représentant, sans domicile fixe , réci-
diviste, o, un an de prison, moins 25
Jours de préventive subie , et au paie-
ment de 300 fr. de frais de J ustice. U
avait commis des escroqueries à. Berne
et à Bienne pour un montant total
de 2000 fr. Les victimes sont des par-
ticuliers.

YVERDON
Conseil général

(sp) Le Conseil général die Morat s'est
réuni pour «lauiotionner le règlameinit de
la nouvelle Caisse d'épargne, dont le
bâtiment est en voie de réfection .
Une centaine dfaflibioles ont été passés
en revue et adaptés à lia loi fédérale
de 1034 soir les banques.

Il a été question, ensuite, die l'achat
de dieux pairceiies di'uinie vaileur de
20,300 fr. aippnintcnaint aai jiuige cantonal
Merz, oipéinatlon qui a égalarruemit été
aipprouvée sans observation.

f BÉGIOIMS DES lflCS
~ 

I

LA CHALX-DE-FONOS
Au tribunal de police

Le tribunal de police a tenu une au-
dience Jeudi après-midi, sous la prési-
dence de M. J.-L. Duvanel , suppléant,
assisté du greffier , M. Jean-Claude Hess.

A. G., manœuvre, à la Chaux-de-
Fonds, né en 1933, a été condamné à
10 Jours d'arrêts, pour filouterie d'au-
berge.

M. V., Française, née en 1916, ven-
deuse, à la Chaux-de-Fonds, s'est vu
infliger une peine d'un mois d'emprison-
nement, moins 7 jours de détention pré-
ventive et au sursis pendant 3 ans, pour
abus de confiance.

R. P., né en 1933, sans domicile con-
nu, a été condamné par défaut , à 30
Jour d'emprisonnement, pour vols en
récidive de souliers et de vêtements.

Deux condamnations
pour ivresse au volant

Le tribunal a condamné M. Edouard
Vuille, mécanicien, né en 1927, domicilié
à la Chaux-de-Fonds, à 45 Jours d'em-
prisonnement, pour ivresse au volant. Le
jugement sera publié dans les journaux.
Le prévenu, qui subit sa troisième con-
damnation pour ce même délit a, en
outre, été condamné à un an d'interdic-
tion de fréquenter les débits de boisson.
(Réd. — Trois fois ! Et le retrait de per-
mis, est-ce pour les enfants de chœur?)

Enfin , M. Henri Perret, né en 1907,
électricien, à la Chaux-de-Fonds, a éga-
lement été condamné a. 6 Jours d'em-
prisonnement pour Ivresse au volant.

Amputé d'un doigt
(c) Hier matin, un accident de travail
s'est produit sur le chantier du parc
des sports. Un ouvrier d'une entreprise
de construction, en manipulant une
machine à moteur, a été amputé d'une
partie d'un doigt.

Commencement d'incendie
(c) Hier après-midi, un commencement
d'incendie s'est produit dans une fa-
brique, à la ruelle du Repos, où une
bouteille de gaz comprimé a fait ex-
plosion. Les premiers secours sont in-
tervenus. Il y a quelques dégâts.

AVX MONTAGNES

f C O U R S DE C L Ô T U R E )

ZURICH Cours an
OBLIGATIONS 26 oct. 27 oct.

8 W %  Féd. 1945, Juin 102.— 101.90
B!4% Fédér. 1946, avril 101.— 100.90
8V. Fédéral 1949 . . 98.30 d 98.60
8% O.F.F. 1903, dlff. 100% d 100 % d
8 % OJJ, 1938 . . . . 98.90 98 %

ACTIONS
On. Banques Suisses 1440.— 1440.—
Société Banque Suisse 1315.— 1318.—
Crédit Suisse 1449.— 1442.—
Electro Watt 1230.— 1225.—
Interhandel 1280.— — .—
Motor-Oolombus . . . 1194.— 1188.—
8.A.E.G., série 1 . . . 96% 96%
Italo-Snisse, prlv. . . 257.— 253.—
Réassurances, Zurich 11000.— 108Ô0.—
Winterthour Accld. . 9200.— gnoo.— d
Zurich Accident . . . 5400.— 5350.— d
Aar et Tessin 1130.— 1120.— d
Saurer 1185.— d 1190.— d
Aluminium 3240.— d 3230.—
Bally 1027.— 1022.—
Brown Boveri 1905.— 1900.—
Fischer 1375.— d 1375.—
Lonza 1095.— 1090.—
Nestlé Allmentana . . 2115.— 2110.—
Sulzer 2350.— 2320.— d
Baltimore 194. 192.—
Pennsylvanla 110% 110 %
Italo-Argentina . . . .  48.— 48.—
Royal Dutch. Cy . . . 661.— 658.—
Sodeo 57.— 57.— d
Standard Oll 574.— 569.—
Du Pont de Nemours 929.— 913.—
General Electric . . . 202 % 200.—
General Motors . . . . 580.— 570.—
International Nickel . 326.— 323.—
Kenneoott 455.— 447.—
Montgomery Ward . . 383.— 382.—
National Dlstlllers . . 82% 81.—
Allumettes B 81% d 51.—
V. States Steel . . . .  243.— 236 %

BALE
ACTIONS

Clba 4188.— 4190.—
Schappe 775.— d 775.— d
Sandoz 4210.— 4150.— d
Geigy nom 4925.— 4900.—
Hoffmann - La Roche 9800.— d 9600.— d

(bon de Jouissance)

LAUSANNE
ACTIONS

B. O. Vaudoise . . . .  840.— d 841.—
Crédit Fonc. Vaudois 835.— d 837 %
Romande d'Electricité 550.— d 555.—
Cablerles Cossonay . . 3700.— d 3700.— d
Chaux et Ciments . . 1900.— d 1900.— d

GENÏJVE
ACTIONS

Amerosec 163.— 159.—
Aramayo 28.— d 28.— d
Chartered 41.— 40.— d
Gardy 239.— . 235.— d
Physique porteur . . . 610.— 615.—
Sécheron porteur . . . 690.— 590.—
B. K. F 288.— 285.—
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque cantonale neuchàteloise

Télévisions Electronics 12.10

Bourse de Neuchàtel
ACTIONS 26 oct. 27 oct.

Banque Nationale . . 710.— d 700.— d
Crédit Fonc. Neuch&t. 750.— 740.— d
La Neuchâtelolse as. g. 1440.— d 1425.— d
Ap. Gardy, Neuchàtel 240.— 235.— d
Cables élec. Cortalllod 13000.— dl3000.— d
Cftb . et Tréf Cossonay 3750.— d 3700.— d
Chaux et clm. Suis. r . 1900.— d 1900.— d
Ed. Dubied & Cle S-A. 1475.— 1475.— d
Ciment Portland . . . 5200.— d 5200.— d
Etablissent Perrenoud 520.— d 520.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 360.— d 360— d
Suchard Hol. S.A. «B* 1825.— d 1825.— d
Tramways Neuchfttel . 560.— d 560.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2% 1932 103.— 102.50 d
Etat NeuchSt . 3Vi 1945 100.75 d 100.75 d
Etat Neuchât . 3% 1949 101.— d 101.— d
Com. Neuch . 3VI 1947 99.75 d 99.75 d
Com. Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 101.— d 101.— d
Le Locle 3% 1947 101.— d 101.— d
Cftb Cortall . 4% 1948 102.— " 102 —
Fore. m. Chat. 3V4 1951 99.— d 99.— d
Elec. Neuchftt. 3"'» 1951 95.— d 95.— d
Tram. Neuch . 3% 1946 100.— d 100.— d
Chocol . Klaus 3Y, 1938 99.— d 99.— d
Paillard S.A. 3V,"-i 1948 98.50 d 98.50 d
Suchard Hold.3'/i 1953 99.50 d 99.50 d
Tabacs N.-Ser. 3% 1950 99.— d 99.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 % %
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse

Billets de banque étranger»
du 27 octobre 1955

Achat Vente
France 1.07 % 1.12 %
U.S.A 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.10 11.30
Belgique 8.40 8.60
Hollande 109.50 112.—
Italie —.66 —.69
Allemagne . . . .  100.— 102.50
Autriche 15.60 16.—
Espagne 9.60 9.95
Portugal 14.50 15.—

Marché libre de l'or
Pièces suisses 28.75 29.75
françaises 29.50/31.—
anglaises 40.—;42.—
américaines . . . . . .  ¦ 7.65/7.96
lingots 4800.—/4860.—

BOURSE

VALLÉE DE LA BROYE

PAYERNE
Audacieux cambriolage

d'une bijouterie
Les voleurs emportent

pour 10,000 fr. de bijoux
(c) Dans la nuit de mercredi à jeudi ,
d'audacieux cambrioleurs ont brisé la
vitrine d'un magasin de bijouterie, à
la Grand-Rue, et ont raflé les objets
exposés.

Comme tous les cafés et restaurants
se ferment à minuit environ, ce vol
a dû se produire entre 2 et 3 heures
du matin. Ses auteurs se sont Intéres-
sés à des bagues de valeur, des mon-
tres en or et des bracelets. Le tout
est estimé à une dizaine de milliers de
francs.

Les habitants du quartier, très po-
puleux , n'ont entendu aucun bruit ;
comme la glace de la vitrine a un
grand trou , il est fort probable que les
voleurs ont brisé le verre après l'avoir
fendu avec un outil approprié.

Un agriculteur blessé
par le couteau

d'une machine à hacher
(c) Le fils d'un agriculteur de Payer- ,
ne était occupé à hacher des feuilles
de maïs pour les mettre en silo, lors-
qu'un couteau de la machine se brisa
et, projeté par la force centrifuge, at-
teignit le jeune homme, lui faisant
une profonde entaille à la joue,

Le blessé a dû être transporté d'ur-
gence à l'hôpital , son état étant grave.

EN PAYS FRIBOURGEOIS

COURTEPIN
Une enfant

happée par une auto
(c) Unie écolière de Couintepiin , GLaïu-
diiime Bielmiamin, qui traversait imipru-
diernimenit la chaussée, a été (renver-
sée pair l'auto die M. Jean-Marte Mol-
leyres, de Granges (Soleure). L'enfant
souffre d'urne commotion cénébrailie.

HOCKEY SUR GLACE
Chaux-de-Fonds bat

Lausanne
(c) Jeudi soir à la patinoire de Mont'
choisy, devant 4000 spectateurs, l'équipe
die Choiux-de-Fondis a battu celle de
Lausanne par 11-10 _ (4-2, 5-4, 2-4). Au
bénéfice d'un entraînement plus pous-
sé, les N euchâtelois se monitrèirent su-
périeurs surtout au début, et prirent
une avance qu'ils ont perdue en partie
dans le troisième tiers.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT

LONDRES, 27 (Reuter). — Les partisans du gouvernement conservateur
se sont trouvés placés, jeudi , devant une levée de boucliers contr e le nou-
veau budget et la réduction des dépenses. L'augmentation de l'impôt sur le
chiffre d'affaires et ses répercussions sur les dépenses de ménage ont créé
un mouvement d'humeur très marqué dans les rangs des parlementaires
du parti gouvernemental. Deux députés conservateurs ont voté contre
l'augmentation de la taxe sur le chiffre d'affaires.

Un flot de réclamations provenant
des milieux du commerce et des jour-
naux , s'est répandu dans tout le Royau-
me-Uni. Le ministre du travail , sir
Walter Monckton, a essayé jeudi ma-
tin d'obtenir un accord entre les chefs
industriels, en affirmant que les me-
sures préconisées ne pourront être cou-
ronnées de succès que si elles sont
largement appuyées par l'opinion public,
que et surtout par l'industrie britan-
nique.

Grèves en vue
L'opposition travailliste a décidé de

déposer une motion de blâme, contre
le gouvernement, qui sera discutée lun-
di. Le syndicat national des chemi-
nots, qui compte 37.000 membres, a
publié une déclaration disant que de-
vant ce budget, des augmentations de
salaires vont devoir être réclamées. Le

syndicat laisse clairement entendre qu 'il
va se trouver devant l'alternative, soit
d'accepter une réduction du niveau de
vie, soit d'exiger des augmentations de
salaires pour maintenir le standard ac-
tuel.

Levée de boucliers
en Grande-Bretagne

contre les nouveaux impôts

Une mission horlogère suisse
est partie

pour les Etats-Unis
BERNE, 27. — Une délégation, formé*

de représentants des organisations hor-
logeries suisses, est partie le 27 octo-
bre pour les Etats-Unis, où elle prendra
contact avec les importateurs die mon-
tres et de mouvements ancres, ainsi
qu'avec les fabinloainits d'horlogerie oimé-
ricaimis. Elle aura également des pour-
parlers avec la légation de Suisse à
Washington.

Cette mission a pour but principal
d'examiner plus à fond centaines ques-
tions faisant depuis un certain temps
l'objet d'unie controverse emtre l'imidus-
trie horlogère suisse et celle des Etats-
Unis. Il s'agit en particulier de susci-
ter en Amérique plus die compréhen-
sion pour la signification des exporta-
tions horlogères suisses, " en vue du
maintien d'échanges commerciaux nor-
maux entoe l'économie suisse et l'éco-
nomie américaine.

L'expédition franco-suisse
au Ganesh Himal

retardée de 20 jours
KATHMANDOU, 27 (A.F.P.). — Un

message daté « Camp de base, 16 octo-
bre » et envoyé par Raymond Lambert,
chef de l'expédition franco-suisse au
Gaimesh Himal, est arrivé jeudi à Kath-
mandou. Après avoir signalé que VUt-
toz accompagné die Guiinot et Morel,
étaient pairtis pour Kathmiandou (où
ceux-ci, on le sait, sont arrivés mer-
credi!), Lambert ajoute : c loi, au camp
de base, nous avons 50 cm. de neige
nouvelle, 1 m. 20 au camp No 1 et
1 m. 60 au camp No 2. Le temps a été
très mauvais et l'exipédiitiou, pour cette
raison, a été retardée d'au moins 15
à 20 jou rs. Nous serons prêts pour l'as-
saut dès que le temps sera favorable.
Nous rentTerons à Kathmaudou vers le
10 ou le 15 novembre. A part lie mau-
vais temps, les chutes de neige et des
dangers d'avalanches, tout le monde va
bien > .

-k Des cambrioleurs ont dérobé pour
20.000 fr. de bijoux , à, Zurich, en pé-
nétrant d'abord dans un café par une
cour d'aération, puis en creusant un
trou dams un. mur qui séparait cet
' étaMitssemjent d'un bijouterie de la
Talstrasse.

* A Lutry, deux piétons, qui s'enga-
geaient inopinément sur la chaussée,
ont été renversés par une automobile.
L'un d'eux est mort des suites de ses
blessures, l'autre est dans un état
alarmant.

* Un platrler-pelintre a été arrêté à
Berne. Atteint de cleptomanie 11 avait
accumulé durant plusieurs années le
produit de cambriolages, perpétrés gé-
néralement par des fenêtres de bal-
cons, et constitué un butin évalué à
une trentaine de milliers de francs.

¦*• A Rledern, où un Immeuble de
douze logements a été totalement dé-
truit par lo feu , quatre cadavres ont
été retirés des décombres. Les dégâts
sont évalués à plus de deux millions.
Le sinistre laisse soixante personnes
sans abri.

LA VIE
NATIONALE

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

— J' arrive. Billa me demande ce que
je fais. « Comptable *, lui dis-je. «Bien»,
qu'il me répond. « Je vous nomme aide-
comptable. J' ai déjà Teumer , mais il est
débordé , il n'y arrive plus. » Je lui de-
mande quel sera mon premier travail.
Il me dit qu'il faudra d'abord appren-
dre à imiter sa signature. I l m'installe
dans son propre fauteu il et je m'exerce
toute la journée. Le soir, ça y était.
Billa était ravi .

» Alors, à partir de là, c'est moi qui
faisais tout là-dedans ! Je libérais les
copains , je décidais, j' arrangeais tout
pour tout le monde. Souvent , des ma-
gistrats me téléphonaient pour des ren-
seignements confidentiels. Je répondais:
« Oui , ici le gardien chef Billa. Je vous
écoute... ».

— En somme, interrompt le président ,
dans l'hilarité générale , c'était votre pr i-
son ?

— Exactement , et personne n'avait à

s'en plaindre. Mais , notez , Monsieur le
président, que je m'efforçais toujours
de donner satisfaction à M. le gardien
chef...

Intairrissable, ce Grainviille lâché
dans un grand prem ier rôle de vau-
deville au théâtre de la Just ice. II
raconte encore cette visite d'un ins-
pecteur : Rilla était en ville, complè-
tement saoul. On va le chercher. Il
bafouille. Il est lamentable. On le ca-
che. Alors, Grainviille, le détenu modèle,
rend gravement compte à l'inspecteur
principal de la bonne gestion de la pri-
son die Ponit-1'Evèque.

Que aroyez-vouis qu'il arrivât à la
suite de ce coup-là ? Rien. Et que
croyez-vous qu'il aàrovàt lorsqu'un dé-
tenu oublia un jour de regagner la
prison ? Eh bien ! Grainviille arran-
gea l'affaire en le mettant en liberté
provisoire en date de la veille de son
évasion . Ni vu ni connu.

En atten dainit la comparution du gar-
dien Rilla , grand et seul responsable
die cette pagaïe judiciaire, les jurés ont
froncé le sourcil ¦— mais c'était pour
essayer de s'empêcher die rire. A part
cela, on ne sait pais encore qui rira
le milieux et le dernier.

Comme l'a dit en fin d'audience l'un
des inculpés :

— Notire devoir die détenu, c'était
d'abord de protéger les détenus.

Evidemment.

La joyeuse prison

Prise de contact
La première réunirai des ministres

des affaires étrangères a duré près de
quatre heures. Ouverte à 16 heures,
elle a pris fin à 19 h. 40. Cette séance

Un télégramme
au président Eisenhower

GENÈVE , 27. — Un télégramme a
été adressé par la conférence de Ge-
nève au président Eisenhower. En
voici le texte :

i « Les ministres des affaires étran-
gères de France, de Grande-Breta-
gne, d'Union soviétique réunis avec
le ministre des affaires étrangères de
votre pays pour s'acquitter de la
mission qui leur a été confiée ici
en juillet dernier par les quatre
chefs de gouvernements au cours de
la conférence dont vous avez présidé
la première séance, vous adressent
leur salut respectueux et forment des
vœux pour votre prompt et complet
rétablissement.

fut essentiellement une prise die con-
tact qui s'est démoulée dans uine at-
mosphère comparable, , semlMie-Ml, à
celle qui a cairaiatérisié les réunions d'es
chefs de gouverueimïemts en juillet der-
nier, à l'exception d'unie dispute de
procédure qui mit aux pirises MM.
Piiroay et Molotov à la fin de lia séan-
ce.

i ' ¦

Après avoir prononcé chacun un dis-
cours , les quatre ministres se sont mis
d'accord pour que l'ordre du jour de
la conférence demeure limité aux points
sur lesquels portent les directives éta-
blies en juillet dernier par les chefs
de gouvernement, à savoir : 1) la sé-
curité européenne et la réunification
de l'Allemagne ; 2) le désarmement ;
3) le développement des contacts entre
l'est et l'ouest.

Sur quoi M. Pinay a déposé sur la
table de la conférence un mémorandum
touchant à la fois aux problèmes de
la réunification de l'Allemagne et du
désarmement.

Débat de procédure
M. Molotov s'est alons opposé à oe

que l'on puisse considérer la discussion
comme ouverte sur le point 1. La dis-
oussuon ne dont commencer à ce pro-
pos que demain, dit-il, étant donné que
le docum'enit qui vient d'être diéposé
n'a pas été porté à sa connaissance.

Après une discussion confuse , il a
été convenu que la conférence «borde-
rait le point 1 (sécurité européenne
et réumifiicaition die l'Allemagnie) ven-
dredi matin ou vendredi après-miildi, si
M. Pinay doit partir dès la première
heure pour Paris. Ajoutons que l'UJL
S.S. déposera égaieraient um document
suir le même problème. Ces documents
seront , publiés au momieut opportun
par lie secrétariat général.

A 19 h. 45 la séance était levée et
les ministres regagnaient leur rési-
dence.

Lever de rideau à Genève

De notre correspondant de Genève :
On me saurait prétendre que l'ou-

verture de la cotnifénenee qui a eu lieu
à 16 heures, a retrouvé auprès du pu-
blic genevois et inibeinroaibionail le moin-
dre regain die cet intérêt qui aivait ré-
gné à l'airrivée dies Quatre granidis, en
juillet, au Pailaiis des Nations : der-
rière les ebabouris, à la place des Na-
tions, quelques curieux sieulemieut, et
dams la cour même du patois, un cor-
don singuilièreimient réduit de gendar-
mes, et point de chef de police à leur
tête, beaucoup moins d'auges gairdliens
également dains les coins de l'Amimeu-
bie.

Lorsqu'ils descendirent de l'euns, vol-
tares, dfah ord M. Pinay, puis MM. Mac
Millau, Dulles et enfin Molotov, mal-
gré les sourires et les saints de la
maiim qu'ils adressaient avec quelque
empressiement aux onemeuais d'imaces.
ïa glace ne paraissait guère nrampue.
Si bien qu'un confrère aimglio-isaxon ,
qui donnait sou imipressiom à qui
voulait l'enitemdire, répétait d'unie voix
nostalgique : « Coniférance . sams feu,
conférence sans inspiration ! ».

Il est de fait que malgré les appels
à la conciliation et à la compréhension
mutuelles que se sont adiressés mu-
tuellement les miiinisitires de l'est et de
l'ouest, 

^ 
à coimimiencer pair M. Pinay

qui présidait la première séance, on
n'eut pais le seutiiimient que, malgré

les directives qui leur avalent été don-
nées par les Gnaudls, ils parviendront
au cours des prochaines journées à
des réalisations quelque peu concrè-
tes.

Tout au plus amriiveront-ifc, à ce que
laissa entendre M. Pinay dans son dis-
cours d'ouverture, à établir de façon
un peu plus claire lias modalités d'un
plan die coexisiteinoe pacifique entre
l'est et l'ouest.

Ed. B.

Vers un plan de coexistence Est-Ouest

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)
Afaz's un membre des Soviets a fa i t

remarquer avec une moue de réproba-
tion qu'il ne convenait guère de p ar-
ler des attraits du wek-end , quand on
venait à peine de se mettre au travail
à Genève...

On est vertueux en U. R. S. S. !
Etes-vous soucieux de savoir , ce-

pendant , quand cette conférence à pei-
ne commencée arrivera au bout de ses
peines. Les paris sont ouverts à Ge-
nève. Mais les bons tenants, d'après
tes prévisions tes mieux basées, pa-
raissent bien être ceux qui sont pour
trois semaines au maximum de tra-
vaux. Ed. B.

A L'AFFUT

du Jeudi 27 octobre 1955

Pommes de terre . . .  le kilo —. .35
Raves » —.40 —.50
Choux-raves » —. .50
Haricots » 1.20 1.30
Tomates » —.90 1.30
Carottes » —. .60
Epinards » —.80 —.90
Poireaux blancs . . .  » 1.10 1.20
Poireaux verts . . . .  » -.70 —.80
Laitues » 1.— 1.20
Choux blancs » —. .50
Choux rouges » —. .60
Choux marcelln . . .  » —. .60
Choux de Bruxelles . » 1.— 1.20
Choux-fleurs » 1.50 1.60
Endives » —.— 2.20
Ail 100 gr. —. .35
Oignons le kilo —. .60
Radis la botte —. -30
Pommes le kilo —.55 —.90
Poires » —.60 —.75
Noix » 1.60 2.80
Châtaignes » 1.— 1.20
Raisin » 1.20 2.40
Œufs la douz. —¦— 4-40
Beurre la kilo —•— 10.17
Beurre de cuisina . . » —•— ^'S2Fromage gras . . . . .  » —•— °-90
Fromage demi-gras . . » —.— 4.—
Fromage maigre ... » —.— 3.—
Miel » ' 7.80 8-
Vlande de bœuf . . .  » 5.60 7.80
Vache > 5.20 6.20
Veau , 7.50 9.75
Mouton » 5.20 9.—
Cheval » 3.50 6.—
Porc , 7.50 9.—
Lard fumé » 8.50 9.—
Lard non fumé ... > 7.50 8.—

MERCURIALE DU
MARCHE DE NEUCHATEL

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Les couteaux s'aiguisent...
Une épreuve préliminaire s'est dérou-

lée hier au Palais-Bourbon où le pro-
blème électoral a été abordé en prise
directe par la commission du suffrage
universel invitée à se prononcer sur
l'urgence, c'est-à-dire à faire savoir
s'il convenait ou non d'inviter le par-
lement à se saisir sur-le-champ du pro-
jet gouvernemental fixant au 2 jan-
vier prochain la fin du mandat de
l'actuelle législature.

La dite commission a, par 29 voix
contre 12 et 2 abstentions , décidé qu 'il
y avait lieu de répondre par l'af f i r -
mative à la proposition du chef du
gouvernement . Ce vote positif ne si-
gnifie pas cependant que la majorité
des commissaires se soit ralliée à la
suggestion de M. Faure , mais simple-
ment qu 'à ses yeux , il convient de re-
lever le défi du président du conseil ,
et s'il n 'est pas étendu raide par le
scrutin de confiance , de discuter point
par point avec lui à la fois de l'oppor-
tunité d'un raccourcissement de la lé-
gislature et le mode de votation qui
sera _ éventuellement employé.

Déjà , les couteaux s'aiguisent dans
l'ombre et le mieux affi lé sans doute
est celui que s'apprête à planter dans
les épaules de son « vieil ami Edgar »
le nouveau dissident, en l'espèce M.
Mendès-France .

M.-G. G.

M. Mendès-France
contre M. Faure

LONDRES, 27 (Reuter). — La prin-
cesse Mairgaret a été reçue jeud i 'au
palliais de Larmbeith à Londres par l'ar-
chevêque die Cantoirbery. Rien m'a filtré
die leur conversation.
La tension est à son comble
LONDRES, 28- (A.F.P.). — La visite

que la princesse Margaret — que n'ac-
ooimpagnait aucun membre de sa fa-
mille, mais seulement une airraiie — a
rendue jeudi après-midi à l'airchevèque
die Cainitorbery, laisse prévoir que la
solution des problèmes posés par son
mairiiage avec le colonel Towinisiend est
maintenant proche.

La tension à Londres est à son com-
ble.

La nouvelle a provoqué, au Panie-
miemit , des remous tels que, pendant un
moment, les critiques die l'opposition
au budiget extraordinaire de M.. Butter,
n'ont plus été écoutées qu'au travers
die concil iabules et de chuchotements
gagnant toutes lies travées.

La princesse Margaret
reçue par l'archevêque

de Cantorbery

AU MAROC , la population se prépare
à une fête de sept jours. A Marrakech
des cortèges de femmes et de jeunes
gens hurlent des slogans en faveur du
retour de ben Youssef sur le trône.
Le commandement régional français a
introduit  dans la médina une compa-
gnie de parachutistes afin de mainte-
nir l'ordre.

A CHYPRE, de nouveaux troubles se
sont produits et la police a dû faire
face à 2000 manifestants. Un soldat
britannique , grièvement blessé, est mort
à l'hôpital.

AUX ETATS-UNIS, les présidents des
grands syndicats CIO et AFL ont dé-
claré qu 'une fusion des deux organisa-
tions était pratiquement réalisée.

A GENÈVE , M. Sharett a déclaré, à
sa descente d'avion , que son pays ne
déclencherait pas de guerre préventive.
Le premier ministre israélien discutera
avec les quatre ministres des affaires
étrangères des grandes puissances.

LE CAIRE, 27 (A.F.P.) — L'accord
mihtaiire entre l'Egypte et l'Arabie
sêoudite a été signe jeudi au Caire.
L'émir Feyça l Ibn Abdel Aziz , prince
héritier et ministre des affaires étran-
gères d'Arabie sêoudite, a signé pour
son pays et le premier ministr e Gamal
Abdel Nasser pour l'Egypte.

L'accord militaire
entre l'Arabie sêoudite
et l'Egypte a été signé

Dernière minute

CAEN, 28 (A.F.P.). — Après une
courte délibération, la Cour d'assises
de Caen a acquitté les 8 accusés du
procès de «La joyeuse prison » de
Pont-I'Evêque.

TOUS ACQUITTÉS !

EN ITALIE, une bombe a fait ex-
plosion au siège des syndicats commu-
nistes, à Rome. Deux personnes au-
raient été blessées et les dégâts maté-
riels seraient importants.

Chapelle Adventiste
89, faubourg de l'Hôpital
Ce soir à 20 h. 15

SUJET :
La plus ancienne élection

d'après la Bible. Quelle est-elle ? Quelle
est son Importance pour vous ?

ENTRÉE LIBRE

PETER VAN WOERDEN
de Radlo-Révell sera à Neuchàtel avec
son orgue Hammond, samedi 29 et

dlmanche 30 octobre
à la chapelle de la Rochefte

14, avenue de la Gare
Enfants, samedi à 15 h. 30

Adultes, samedi et dimanche à 20 h.
Chacun est cordialement Invité .

Entrée libre Collecte à la sortie

I CE SOIR : COUP DE JORAN
CE SOIR, à 20 h. 30

au Buffet du tram, Serrières

Assemblé©
populaire
Election du Conseil national

Orateurs : MM. P.-R. ROSSET
conseiller national
P.-A. LEUBA
conseiller d'Etat

Discussion
Invitation' cordiale à tous les électeurs

PARTI RADICAL.

Société des colonies de vacances
de Neuchàtel

Assemblée annuelle
ce soir, à 18 heures

Service médical des écoles
Collège des Terreaux sud

J& SOIRÉE DU
IIP CINQUANTENAIRE
Ce soir à 21 h., à la Rotonde
Dernières inscriptions Jusqu 'à 15 heures

au secrétariat (tél. 5 40 18)

| CE SOIR : COUP DE JORAN

U R G E N T
Appartement proximité gare, 4 piè-
ces, à louer tout de suite. — Tél.
5 63 73 dès 9 heures.

E N C H È R E S
La vente aux enchères de la succes-

sion de Mme Mérillat , Sablons 51, à
Neuchàtel , continueront le samedi 29
octobre 1955, dès 9 heures.

Le greffier du tribunal i
A. ZIMMERMANN.

Le fameux LUI O
du Cantonal et des vétérans

MONTRE - PENDULETTE - RÉVEILS
JAMBONS - FILETS - VOLAILLE

PREMIER TOUR GRATUIT i



A la veille des élections fédérales
ALLONS VOTER

Voici à peu près l'heure où les
citoyens se préoccupent de cher-
cher leur carte civique dans un
tiroir ou dans leur portefeuille.
Tout au moins devraient-ils le faire,
car les consultations de ces derniè-
res années montrent combien sont
nombreux ceux qui renoncent, par
négligence ou de propos délibéré, à
déposer un bulletin dans l'urne.

Certes, il n 'est pas difficile à ceux
qui s'abstiennent de soulager leur
conscience et de trouver de bonnes
raisons à leur « abstinence ». Ce
n'est pas nous qui contesterons que
tout ne va pas pour le mieux sous
la lourde coupole fédérale. Et sur-
tout, beaucoup imaginent que les
jeux sont faits, que leur voix ne
changera rien à rien , qu'à choisir
l'un ou l'autre, les choses du par-
lement n 'iront pas très différem-
ment. Ce qu'on reproche surtout
au Conseil national , c'est d'être en
majorité formé de mandataires de
grandes associations défendant des
intérêts économi ques ou de classes.
Entre ces puissantes coalitions,
ceux qui ont encore le sens du droit
individuel s'estiment réduits au si-
lence ou à l'impuissance.

Le régime de la représentation
proportionnelle n'est pas sans de
sérieux défauts. On lui reproche
de mettre l'accent plus sur le parti
que sur la personne. Il a pourtant
cette qualité de donner leur chance
même à des partis peu importants
et de permettre à des voix non
conformistes de se faire entendre.
Or, c'est surtout cela , peut-être, que
souhaitent, consciemment ou non ,
ceux qui désertent les urnes. Le
mieux, bien sûr, serait qu'ils se
groupent et on serait probablement
étonné de savoir ce que veut le
parti des « sans parti ». En atten-
dant, et pour rester dans les cho-
ses possibles, ce qu'on peut deman-
der à ces citoyens-l à, c'est d'aller
voter cette fois-ci.

Il n'est pas indifférent d'envoyer
Pierre, Jacques ou Jean au Conseil
national. La réforme des finances
fédérales, pour ne citer qu'un des
problèmes à venir, n'est pas qu'une
question de gros sous. Il peut en ré-
sulter beaucotip de bien où beaucoup
de mal ; en tout cas, la solution adop-
tée aiguillera dans un sens précis,
et pour longtemps, la politique fé-
dérale. On trouve parmi les can-
didats en présence des hommes qui
ont su garder suffisamment d'indé-
pendance de jugement et de carac-
tère et que l'esprit de parti n'a pas
trop entamés. Et l'électeur non
conformiste a la possibilité, s'il le
veut, de dresser lui-même sa liste
sur du papier blanc.

Certes, les intransigeants ne se-
ront pas encore satisfaits. Mais la
politique est l'art de rendre possi-
ble ce qui paraît désirable au bien
public. C'est pourquoi nous nous
joindrons cette fois aux partis pour
dire à l'électeur : « Aux urnes, pas
d'abstention ! »

M. w.

Les heures d'ouverture
du scrutin

Pour l'élecliion des cinq députés diu,
canton die Neuchàtel au Conseil na-
tional , le scrutin sera ouvert aux heu-
res suivantes :

Samedi!, die 11 à 19 heures dans les,
bureaux. die voihe die Neuchâtel-villlle, Pe-
seux, Couvet, Fleurier, ie Locle et la
Chaux-de-Foindis ; de 17 ou 18 heures
à 19 ou 20 heures, dams les au tres
bureaux. Dimanche, die 8 à 13 heures,
dans les bureaux de vote du Landeroo-
Combes, Lignières, Peseux, Bevaix,
Goirgiier , GhézaridhS>alint-Martin, et les
Birenets ; die 9 ou 10 heures à 13 heu-
res dans lies autres bureaux.

Les électeurs cjuiiititomit la localité le
samedi! et le dlimianohe peuvent exercer
leur droit die vote le vendredi et le
isamieidli matin jusqu'à 10 heurtes, diams
un bureau désigné pair le Consieiil com-
munal! eu attestant par écrit leur
absence die la localité pendant les bénî-
mes d'ouverture du isicuinbiin,.

Comme de coutume, nous afficherons
les résultats à partir de 17 heures
dans notre vitrine de la place du
Concert.

Comment voter valablement
Chaque électeur dispose die cinq suf-

fira g es, puisque notre canton a dirait
à ciuq sièges au Conseil nialiiomial . En,
aucun cas l'on rue peut domc exprimer
plus die ciuq suffrages. L'électeur vote
avec une liste de parti ou amie liste
manuscrite.

Coneennamt la liste de parti , l'élec-
teur peut la glisser telle quellllie dams
l'enveloppe, et celle-ci dams l'unne. Ou
bien il peut biffer un mom, oe qu'on
appelle le latoisage. Le candidat biffé
perd un sut'lmage par a-apport à ses
coeaindidlats. L'électeur peut s/ oasi cu-
muler un candidat. Il écrira dams ce
cas le nom du candidat qu'il veut cu-
muler, madis comme il dispose die cinq
suffrages, il devra biffer un autre
nom, sinon 1e dernier mom en liste
sera éliminé d'office au dépouillement.
A noter qu 'on, peut cumuler deux fois
un candidat , mais pas plus. Unie troi-
sième possibilité est laissée à l'élec-
teur : lie panachage, qui consiste à por-
ter sur la liste d'un parti un camidiidat
dfmn autre parafai. Dams ce cas, la liste
diu ipairti utilisée douniema quatre suf-
frages die liste à ce parti et um suf-
frage de liste à l'autre pairtl . Rappe-
lons à ce propos que les suit'Praiges die
liste déterminent la aiépairtiitiion dies
cinq sièges online les partis, alors que

les suffrages nominatifs déterminent
l'ordre des candidats. Toutes les
adjonctions et supressions doivent être
faites à la main.

Quant à la liste manuscrite, elle doit
être blanche. N'importe quel papier
peut être utilisé. Il n'y a donc pas urne
liste blanche « officielle > délivrée par
le bureau die vote. L'électeur doit écrire
le nom des candidats à la main. Une
inscription h la machine à écrire ou
par tout autre moyen de reproduction
fait annuler le bulletin. On peut écrire
cinq noms, ce qui donnera un suffrage
nominatif à chaque candidat choisi et
un suffrage de liste au parti de chaque
candidat. Si on écrit moins de cinq
noms, les cinq suffrages à disposition
ne sont pas tous utilisés. D'où possi-
bilité — et nom nécessité — pour
l'électeur dfatitinibueir le ou les suffrages
restants au parti de son choix . Il écrira
dans ce cas sur sa liste : « Les suf-
frages restants vont à la liste No 1,
2, 3 ou 4 » ou c ... à la liste radicale,
libérale, socialiste ou du P.O.P. > ou
encore « ... à la liste rouge, verte,
bleue ou grise J .

IA VILLE
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Excellents mois d'août
et septembre

pour notre tourisme
L'ADEN nous communique :
Après um excellent mois d'août

(15,457 nuitées contre 14,775 l'an der-
nier), le mouvement touristique à Neu-
chàtel a encore connu une sérieuse
amélioration en septembre (10,884 nui-
tées contre 9101 en septembre 1954). De
ce fait, à fin septembre 1955, le total
des nuitées depuis le début de l'année
s'élève à 79,463 contre 76,800 pour la
même période de 1954. Les nuitées d'hô-
tes étrangers sont au nombre die 41,307,
celles d'hôtes suisses de 38,156.

Il est intéressant de rappeler que,
pour toute Panmée 1950, le total des
nuitées d'hôtes étrangers n'avait été que
de 29,238 dont 25,376 à fin septembre.
L'augmentation en cinq aints dépasse
donc le 60 %.

Quelques exemples de la diminution des impôts cantonaux
(VOIR NOTRE ARTICLE EN PREMIÈRE PAGE)

TABLEAU I

Conséquences financières du projet de loi pour les salariés

Impôt dû »

Revenu imposable '
célibataire marié marié 2 enfants

Fr. Fr. Fr.
3.000.— (l°i actuelle) 37,80 11.— 3.—
2LÛ00.— (projet) 18,50 2.— 2.—

Diminution 19,30 =51,05 % 9.— =81,81 % 1.— M. L. »

4.000.— (loi actuelle) 64,90 41,90 4 —
3.000.— (projet) 37,80 11.— 3.—

Diminution 27,10 =41,75% 30,90 =73,74% 1.— M. L. •

6.000.— (loi actuelle) 133,40 100,10 43,05
5.000.— (projet) 94,60 67,10 11-—

Diminution 38,80 =29,08 % 33.— =32,96 % 32,05 =74,44 %

8.000.— (loi actuelle) 216,20 187,45 129 ,95
7.000.— (projet) 172,50 143,75 82,50

Diminution 43,70 =20,21 % 43,70 =23,31 % 47,45 =36,51 %

10.000.— (loi actuelle) 317,40 288,65 231,15
9.000.— (projet) 264 ,50 235,75 178,25

Diminution 52,90 =16,66% 52,90 =18,32 % __52i90 =22,88 %!

15.000.— (loi actuelle) 654,35 625,60 568,10
14.000.— (projet) 577,30 548,55 491,05

Diminution 77,05 =11,77% 77,05 =12,31 % 77,05 =13,56%

20.000.— (loi actuelle) 1.092,50 1.063,75 1.006,25
19.000. — (projet) 988,20 969,45 911,95

Diminution 94,30 = 8,63% 94,30 = 8,86% 94,30 = 9,37%

50.000.— (loi actuelle) 4.312,50 4.283,75 4.226 ,25
49.000.— (projet) 4.204 ,40 4.175,65 4.118,15

Diminution 108,10 = 2,50% 108,10 = 2,52% 108,10 = 2,55%

1 Impôt direct cantonal + contribution aux charges sociales.
1 Minimum légal.

¦

Ce tableau donne les diminutions de la charge fiscale, en pour-cent, pour
des revenus imposables variant de 3000 fr. à 50,000 fr. On s'aperçoit que si
la réduction est sensible pour les petits revenus, elle diminue progressive-
ment. Elle est, pour un contribuable marié sans enfant , de 81,81 % pour un

revenu de 3000 fr., mais de 2,52 % pour un revenu de 50,000 fr.

TABLEAU II
Conséquences financières du projet de loi pour les rentiers

Eléments imposables Impôt dû »

Célibataire Marié ' Marié 2 enfants
Loi _ . . Loi ^. . Loi __ . .

actuelle ProJet actuelle P™!6* actuelle *"***¦
Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr.

Fortune 50.000 (40.000 a) 96,50 72,50 96,50 72,50 95,50 72,50
Revenu 3% 1.500 ( 500 2) 12.— 3.— 12.— 3.— 12.— 3.—

108,50 75,50 108,50 75,50 108,50 75,50
Déduction charges famille . . —.— —.— 25.— 25.— 75.— 75.—
Impôt direct 108,50 75,50 83,50 50,50 33,50 2 ~=
Charges sociales 16,30 7,55 8,35 5,05 1,70 —.—
Total 124,80 83,05 91,85 55,55 35,20 2.—
Diminution 41,75=33,45% 36,30=39,52% 33,20=94,31%

Fortune 100.000 (90.000 ») 246,50 213,50 246,50 213,50 246,50 213,50
Revenu3% 3.000 ( 2.000 ») 36.— 18,50 36.— 18,50 36.— 18,50

282,50 232.— 282,50 232.— 282,50 232.—
Déduction charges famille . . —.— —.— 25.— 25.—¦ 75.— 75.—

282,50 232.— 257,50 207.-207,50 157.—
Charges sociales 42,40 34,80 38,65 31,05 31,15 23,55

324,90 266,80 296,15 238,05 238,65 180,55
Diminution 58,10=17,88% 58,10=19,61% "58,10=24 ,34%

Fortune 150.000 (140.000 ") 438,50 396,50 438,50 396,50 438,50 396,50
Revenu 3% 4.500 ( 3.500 ») 72,50 47,50 72,50 47,50 72,50 47,50

511.— 444.— 511.— 444.— 511.— 444.—
Déduction charges famille . —.— — .—¦ 25.—¦ 25.— 75.—¦ 75.—

511.— 444.— 486.— 419.— 436.— 369.—
Charges sociales 76,65 66,60 72,90 62,85 65,40 55,35

587,65 510,60 558,90 481,85 501,40 424,35
Diminution 77,05=13,11% 77,05=13,78% 77,05=15,36%

Fortune 200.000 (190.000 ») 666,50 618,50 666,50 618,50 666,50 618,50
Revenu 3% 6.000 ( 5.000 ») 116.— 86.— 116.— 86.— 116.— 86.—

782,50 704,50 782,50 704,50 782,50 704,50
Déduction charges famille . . —.— —.— 25.— 25.— 75.— 75.—

782,50 704,50 757,50 679,50 707,50 629,50
Charges sociales 117,40 105,70 113,65 101,95 106,15 94 ,45

899,90 ' 810,20 871.15 781,45 813,65 723,95
Diminution 89,70= 9,96% 89,70= 10,29% 89,70=11,02%

1 Impôt direct cantonal -f contribution aux charges sociales.
* Eléments imposables selon le projet.
Ce tableau indique, pour des fortunes allant de 50,000 fr. à 200,000 fr., les
diminutions d'impôts cantonaux. Le chiffre  qui  se trouve à côté du pour-
centage, dans chaque exemple, correspond à la différence de l'impôt , calcu-
lé en francs, entre le régime actuel et celui du projet du Conseil d'Etat.

AU JOUK JLJE JOPB

Adieu à un f uniculaire
Les funiculaires ne sont pas

nombreux dans notre canton.
Nous en avons deux à Neuchàtel :
« Ecluse-Plan » et « l a  Coudre-
Chaumont ». Nous en avions trois
avec le petit funiculaire de la
gare de Serrières qui reliait la
fabr i que Suchard à la gare. Cer-
tes, il n'était pas à l' usage des
voyageurs, il n'était pas public.
Mais il faisait  partie du paysage
— si p ittoresque — de ce coin
de Serrières, et , pour les enfants ,
c'était un spectacle toujours atta-
chant de le voir fonctionner et
transporter les marchandises.

Il  devait être démodé et sans
doute ne réponda it-il p lus aux
exigences actuelles. Une tour et
de nouvelles constructions s'élèvent
à sa p lace. Plus trace de ses rails
ni de son souvenir. On comprend
qu'il fai l le  adapter les outils et
les instruments de travail aux cir-
constances et aux temps modernes.

Ce qui ne nous empêche pas de
fa i re  un petit signe d' adieu au
funiculaire de Serrières, témoin de
longues annéees d' une des belles in-
dustries neuehâteloises.

Les funiculaires disparaîtront-
ils tous dans cette époque de télê-
fér iqu es, de téléskis, de télésièges ?
N' y a-t-il pas , dans ce nom-même
de funiculaire et dans ce moyen
de transport , quel que chose de
mystérieux et d'attrayant qui en-
chantait les enfants d'autrefois  ?

NEMO.

Le peintre Georges Froidevaux, au-
teur de la tapisserie qui décore la
salle du Grand Conseil , a été invité par
le Conseil d'Etat à composer huit vi-
traux destinés à orner les grandes
baies de la salle.

Les sujets en sont les armoiries can-
tonales et celles des chefs-lieux de dis-
tricts se détachant sur des motifs sty-
lisés. Si l'écu rouge, blanc, vert figure
dans cette série, relevons que les ar-
moiries chevronnées lui font pendants,
ce qui est fort heureux.

Les vitraux ont été exécutés, d'après
les cartons de l'artiste, par un verrier
de Fribourg et ils ont été posés ces
jours dans la salle du parlement can-
tonal.

Scooter contre camionnette
Hier soir, à 20 h. 30, un scooter pi-

loté pair M. E. W., domicilié à la Fa-
vairge, est entiré en collision avec l'air-
rière d'une camionnette, pilotée pair
M. L. H., die la ville, qui, démaTtrant de
la place d'Armes, s'engageait dlans la
rue du Bassin. Le motocycliste souf-
fre die deux dents cassées, de quel-
ques blesisuires au visage et d'une lé-
gère commotion. Il a été conduit à
l'hôpital des Cadolles pair l'ambulance
de la police.

Un passant glisse
et enfonce une devanture

A 21 heures, bier soiir , M. G., 17 ans,
traversant rapidement la place de la
poste, si rapidement même que parve-
nu sur le trottoir ill glissa, me put se
retenir et donna de l'épaule contre
une devanture du magasin Bâta. La
surface de venue, de 3 m. sur 2 envi-
ron, céda sous le choc et ŝeffonidira,
en morceaux. Par bonheur le piéton
presse ne fut pas blessé.

Chute dans les escaliers
Hier soir, à 22 heures, Mille M.-L. F.,

domiciliée aux Paires, a glissé dans les
escaliers de l'Ecole de commerce. Elle
souffre d'unie fissure à la jambe droite.

Des vitraux dans la salle
du Grand Conseil

Pour un meilleur éclairage
des chaussées

Le soir du 21 octobre, des délégués
des sections neuehâteloises du T.C.S.
et de l'A.C.S. ainsi que le président
de la Commission suisse de l'éclairage
public, ont assisté, à la route des Fa-
laises, à la démonstration d'un nouvel
éclairage de la chaussée. Les services
industriels de la Ville de Neuchàtel
avaient install é provisoirement, sur une
longueur de 150 m. environ, des po-
teaux équipés de réflecteurs qui étaient
munis de nouvelles lampes à vapeur
de mercure corrigée par um . enduit
fluorescent. Le nouvel éclairage du
quai Philippe-Godet comprend du res-
te une série de lampes semblables.

Cet essai avait pour but d'étudier
l'éclairage qui sera installé sur la nou-
velle route de Saint-Biaise, dont les
travaux viennent de commencer. La
preuve devait être apportée qu'il sera
possi ble d'utiliser les futurs pylônes
du trolleybus No 1, implantés à 45 m.
les uns des autres. Actuellement la dis-
tance prévue entre chaque lampe
d'éclairage routier est généralemen t de
30 à 33 m.) La démonstration a per-
mis aux représentants des usagers de la
route de constater que ces lampes —
création récente de l'industrie — b ien
que distantes de 45 m. les unies des
aulnes, dispensent suir la chaussée une
nappe die lum ière d'une grande inten-
sité. La qualité de la lumière comme
du reste l'éclairage plastique obtenu
ne fatiguent pas ; la vue. Les taches
d'oimbre ne sont pais importantes et il
est possible d'apercevoir de loin n 'im-
porte quel obstacle. La comparaison
entre ce nouvel éolatira.ge et le système
actuel des lampes au sodium, a fait
apparaître les progrès considérables
réalisés ces dernières animées dans
l'éclairage des routes. Les délégués des
clubs d'automobilistes se son t diéekiirés
très satisfaits des (résultats obtenus au
cours de cet essai et ont souhaité que
l'on adopte, suir le nouveau secteur
Moniruz-Saiint-Bliaise, un éclaiiraige qui
contribue à réduire le risque dies acci-
dents nocturnes. Ils ont émis aussi!
l'avis que les véhicules devraient circu-
ler, sur les routes éclairées, unique-
ment avec leurs feux de position.

Souhaitons enfin que l'élargissement
de la iroute Serrières-quai Philippe-
Godet soit réalisé clans le plus bref
délai possible, afin que cet important
tronçon routier soit équipé lui aussi
dfiun éclaiiraige moderne digne de l'en-
trée d'une ville die 30.000 habitants.

VIGNOBLE 

BOUDRY
Au tribunal de police

(c) L'audience hebdomadaire du tribu-
nal de police du district de Boudry a
été ouverte par M. Louis Paris, Juge
suppléant , assisté de M. Georges Tissot ,
commis greffier.

M. Paris a donné lecture du jugement
de l'affaire suivante : W. G. est prévenu
d'avoir fait faire des heures supplémen-
taires à deux de ses ouvriers ; or il a
seulement voulu leur rendre service en
les autorisant à remplacer des heures ,
l'un ayant fait un voyage et l'autre
ayant dû travailler dans ses vignes, afin
qu 'ils puissent toucher leur plein sa-
laire. Même pour des heures de rempla-
cement, un patron doit demander une
autorisation, si bien que W. G. devra
payer 15 fr. d'amende et 61 fr. de frais.

L'audience est reprise sous la prési-
dence de M. Roger Calame, M. Rogei
Richard fonctionnant en qualité de
greffier.

Lecture est donnée du jugement de
H. W. qui , devant payer une pension
mensuelle de 80 f/. pour son fils d'un
premier mariage , ne s'en préoccupe nul-
lement. Jugé deux fols déjà pour viola-
tion d'entretien , il continua de ne rien
payer et fait preuve d'une évidente
mauvaise volonté. H. W. est condamné
à 2 mois d'emprisonnement , moins 19
jours de prévention , et doit en outre
payer 50 fr. à titre d'intervention de
la partie civile et 119 fr. 10 de frais.

Plaintes réciproques ayant été portées
par E. G., locataire , et par F. son pro-
priétaire , le juge leur fait remarquer
que les injures prononcées par l'épouse
de chacun d'eux coûteraient 40 francs
d'amende à chaque ménage. Propriétaire
et locataire décident alors de s'ignorer
jusqu 'au ler décembre , date à laquelle
G. déménagera. Chacun d'eux retire sa
plainte et paie 2 fr. 50 de frais.

R. M. a battu sa femme qui a porté plainte
et celle-ci ne peut se résoudre à la re-
tirer , voulant que son mari soit puni.
M. prétend que plusieurs fols sa femme
l'a mordu , lui a cassé ses lunettes ou a
excité leurs enfants contre lui. En en-
tendant ce couple , on regrette que la
fessée ne puisse plus être infligée à des
parents qui font si peu de cas du bon-
heur de leurs enfants. Le Jugement est
remis à huitaine.

Mme N. J. a causé de l'émotion au
gendarme qui a eu froid dans le dos
en la voyant se faufiler avec sa moto-
cyclette entre deux files d'automobiles
roulant en sens opposés sur la route
cantonale. Mme J. a débouché de la
rue Saint-Etienne sur la route canto-
nale à Colombier en prenant le tour-
nant à la corde et sans respecter le
signal de priorité ; il est vrai qu 'elle
déclare n 'avoir vu aucun autre véhicule
sur la route cantonale. Son imprudence
lui coûte 25 fr. d'amende et 6 fr. de
frais.

Le major P. D. conduisait un camion
militaire et roulait en direction de Co-
lombier sur la route cantonale. En arri-
vant à la hauteur de l'allée des Bour-
barkts , Il tourna à gauche pour aller
parquer son véhicule. Au moment où il
virait, le camion heurta l'arrière d'une
automobile qui était en train de le
dépasser. '

Le major D., dont l'aide-chauffeur
confirme la déposition, . dit avoir indi-
qué son changement de direction en le-
vant la flèche et avoir continuellement
roulé. Le conducteur de l'automobile,
W. G., déclare que le camion s'est arrê-
té une ou deux secondes et que le chan-
gement n 'a pas été signalé, raisons pour
lesquelles 1.1 a tenté le dépassement.
Tous les passagers de la voiture don-
nent la même version. Le jugement , re-
mis à huitaine, donnera l'opinion du
tribunal.

A. P. qui n'a pas payé sa taxe mili-
taire malgré plusieurs sommations est
condamné à- trois jours d'arrêts avec
sursis pendant un an. n paye en outre
5 fr. de frais.

F. S. a coupé la route à un moto-
cycliste en prenant un virage à la corde ,
causant une collision heureusement sans
gravité. H avait Indiqué son changement
de direction , mais le motocycliste n'a-
vait aperçu la flèche qu'au moment où
U obliquait à gauche pour dépasser.
F. S. déboursera 15 fr. d'amende et
16 fr. de frais.

P. D., qui doit payer 60 fr. de pen-
sion mensuelle pour son fils ne remplit
pas cette obligation bien qu'il semble
être en mesure de le faire. Son jugement
sera lu mercredi prochain.

Deux acquittements ont été pronon-
cés.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchàtel. — 27 octo-

bre. Température: Moyenne : 9,2; min. :
1,8: max. : 15,4. Baromètre : Moyenne :
716,7. Vent dominant : Direction : sud-
ouest ; force : modéré depuis 10 h. 30.
Etat du ciel : couvert. Brouillard au sol
jusqu 'à 9 h. 15 environ, légèrement nua-
geux à clair ensuite, couvert depuis
14 h. 30.

A N E U C HA TE L ET DANS LA RÉGION Monsieur et Madame Marcel Blanc-
Mayor et leurs enfants Gcorgette et
Pierre-André, à Missy ;

Madame et Monsieur Philippe Thé-
voz-Blanc et leur petit Jacques, à
Payerne ;

Madame et Monsieur Adrien Mayor-
Mayor, à Grandcour ;

Madame et Monsieur Pierre Gui-
gnard-Mayor, à Lausanne ;

Madam e et Monsieur Charles Jaques-
Mayor, et leurs enfan ts, à Grandcour ;

Madame et Monsieur Henri Blanc-
Blanc et leurs enfants, à Missy, Payer-
ne et Pully ;

Sœur Georgette Blanc, à Morges ;
Madame et Monsieur Robert Monney-

Blanc et leur fil le , à Villars-le-Grand ;
Monsieur et Madame Arthur Blanc-

Gentizon et leurs en fants, à Missy ;
Madame et Monsieur Paul Vincent-

Blanc et leurs enfants , à Vallamand,
à Marges , au Sentier :

Madame et Monsieur Fernand Thé-
voz-Blanc et leurs enfan ts , à Missy ;

Monsieur et Madame Roger Blanc-
Testuz et leurs enfants , à Missy,

ainsi que les familles parentes et
alliées ,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de leuir bien-aimé fils, frère,
beau-frère, oncle et neveu ,

René BLANC
que Dieu a rappelé a Lui dans sa 21me
aniu'e, après une longue et pénible ma-
ladie supportée avec courage.

Mets ton espoir en l'Eternel, car
c'est en Lui que se trouve la mi-
séricorde. Ps. 130 : 7.

L'ensevelissement aura lieu à Missy
samedi 29 octobre 1955, à 14 heures.

Culte à 13 h. 30.

Monsieur Benjamin Girard ier, i
Peseux ;

Monsieur et Madame René Girardier
et famille, à Rolle et à Genève ;

Madame veuve Rut h Ho fer et sa
fille , à Peseux et à Etoy ;

Monsieur et Madame Alfred Zamgger-
Girardiei', à Genève ;

Monsieur et Madame Pierre Girar-
dier, à Neuchàtel ;

Mademoiselle Lucie Girardier , à Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Albert Girardier
et famille, à Lausanne ;

Mademoiselle Berthe Giirardieir, à
Peseux ;

Monsieur Robert Girardier, à Peseux,
ainsi que les familles Girardier, Gi-

roud , Béguin , Jacot , Buchilly, Vogel,
parentes et .alliées,

ont le chagrin de faire part du décès
de leur chère épouse, maman, belle-
mère, grand-m aman, arrière-grand-ma-
man , belle-sœur, tante, cousine et pa-
rente,

Madame

Marie GIRARDIER
née GIROUD

que Dieu a reprise à Lui après de
longues et pénibles souffrances, suppor-
tées avec courage et résignation, à
l'âge de 85 ans.

J'élève mes yeux vers les monta-
gnes d'où me viendra le secours.

Ps. 121.
L'ensevelissement, sans suite , aura

lieu, dans l'intimité de la famille, le
vendredi 28 octobre, à 14 heures, à
Peseux, avenue Fornaehon 21.

Culte pour la famille à 13 h. 30 au
domicile mortuaire.
Selon le désir de la défunte, le deuil

ne sera pas porté
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dieu a tant aimé le monde qu 'il
a donné son Fils unique, afin que
quiconque croit en lui ne périsse
point , mais qu 'il ait la vie éter-
nelle. Jean 3 : 16.

Monsieur et Madam e Alphonse Do-
raud-Junod et leurs fils, à Grassler
s/Nyon ;

Monsieur et Madame Simon Pfund-
Junod et leurs fils, à Corcelles (Neu-
chàtel) ;

Monsieur et. Madam e Charles Junod ,
à Neuchàtel, leurs enfants et petits-
enfanits,

ainsi que les familles parentes et
alliées,
ont le chagrin de faire part du dé-

cès de p

Monsieur Georges JUNOD
leur cher père, gran d-père, frère et
parent que Dieu a repris à Lui subi-
tement à l'âge de 76 ans.

L'ensevelissement, sans suite, aura
. lieu samedi 29 octobre, à 14 h., au ci-
metière de Corcelles.

Culte pour la famille à 13 h. 30 au
domicile mortuaire, asile de Beaure-
gard, Neuchàtel.

Voici l'ordre du jour de la session
extraordinaire du Grand Conseil qui
s'ouvrira lundi . 7 novembre, à 14 h. 30.
au château de Neuchàtel :

Objets à teneur du règlement. —
Assiarroentatiiion d'un député (M. Jean-
Pierre Gendre en remplacement de M.
Hieniri Bersot ,. décédé) ; nomination
d'un membre de la comimissiou des
pétitions et des grâces en iremplace-
naient die M. Henri Bersot , décédé.

Rapports du Conseil d'Etat . — Rap-
port relatif à la votation cantonale des
7 et 8 mal 1955, sur le décret accordant
au Conseil d'Etat , un crédit de 930,000 fr.
pour la téioingainisa.tion de l'économie
laitière du canton ; rapport relatif à la
votation cantonale des 7 et 8 mai 1955,
suir .la loi portant révision de la loi
sur l'enseignement secondaire ; rapport
relatif à la votation cantonale des 7
et 8 mai 1955, sur le décret allouant
une subvention à la commune du Locle
pour la rénovation et l'agrandiisseiment
die la partie est du bâtiment du Techni-
cum neuchâtelioiis, division diu Locle ;
rapport à l'appui d'un projet de décret
des 25 et 26 juin 1955, sur ,1a loi sur
llaidle aux établissements hospitaliers
du canton ; rapport à l'aipipuii d'un
projet die loi poirtamt révision die la
-loi sur lies contributions directes ;
rapport à l'appui d'un projet de décret
portant modification du décret concer-
nant la constitution de réserves de cri-
se par l'économie privée.

Rapport de oomimiission. — Rapport
de la oonnmiiissiiioin chargée de l'examen
du projet de loi sur le droit de cité
nieuchàteioiis.

Interpellations et motion».

L'ordre du jour de
la session du Grand Conseil

An tribunal de police

Présidé par M. B. Houriet , assisté de
M. Jaeggi , greffier, le tribunal de po-
lice de Neuchàtel a tenu audience hier.
Il a prononcé quelques condamnations
pour de bénignes infractions A la L.A.
et pour une contravention à la loi sur
l'exercice de la pêche. En revanche, il
a libéré K. d'une prévention de vol
d'usage ; K. avait été accusé par L.
également prévenu , mais qui faisait
défaut à l'audience ; l'innocence de K.
a pu être prouvée et c'est L. seul qui
sera inculpé dans une prochaine
audience.

La cause principale qui a retenu le
tribunal était une affaire d'ivresse au
volant , en laquelle a comparu Charles
Bourquin. Zigzaguant au vol ant de sa
voiture au Landeron, B. a été signalé
à la police qui a procédé à son arres-
tation ; il a refusé de se soumettre à
une prise de sang, mais les constata-
tions des agents ne laissent subsister
aucun doute ; B. était manifestement
ivre.

Ces témoignages ont entraîné la con-
viction du tribunal et c'est pourquoi
Charles Bourquin est condamné à 10
jour s de prison sans sursis, au paie-
ment de 78 fr. 70 de frais et à la pu-
blication d'un extrait du jugement dans
la « Feuille d'avis de Neuchàtel ».

Une conduite d'ean saute
(c) Hier, au début de la matinée, de-
vant les bureaux Suchard, rue de Ti-
voli, une conduite d'eau a sauté. Une
équi pe du service des eaux s'est rendue
sur place afin de procéder aux répa-
rations.

Pour ivresse au volant un
automobiliste est condamné

à dix jours de prison

(Moyenne pour Neuchàtel 719.5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac du 26 oct. à 6 h. 30 : 429.01;
Niveau du lac du 27 oct. à 6 h. 30:429.06

Prévisions du temps : Valais: ciel nua-
geux , par moments couvert. Quelques
précipitations. Faible baisse de la tem-
pérature. Nord des Alpes, nord et centre
des Grisons : ciel variable, spécialement
en montagne; plutôt très nuageux ou
couvert. Quelques précipitations. Baisse
de la température. En montagne, vent
d'ouest à nord-ouest modéré à fort, en
plaine au nord des Alpes vent d'ouest
faible à modéré. Sud des Alpes et En-
gadine : ciel nuageux , par moments cou-
vert. Quelques précipitations dans le
voisinage des Alpes et en Engadine.
Baisse de la température.
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Monsieur et Madame
Henri SOGUEL-ROULIN ont la Joie
d'annoncer la naissance de leur fils

Claude - André
le 26 octobre 1955

Bastides 2 Clinique du Crêt
Corcelles/NE Neuchàtel


